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ANTIQVÏTEZ, 

RARETEZ, PLANTES, MINERAVX, 
& autres chofes confiderables de la Ville , & 
Gomtc deCaftresd\Albigeoi$,& des lieux: 
qui font à fes cnuironSjaucc PHiftoire de 
fesComtcs, Eaefqucs $ &c. 

£/ >/> recueil des Infctiptions Romaines, ç?+ autres 
antijuite^ du Languedoc , Vrouence % 

Auec le Roollc des principaux Cabinets,& autres 

rarctez de l'Europe. 

Comme aufsi le Catalogue des chofes rares de Maiftr* 
Pierre Borel, Vofteur en Médecine 

^Aiitheur de ce liurc. 





kA CA S TJ^È S , 

Par Arn'avd C o i. o m i b 2 • tmpn&ifctit du 



A 

MONSIEVR 

Me. GVILLAVME DE MASN AV, 
Seigneur de Bouhgnac , &c. Et Coiiieiller 

du Roy en la grand Chambre du Par-, 
lement de Toloic, 



M 



ONSIEVR, 



Si mon efùrit fi fut fienti capable 
de 'vous donner des louange 's , égales 
à voflre mérite , il nauroit point 
choifi d'autre fuiet ,puis qu'il n'en 
fournit trouuer déplus noble, ny de 
plus digne de fin occupation, mais 
recognoijfant qu'il ne pouuoit entre- 
prendre vn fi haut ouurage fans té- 
mérité, & fans déroger à ce grand 
mérite qui 'vous fait eonfiderer dans 
le Parlement. 



Vc inter ignés, Luna minores^ 
Et après tout, cette grande con- 
noiffance que vous aueTde toutes 
les belles c ho/es , & la réfutation que 
vous vous efte^jtcquije en cette di- 
gnité que vous exerceïauiourd'huy, 
auec autant de gloire que équité, 
ne font elles pas plus que fuffifantes, 
four ne laijfer iamais effacer vqjlre 
mémoire y&voflre mente e fiant lo^ 
gé dans celle de tant d'hommes que 
la France a produits , neft-ilpas 
graué dans le plus fort Airain de la 
terre. Ayant fait ces réfections , & 
fur vous ( MONSIEVR ) & fur 
moy mefme , tay chotfivne occupa- 
tion moins inégale aux forces de mo 
efurit, & me fuis employé a defcrire 
les louanges de ma patrie , mais en 
mefme temps , ï*ay voulu que celle 
qui vous à tant d* obligations fe vint 
prefenter à vos pieds pour implorer 
vojlre protection en cette rencontre* 
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Vokj doncques (MONSIEVR) 
celle qui fe glorifiant d'eflre dans 
voflre affection ^vous demande vr.e 
féconde n aiffance , te veux dire , la 
Vide de Caflres, qui ofe efperer que 
vous prendreTjousvoftrefàuutgar- 
de ce veut difcours , que les antiqui- 
té^ &rareteXdont elleeft ornée ,& 
vn iufle refient iment contre ceux qui 
lontlaiffée en oubly, m' ont obligé de 
compofer,cette foible production de 
mon efprit >fe fèntir a ajfeï^fort encon- 
tre toutes les attaques des enuieux 
qui s'efforceront de ternir fa gloire, 
lors que ce fera fous voflre no qu'elle 
paroifra en public 3 ce grand nombre 
de vertus qui éclatent également en 
vous y ont fait quelle vous a choifï, 
comme fin Dieututelaire, & le lu- 
ftre quelle a receu de voflre juftice, 
luy a fait e filmer quelle n'en deuoit 
put fer a l'aduenir qu en voflre four- 
ce. Cefi ( MONSIEVR ; ce 



qu'elle <&/7r* ^ 1/0/*/ , é?* ^'*/? 

que voftre bonté injigne , fait que 
s'oje vrometre. 



MONSIEVR, 



Voflre trcs-humlle , & 
tres-oheijjant feruiteur. 

Pierre Borel^ 



i 



AV LECTEVR. 



LA plufpàrt des hommes ont accoufturtié de le 
rendre plus fçauans des pais eftrangers , que 
de leur propre patrie, mefpnlans mefme ce qui s'y 
trouue de remarquable, contre l'aduis des plus fa- 
ges , & particulièrement du Philofophe Platon 
lors qu'il dit,que chacun deuroit auoir la curiolitc 
de fçauoir l'origine de ion pais, & ce qui y cil arri-i 
ué de plus digne de conhderation. Ceit-ce qui m'a 
fait compofer ce petit Liurc , & mefmes efpcrer 
qu'il te fer oit agréable, puis que les mémoires, des 
antiquitez de ce pays s'y trouuent exa&ement im- 
portées , & que d'ailleurs l'y adioufte beaucoup 
d'inferiptions anciennes , dont les plus fçauans 
pourront tirer quelque vtilité pour l'intelligence 
des bons Authcurs. l'y melle auffi plufîeurs pro- 
prietez des plan tes & autres chofes naturelles, qui 
ne feront pas peu vtilcs aux curieux. le fuis marry 
feulement, de ce que les mémoires qu'on m'a don- 1 
nez pendant f imprefiion , m'ayent obligé à parler 
«ndiuers lieux d'vne mefme chofe, mais par le 
moyen de la table dn pourra tout trouuer & fup-« 
pléer à ce deffaut , lî tu me trouues trop concis , & 
te plains de m'a briefueté. le t'aduoùeray que ie me 
fuis efludiéh eftrc court,pour des raifonsparticu- 
lieres,quoy qùereuitcdes mémoires pour faire vu 
gros volume, mais dans la féconde impreflion que 
l'efpcre de te donner , iem'eftendray plus au Ions; 
& auec plus d'ordre. Cependant reçois ce petit 
abregé, fcneconfiderc pas tant fa petitefle, que 
lacuriofite,& l'abondance de fes recherches qui y 
ont eftéramaflèes auec beaucoup de foin. Et il tu 
trouues eftrange quVn Médecin fe foit occupé à ce 



trauail, fiçacliequc Cardan, Goropius Êecanuî* 
& Achille* Gallarus, Médecins tres-celebres , ert 
ont fait autant pour Milan, Anucrs, & Augsbourg* 
Villes de lcurnaillance, ne me blaline donc point, 
Il iaj employé quelques heures de loitir à ce traJ 
mil, que îe n'ay inclines pris que comme vn diucr- 
tillcmcnt, après vn cltude piuslencux en la Me- 
d:cinc,quc u: t ay d'eltinédcpuis long-temps. Ay e 
auffi efgard que ça eltc plus pour l'vtilite publique 
que pour la mienne, que Tay mis la main a ce petit 
traicte,& lue fuis finial-hcureux de n'y auoir point 
rcùffi félon ton louliait, aceufe le tempsd'injulhcc 
de ce qu'ilù fait perdre les mémoires de ce pays, ou 
aceufe de négligence, les hommes qui nous ont 
précède, & ccfledc te plaindre de ecluy qui n'a tra- 
uaille que pour te plaire* Adieu* 

Fautes j.>rucnués enFimprefsion du Liure premier, 

I> Age M.I.50.& dc!a,à la fufdite J> lis.& Je lajils'enalla à It 
fuidite. p. 46. La. Cadres & fiedmont fut,lis,Cadres , & 
7'ictimont, Scig.ci<r £cuze,ywontagu,& condc en //amaut. 
p 4*.furla fm,àpredecedcr,ii fHt,lis,àprédecedcr,(bn Lien 
ten. gênerai dans Cadres pendant Ton abfcnce, cfloit Iean 
deurde Chadeau Morant.p.48. 1 i^.duChap. 9. après ces 
mots,& de Cadres, lis,Comtc de la marche, & £euze> Cou* 
de,Montagu,& Combraillc. 

Vu Liure fécond 

P^gc 6 l.f.KÏgfcrui^Js,riguier. en quelques exemplaires 
il manque la première ligne de la page 9- pour laquelle 
il faut mettre ces mots,fort remarquables , il rede mainte- 
nant à fçauoir que. p'iyl.zo. pour i/fi. lis, p 16.I. tt. 
pour /?rilfon,lis de Bris p.io.ln.apres ccs # mots , Mr. Aie» 
Taul de <uges,lis,quimouiut Tani 616- en /anuier. péuJL4« 
Seigneur duBcz,lis,Baron de Fregeuille,&reigheur du £cz. 
p :t mets de tacgcrauant Ait d'Efcoibiac ,& mt- Claude 
de latiUaud auant /wr, de ^rugcrcs.p.i6.1.6la /lianhama,lis 
iaManhaûi.la 1.U.& ra.doiucnt eftre rayées, p, 18. & 40. 
haut Languedocjis, bas& à la 1,4. M arquifat,lis , Comté, 
p ip 1.7.ifç,\lis,i )/9.p.<Ç9.I.u.lisfidobrecdcompofc d'vu 
mot Latin & d'vn grec dguirîans,pluye cclcdc. 



In Mufeum Pccri Borclli D» 
Mcdici, Caftrenfis. 

INdus, Arabs,Maurus, Gallùs,Germaiiu$,Ibems 
Atquc omnis proprias gens tibi fundit opes. 
HicLapidcs,Conchas,Anmialia, femina* Gémas, 

Et quodc unique, audaxarsbcnè fïilgit opus. 
Confpiciuntoculi,& mirantur fmgula,vcrum 
No ndum Promis opes, dofte Borelle , tuas. 
çRem miram oftendc, & quam mirabimur vnam 
Oilcndc ingcnij lumina magna tui. 

^féuobi riUrn>l.r. V. in operd , &* Mufdum^ D . Borclli 

Mcdicin* Vofioris* 

Carmen Heroicum, 

IÀm prôditc , diu exbptata voluminà , dotU 
Borelli,& Volas arternos addite honores, 
Audebis-nc ftilotenui cclebrare Ceuenna, 
OMufa, ingeni) tanti miracula , ôpefque 
Mufxi exirtnas * quas Mufae & Dius Apollô 
In parnaffi aditis cupiant feruare, Magifter 
Si videat Cous, vel fihaec Afclepius, ambo 
Vt vidi, ôbfttip ui, excl<1ment,nam quidquid Eois; 
Occiduifuc Indis, geminb àut trànfuexit ab orbe 



Nauita, Borelius collcgit , Se ordinc mîro 
Difpuluit,nummospnU:os, vrrufauc o^urituin,' 
Signa qaoquc Hcroû,inagnorumqucofla gigantû, 1 
Onimgeius gemas, &hngula pharmaca , odores^ 
Plantas, & voiucies, <3r quos lub gurgité vafto 
Occanus pilccs alit,&gcnus omnc terarum, 
Quas mxta Kilifontcs. fyluafque nooi orbis 
Mactant hiipani, autinnsqua-cumqucfodinis 
Mancipia auellunt, horrendo addicta labori, 
Balfama quaeque tiuunt antris ,hic cernere fas eft* 
Deinde quibus morbis curandis,iingula profuit 
Borciiu> Calice, multofque cfauabus Orci 
Enpint, fuperafquc ncrumrcuocauit ad auras. 
An memorcm c variis decerpta volumina h bris ^ 
Q^uar in fcrmris vigili congcflitfcdulus artc 
Borcllus, folitus longo indulgcrc labori \ 
Nocle dicque inckfeilus , virtutis amore 
Duni flagrat,& patrie inquint monumeta vetuftai 
Hofttbus <3c vanis ohm quxlita trophaea, [gno ) 
Obfcquia &pnfca mRcgcs ( genus Hecïorenia-. 
O quemte memorcm! primo qui in flore iuuentae J 
Tantoscxantlas. Borellc o magne, laborcs. 
Ç^uos duni luminibus miror, mambufque retrafto 
Fiftum aliqmd,fpectrumue puto. Te feelafutura 
Sufpicient , vemcnfquc atas tibi Tlmre litabit, 
Nomcnque egrcgium conuexa ad iydera tôlier. 

Ad£>ominum Borellum 7>octorem Mcdicum de 
fuo Annquitauim Caftrenliuin libro. 
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fi âliijuid patritm ferro defendere, **** 
AjUmmisfièto non UjAsfangmne, ntiis 



* Vi<iuiffe>erepti r que lHgo> ferudlfe pénates. 
Hoc multi* Nam dulce pdtrum eft dnte ord cAdenda 
Surgere , o~ dternam jibi funere ^UArere VxtAm. 
^yflfpdlru luce m ereptam dure yfacrdque folers 
'Kejlituiffe pdtrum monument a , Idrefaue fepultos^ 
Siuos iudum hil?ittndferoXy e> iniqux yetufids 
Merferdt drcdnis , noftro qu* incognhdfeclo y 
At^ue Mis ards flruxifje, pegmAta, nnllo 
Qh£ cejjurd rcgo, Ubor b'icnon pdruns, At ingens. 
Ingens ergo tilt defatur glortd, tdlcm 
tfcc meruiffe poteft Vhedr* quifrduiilns ohm 
Hxt\nftumAdV\tdm fuccis Hcrod reduxit. 

Michaël Seucracus. In fupremo Teftofagum 

Senatu, patronus. 

A Monteur Bord > fur [on Li«re des antiquitez 

rantez de Cdflres. 

QVc ta Ville ait cent merueillcs 
Que/es nobles rarctez 
Ponnent à tes do&cs veilles, 
Vnfuiet plein de bcautez, 
Que brauantles deftinées 
Elle ait duré tant d'années, 
Borcl, ie l'admire bien, 
Mais l'admire d'auantaçe> 
Qja'clleaitprodaitcnnoftrc aage, 
V n cfpri c tel que le tien, 

P.P. A. 
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A Monfieur Borel Médecin , fur Jon fiijloirç 

Je CaJ}res x 

SONNET, 

BOrel, à peine puis ie croire, 
Que parmy tant de bons efpritSji 
Qjiç jadis Cadres à produits, 
Dont nous cheriflons la mémoire. 

Aucun d'eux n ay t eferit l'Hiftoire^ 
Des habitans de ce pays, 
Et que pour i'auoir entrepris 
Toy feul en mentes la gloire. 

Mais puis qu line fe trouue point j 
Qji'aacun ay t iufques à ce point, 
Porte' l'honneur de fa patrie, 

Tu deuois bien faire vn effort, 
Pour tirer des bras de la mort, 
Celle qui ta donne la vic^ 

i. b; m. 

In Uudem Jitri Antijuitdtnm QâflrenÇium, TeirïSo* 
relit Medici , Cr if* *j4nAgr<tLmmAfhum+ 

TV LEPOR ES VRBIS. 

ABdita dû referas Patrix MonumentajBorellC 
Et fis prefidiumdulce, decufque fuuin, 
Gcftit terra: paréns,.tamoquc fuperbit alumnoy 



Gaudet tcquc fuis annumerare viri^ 
Kon tamen cxpettes vt par tibi reddere poflît 

Pro meritis pignus & trutinarc fuis. 
Quamuis enim gemmas aunque talenta referrent 

Talia nunc per te quoddare poffit, habct # 
Non etiam meritos tibi reddere poflet honores* 

Nam decus îllius muneris omne tui cft. 
• Pra&mia dignatui, non te quarfiucris extra 

Sufticiunt famae nomma magna tuar. 
Nomina magna geris, meritaeque înfigniafaipaB 

Nam lepor es vrbis, iuxta Anagramma tuum* 
Sic quoque tu, tanti menfuram nominis impies, 

Et décoras vrbcm, dofte Borclle tuam. 
jPer te Caftrorum femper Monumcnta manebunt 

Et fie perpetuo T V LEPOR VRBIS. E ri S, 

Petrus CaufTeus, SS 
Theologix Candidatus # 

fi Monfttur Borel, Médecin , fit fin Liure de Qà^res, 

fur fin Anagramme* 

Belefrerie d*or. 

TV nous deferis Caftres fi beau 
C^ue ce luy eft de l'aduantage, 
auoir eftedans le tombeau 
Puis qu'il reuit dans ton ouurage. 
Ton artifte & hardy pinceau, 
En fait vne telle peintum, 
Q^ie tu nousle rends le plus beau 
Pc tous les lieux dç la nature. 

e i 



Àinfi par ton illuflrc effort 
Son malheur eft digne d enuie, 
Et tu lçais racfme de fa mort, 
Tirer vneplus belle vie. 

Ton Art profitable aux humains,' 
Promet de iemblablcs mcrueiiles, 
Et tu la donnes par tes mains 
Comme par tes fçauantes veilles. 

Mais que tes efforts femblent vains, 
Pour rompre, tant& tant d'obftaclcs, 
Et qu'il faut d'effort s plus qu'humains 
Pour produire dç tels miracles. 

Bons Dieux! refufeiter vninort 
Donner vue vie à famere, 
Forcer la cruauté du fort, 
Comment cela fc peut-il faire? 

Ha ! liton prophétique nom, 
Ne nous Pauoit rendu croyable* 
Nous démentirions ton renom, 
Et le prendrions pour vnç fable. 

Ce beau nom ne promet pas inoira> 
Que mille belles defcouuertcs, 
Et prophetife que tes foins, 
Vu iour repareront fes pertes. 

Q^uand ton trauailinduftrieutf. 
Nous defcouunra mille chofes, 
Qnc ledcftininiuricux:, 
Dans ce nom detenoit enclofes.' 

Puis qu'il contenoit lesbeautez, 
Qjie Caftres à dans fes prenes, 
Et ce quil à de raretez, 
Dedans fes campagnes fleuries, 

Maimçnaat le Ciel à permis, 



Que tout cela vint a paroiftre 
Comme il nous auoit tant promis, 
Et que ton nom fembloit promettre. 

Car tu no.us fais voir vn thrclor, 
Aucc vnc chofe fi belle, 
Que ton Anagramme t'appelle, 
Aucc grande raifon. BELE PRERIE D'OR, 

Par Pierre Caufle,deS. Antonin* 
eftudiant en Théologie. 

A Monfieur Borel , Médecin , fur Tes 
Anticjuicczde Caftres. 

CHER Bord tes feauans eferits 
Au jugement des bons tfprits 
Sont ejlime^autant d'oracle^ 
Et font fi rares &fibeaux 9 
Qu'ils font tous les tours des miracl($ 
Sortant les hommes des tombeaux. 

Ny Virgile , ny ciceron, 
Njr tous ceux que le Vieux Charon i 
À jadis pafst dans fa barque, 
tfont rien d'égal a ton fcauoir 9 
Vuis que tu meftrifes la parque, 
Et U renges à fon deuoir. 



VOISIN. 



Tdble des Chtpitres du premier Liure. 

CHAPITRE i. des diuerfes nations qui 
ont occiipc' le pays ou eft Caftres, pag.U 
Chap. *.de l'ancienneté , fondation* & fituatioa 
,dela ville de Caftres, tf 
Chàp. 3. des noms de Caftres,&de villegoudon , 
& de leur origine 19. 
Chap. 4. des armoiries de Ta ville de Caftres, & 
de leur origine, 23. 
Chap. y.dc l'ancienne Abbaye, &Abbez deCaftrcs 
de leur fcçau, & des frères Clathrez, qui y 
eftoient, 

Chap.6.des Seigneurs,& Comtes de Caftres, aucc 
' leur Hiftoire , Gencalogiqife & Epitaphes , 
Se premièrement de la tres-illuftre & ancien- 
ne famille des Montforts* «9. 
Chap. 7. de la féconde branche > a feauoir de la 
maifon de Vendofme^ 5^ 
Chap. 8 delà 3. branche, à feauoir delamaifondc 
Bourbon» 41. 
Ch. 9.de la branche, de la maifond'Armagnac^S. 
Ch. 10.de la Se dernière branche, à fçauoir de la 

maifon de luges, 
Ch.n.des blafons des Seigneurs &Comtcs de Caf* 
très, Se des maifons qui leur font alliées, 5^ 
Ch.ia.des Euefques de Caftres. tr 9 
Chap. 13. des gouuerneurs de Caftres. 6r. 
Chap. 14. de Teftat auquel eft à prefent h ville 
de Caftres, 63 jj 



LES ANTIQVITEZ, 

RARETEZ, PLANTES, MINER AVX, 
Se autres choies conUdcrablcs de la Ville Se 
Comté de Cadres d'Albigeois, & des lieux qui 
font aux enuirons auec l'Hiftoue de Tes Comtes, 
Eucfquej, &c. 

LIVRE PREMIER. 

rfc s notions fui ont occupé It ptys tu tjt Ctjlref» 
CHAPITRE ï. 

• 

I Tçfprit de l'homme fc plaift 
à voir ks chofes prefentes , 4: 
à preuoif celles qui font à vc* 
nir, iinefeplaift pas moins à 
lire celles qui font patlccs, 
dans les Liures que les Hift*~ 
riens en laiflent. Car c eft païf 
ce moyen que comme- vn pc* 
tit Dieu il fc rend ^refent à toutes les nations , Se 
2 tous les fiecics. C cft auffî I4 raifon pour laquelle 
ie m'eftorecray de rcprcfcnterbricfuenacnt en ce 
premier Chapitre, le* chofes paflees en ce païs , Se 
en toute la Prouince, depuis vnc longue fuite d'arv- 
nces, car ayant à traitter de Caûrcs en particulier, 
la raifon perfuade allez, qu'il faut toucher quel-, 
que chofedu Languedoc , afin de donner par ce 
moyen quelques lumières aux obfcuritez de l'an- 
tiquité que nous deuons .cfclaircir , 6c qu on aytf 




2 Les LAntiquitez de la Fille 

le plaifir de fçauoir qu'elles nations ont occupe la 
terre que nous habitôs,cc quci'ay rfige au meilleur 
ordre qu'il m'a efte pofiible, ayant ramafle aucc 
foin tant des Hures que des xnanufchts , Se aftes 
anciens, les mémoires que îe confacre au public, 
& particuliercmcut aux habitans de Cadres aux- 
quels i'eftime que ces Hiltcircs feront de tant plus 
agréables , qu'elles fc font p allées en la partie de 
Languedoc ou leur Ville clt lituée. 

Car fi chaque particulier cit bien aife de fçauoir 
fa généalogie , îc ne doute point que les habitans 
de Caltrcs ncfoienc aifesde fçauoirlesantiquitez 
de leur Ville , Se ne me foient obligez de ce que ie 
fais le premier qui entreprens à redonner la naïf- 
fance à leur patrie, dont la négligence des Hifto* 
riens auoientlaifle prcfquc cftouffer la mémoire. 

Il clt neceilaire de fçauoir que le Languedoc a 
cudiuers no;ns,fclon qu'il a change de Seigneurs. 
Carîl a elle nommcprenucrcmcnt , Gaule Narbo- 
noife pays des Folfaues Tetfofages, puis les Ro«* 
mains Tappelercnt i allia, braccatd ]eptimanie,k 
caufe qu'ilslcdiuifoient en fept parties, ou à caufe 
de la fepticfmc légion qui y habita, & après ayant 
cfle tenapar les Goths, il a efté appelle, Oc citant* 
patrialingud Occitana' y FroHinciafdnfliABpdii ( par 
ce que le hege de leur premier Roy fut à S. Gilcs ) 
Githic^Lantgothou Gothtlant, c'eft adiré terre des 
Goths, car ce mot Lant fignifie terre , parmy les 
peuples Septentrionaux, de la vient Irlande , Ze- 
i*»Je,Frîslande autre 5.Etpuis les Goths en ay ans 
cftechaflez, il fut dit félon lolnmlle.pays de la lin- 
gue torte 3 pays de la langue de oc>('eJl a dire >.otty , 
Gaule gothique* 



dé Caflrcs , L turc Trcmier. 3 

Nous n'irons point rechercher les antiquitez de 
ce paiî> depuis Noé, comme ont fait les autrc*qui 
ont compofé de Liurcs touchant leurs Villes,mais 
iaillans ces origines fabuleufes , nous commence- 
rons par les Romains qui conquirent ce pais fur 
les Vollqucs Se Te&ofages habitans la Gaule Nar- 
bonoife ielon Strabon, & ce fut lors qu'elle r^ceut 
le nom de GaîUa Brtccatd 9 parce qu'ils portoient 
dcbraycs& non do robes comme les Romains, ce 
fut fous la conduite de Vuluius Sexiiuso~ de FaHhs 
hUximus qu'ils s'en rendirent maiftres, Scccfut en 
ce mefme temps, félon Orofe, Strabon &Aulc- 
gellc , que Quintes C*pio Conful Romain, qui 
cent deux ans auant Iefus-Chrift eltoit Gouucr- 
ncur de la Gaule Narbonoifc , du temps de fa 
giierrc contre les Cimbrcs Se Teuthons vainquit 
IcïTbolofloboges h Abit Ans de Tolofe , Se emporta ce 
fameux or qui de mefme que le ChcualSeian, nui- 
foit à tous fes poiïcffcurs, Payant tire fumant 
Munller d'vn lieu qui eftoit fac ré a fçauôir d'vn 
Temple ( qui félon Bertrand en fon Hiftoirc de 
Tolofc ) ertoit de Iupiter Se cft à prefent dit la 
Daurade, ou comme Dupleix <Sfc autres ont dir, 
duTempled'Apollonqui àprefcntelta S. Satui- 
ninouS. Sernin, auquel on void encore vnc am- 
ple Se vafte cauc, qui cftoit iadis vn lac , dans le- 
quel les Teftofiges peuple iflu de Volfqucs ( com- 
me rapporte Strabon )l'auoient iette, Car félon 
luflin, après qu'ils curent pillé le Temple de Del* 
phes, ils furent ve*cz dVne grande pefte, & les de- 
uins qu'ils confultercnt pour en fçauoir la caufe, 
leur rcfpondirent qu'il filoit ictter leur butin dan s 
cç lac, ce qu'ils firent , Se U y çlemcura îufqu'à ce 
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que Cdfion l'cnofta, Se l'emporta àMarfeille, & de 
la à Rome t cç thrdbr rcucnoit à douze miligns 
d'ot non monoyé , & cinquante miiions d'argent. 

Puis que nous Tommes furie difeours dcTiloJe, 
il faut remarquer fon antiquité, car fuiuant Nico- 
las Bertrand & autres , elle fut batbc pluftot que 
Rome par Tkolvs dit Hercule, fur le mont où on 
yoid encore les ruines du vieil Tolofe. 

Le Languedoc ayant eftetenu cinq cens trente 
trois ans par les Romains, ou ils ont laifle phifieurs 
marques de leur magnificence , dans les antiqui* 
tcz qui nous y relient, dont les feules ruines té- 
moignent la grandeur , ils en furent châtiez par 
les Ktftgoths y qui après que les Klenunds l'eurent 
rauage, y vindrent du temps de l'Empereur vaUu^ 
Tan 364, fous la conduite de Fritigeroes, mais Va- 
lenspour auoir la paix, les laiiîa îoùir du Langue- 
doc & Guyenne, de forte que Athunaric commen- 
ta à s'en dire Roy Tan 384. &laiflit KUric pour fon 
fucçcflcur, lequel l'Empereur Honorius craignant 
luy bail la les Gaules, mais stilicon Capitaine Ro- 
mais l'ayant grandement irrité , Alaric le 
deffit, & décolère alla faccager la Ville de Rome, 
a Alaric îixeceda ^itxuphe qui autiirauagea Rome, 
&puis s'eftantmaricàG*//* TUeidi* fille d'hono* 
rius, ou fclon Olimpiodorc feulement fa fœur , les 
nopees furent célébrées dans Narbonne , il com- 
mença à régner Tan 41 5. & baftit fon Palau à S é 
Çilcs, qu on appelle VxlU {ântli J&gidij, ou encore 
cfl vu bois quieft dit par abufion , la Scuuegoudcf* 
]Hc y c'eft à dire s'duu gon/u* > & après, Ataulphc 
• ayant efté atiaflïné dans Barcelone par vn de fc$ 
feruitcurs, cemme rapporte l^ltix, apres auoir 
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chaflfcles Vandales il fut enfeueli dans Barcelone 
Se V accus rapporte fon Epitaphc en fa Chroni* 
que cTEfpagne. Elle eft telle. 
IclliptUns yalid* nttus Atgtntt Cotborum^ 

Hic cum fcxnéùs> Ht^c^Atdulfheidces^ \ 
Knjus is Uiftânés primns defeendere in or*s, 

Q^HCfn cornu db antur , millid multd Ytrum, 
Gws tud tune rjâtoSy U innidiofd peremit* 
Qj4<m pôft dmplexa efly Bxrcino mâgnd gemens* 

Illaifla pour fucccflcur, sigertc , qui futaufli 
tue par les Goths mcfmes,à caufe qu'il vouloit fai- 
re paix aucc les Romains & mirent à fa place 
rallia y qui les trompa , rendant fUeidia aux Ro- 
mains à rallid fuçceda Theo&ric ,qui conquift les 
Efpagnes Se délit prés de Narbpnne ^îttiU , Roy 
des Huns , lequel mefprifant les Chreftiens , à cau- 
fe defon armée de quatre cens mille hommes, ou 
de cinq cens mille lelon Monficur Catcl , Ando- 
que, Lucius Marineus Siculus, &Mariana ,1. 7. 
c, 11. fc faifoit nommer le ficau de Dieu mais 
eftant mort en celle bataille quïl perdit, il fut en- 
terre à MahtUc, ditMtjréc, on Mdyraeo , prés de 
Carcaflonnc , dit maintenant Cdpptndu y * tdncjkf* 
fenfo y c'eft à dire dVn hérétique , celieucftoit an- 
ciennement appelle, les champs CdtdUuniqucs, dont 
le peuple s'eftant changé en Efpagne ,donrta nom 
à la Catalogne. 

Il fat donc défaitpar la vaillance des gens de 
Languedoc ,& d'vnc défaite ficonfidcrable , qu'il 
y eut foixante mille morts, Se toutle relie fut fait 
prifonnier , bleilt, ou en déroute. 

Theodonc cftantmort, fon fils Thorifmond luy 
fucceda, & àcettuy-cy fon frère Iheodoric fécond, 
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& puis fon frcrc Stgcric> Se enfin Aldric fécond , qui 
fut charte de Tolozc par Clouis , ( c'eft Alaric dit 
le jeune , qui mourut près de Carcallonne , Se on 
void encore au rapport de Bcfïc, le vieux Cha- 
itcau dit d'Alaric,entre Carcaflbnc ,& Narbonc. ) 
Car les Gothsy auoicnt changé leur fiege Royal 
félon ScaligerJc Profper Aquitain, Scc'cft la eau* 
le qu on trouue de mémoires des Roy s de T olofe. 

Clouis donc ayant pris Tolozc , y mit des Lieu- 
tenants qui s'en difoient Ducs , & fe deffendoient 
auxGoths, &non content d'auoir pris Tolozc, 
alla a(Tieger Alaric dans Carcaflbnnc pour auoir 
les vaifleaux du Temple de Salomon qu'Alaric 
premier, auoit apportez du faede Rome, Se que 
TEmp ercur Ti/r , auoit emportez de Icrufalem 
l'an 7 i .&7*. de Iefus-Chrift , & qu il auoit con- 
fierez àRomc, au Temple de la paix,, mais les 
Gothscncftans enfin poflefliurs, les cachèrent 
dans vn puits mcrueillcuX en profondeur qu'on 
void encore à Carcaflonnc, & que perfonne n'a 
peu fonder, il a 4^ pans de tour en i> . pierres. 

Lors Alaric appclla à fon fecours félon Procope, 
Thcod oric Roy des Oftrogoths , mais il ne laifla 
pas d'eftre vaincu , Se puis défait entièrement près 
dcPoifticrs. 

A ce fécond Alaric fucceda fon Baftard Gefélir, 
8c enfin s^mdlrtc , fils d' Alaric , obtint de Childc- 
bert , frère de Clouis , le regnede Languedoc pour 
s'eftre marie à cUtilde, fille de Clouis, mais pour 
le mauuais traitement que Clotilde receut de luy ; 
Childcbcrt le combatit Se défit entiercmet. Le der- 
nier Roy des Gothsfut Roderic , fiiiuant fon Epi* 
1 taphe,qui efti rifeo, ai Portugal, où il fut enterre, 
elle cft telle. 
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Hic n*nriEsciT j^ovE^icrs vltu 

mus Gothorum fui oh lulidni perfididm Xfgnï 
idllurdm fecity Iulidntmcmartderitpofieris odiofd, cum 
fueriê JÇodcrici Domimjui Homicidd , Sdtiortis fud 
inimicus dejrruftor. Ex Luc a Tudcnfi. 

Puis après les ^îgdrcnuns ou Sdrrdfsns dits ainlî 
de Sara & d'Agar , dont ils fe difent eftrc defeen- 
dus , ou félon Thcuet de l'ancienne ville de Sarra- 
ca , excitez par luïua, Lieutenant du Roy de Jo- 
lede, nomme ^oierir, vindrent es Gaules 1^11714. 
en nombre de quatre cens mille^ neuf ans après 
auoir chafle le$ Goths d'Efpagnc , & l'auoir con- 
quife fous leur Roy Zcn\a, Arabejdit Roy de Cor- 
dubc, Se ayans comma Acc par le Languedoc prin- 
drent, Narbone, Carcaflonnc, •& autres Villes 
de ce pays. Et puis eflans allez affieger Tolofc, 
Eudon , tua leur Roy , Se leur fiftlcucr lcfiegc , & 
ch Arles Martel, achetiade dcftruitcà Tours , Abdi* 
yxn»r»,fucccfTcur de Zcma, ou la défaite fut fi gran- 
de que félon Serres & autres Hifto riens, qui en ont 
parléil y euttroiscens foixante & quinze millle 
morts, & cela arriua l'an* 750. & ainfi Charles 
Martel ayant rccouurcle pays , fît démanteler 8c 
ruynerlcs Villes qui pouuoicntfcruir de retraite 
aux Goths, comme Ndrlonnc> Bcfttr$ > </tgdt>&* Sub- 
ftdntion, dit autrement, Stxtdci;0* Jrrrwrio,fuiuanc 
Vibius Scqucfter , Se Antonin en fon itinéraire, 

Ceiloitvn Comté que le Comte de Melgueil 
donna à Grégoire VIL Cette Ville cftoit antique, 
mais il n'en refteque quelques petites mafures|prcs 
de Caftelnau de Montpelicr , il cft parle de ce lieu 
dansThcodulphus ancien Poète qui dit: 
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Hint MAgélona, hdbmt Un dm f fextéciê Jetf* 

tram } • 
Hit fcêbris podiis cinçitnr , MU m Art. 
On void encore deux inferiptionsquiont efte 
portées de la audit Caltelnaa} Tviic clt vue Epita* 
fhc du temps dcsPayens, quieft telle. 

D, M. F\ONTlN^€. r/^lM^i. H. S. 7\ 
C'cftàdirc, Diii mânUnts.yfrontin* primd , hicfcpul* 
cbrtm pofuit. le mets ces inferiptions icy, parce 
qu'aucun Antiquaire ne les a données au public. 

La féconde elt dans TE^life dudit Caftelnau de 
Montpelier , &eft presde l'Autel, mais à caufe de 
fa grande antiquité, elle cft fort difficile à lire, 
totuesfois la vpicy telle que îc Tay peu conv- 
prendre 

Unis incolis.,, ; e^drcjumd^uuc.,,., çriwRxiHdi 
çonfldtd f/?, 

Parmy ces mafures de Subftantion , ^u débris du-» 
quel aefte bafty Montpelier, fc trouuct pluficurs 
pièces dvrnes, pierres de fort , & lachrymoirs. 

En ce temps la qui cflfan 7^6. furent gaftées 
les Arènes, ou Amphiteatrc de Nifmes , pour le 
mcfme fuiet , félon ces vers anciens qui font es Ar* 
chifs de Montpelier, 

Cârolus hdncfrègit , pofljudm fili mtrtcjuhcgit 

cb Sdtrdçenos juod tuer dure os, 

CtAtn HemdvJendscxkriittfsitdrendSi 
Apt*s fréfidio ptrfîJid populo, 
Puis Charles Martel eftant mort, Huon fils de 
Eudon voyant qu'il luy auoit pris b bien rie foA 
perc , rcuolta vnc partie du pays de Languedoc 
contre Pépin fils de Martel , & print Cattres, & 

Tolofç 
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l*an 736; mais Pcpinfclon Camiius continuateur 
cTAimon, le vmtchafler , & Eudon citant mort, 
PepincnfutRoy , mais encor après fa mort ils fc 
rebellèrent contre Charlcmagnc qui Yint les corn* 
battre, & les vainquit; Toutes ces guerres ne fit* 
rentpas encore la hn, car Tan 84^ les Normans 
(mot vckan: de Nord & de Mand j c'ell: à dire 
hommei de Septentrion ) Venus de Scandinauic 
& Noruegc , Comme les Ooths furent chaflez de* 
cnuirons de Tolofe par Charles le Chauue;& puis 
Tan 9a4;&937.1cLâ^uedoc fut ruine parlcsguerrc* 
des Comtes de Tolofe $ & après par les guerres des 
Albigeois , & des Anglois, car les Anglois affie- 
gerent Tolofe Pan 1160. & Tan 1178. Richard fils 
de Henry Roy d'Angleterre , vint remuer les 
guerres que fon perc auoit laifïecs afloupir; 

Quâd aux guerres des A/£/ÇfoÎ5 YàHdoi*} dits 
ainfi de la ville d'Alby , & de Valdo Isyonnois , ce 
fut Tan 11 60; qu ils commancefent à parojftre , & 
Tan ni g ; fous Louys VIII. qu'ils auoient rémply 
ce pays » mcfmc la Ville de Caftres fuiuoit leur 
party & croyance félon Pierre de Valfcrnay, mais 
parce que leur dodtrinc choqUoit celle de TEgWe 
Roiname , on fe croifa contre eux - 7 4r ayant efte 
promis remiffiort de péchez à ceux qui les combat* 
troient quarante iours,il arriua vne telle troupe de 
Pèlerins qu ils furent chaflez en peu de tctnps de 
ce pays, ceux qui les ruyncrcttt plus, furent deux 
hommes d'Eglife, Tvn dit Pierre de Chafteau nçuf 
qui y fut tué> Se canonifé, & Dominique Efpagnol 
qui fut àiifïï cinoftife , à ce dernier , Simon dà 
Montfort dôna de belles àumofgesdes biens qu'il 
auoit conquis fur U* Albigeois , dont il orna H 
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Conuentde Caftrcs , ou foin les Frères Domiiii* 
quains, ordre qiul inftitua. 

L'an 1200. les Vaudois tenoient Tolofc, Pa~ 
inicrs , Momaubaii , Villemur, & fclon de Serres, 
Cartres , S. Antoinn * Carcaflonne , Narbon- 
ne, Puilaurcns, Bcaucaire, Auignon , Tarrafcon, 
&plulieurs autres Villes, & beaucoup de grands 
. Seigneurs cltoientde leur party , comme Raymôd 
Comte de Foix, la Dame de Lauaur , le Comte de 
Carman, le Vicomte de Befiers, Gafton Seigneur 
de Bearn , Se Raymond Comte de Tolofe , mais 
ne s'eftans peu accorder par les difputcs qu'ils 
eurent a Montréal , Tan 1^09. eu cftoit Guilla- 
bert de Caftrcs , ils furent chaflez par la force des 
armes^ & le Pape ayant excommunié Raymond 
Comte de Tolofe , il fut obligé aquitterle partty 
îles Albigeois,en fuite dequoy Tan i a2*.cftfit more 
ailleurs de maladie il fut fansfepulture parce qu'il 
cftoit excommunié , bien que d'autres afleurenc 
qa il cft enterré à Fronteuaux, eftant mort à Milan, 
niais il ny a pas long-temps qu'à Tolofe an mon- 
ftroit la tefte a TEglife des Cheualicvs de Sainffc 
Iean 3 dans vn cercueil de plomb , félon Andoquc 
en fon Hillofre de Languedoc : on y voyoit cette 
Epitaphe en langage ancien. 

Non y dhom [urU terre 

Ter grand Seignor que fous, 

Quem iette^ de ma terre y 

Se la Gleija non fous, 
Ilnefautpasqueperfonne trouue cftrangequc 
cette Epitaphc foie en ce langage, veu que c'eltoit 
la façon de parler de ce temps là, & pour confir- 
mation de mon dire, ie rapporteray icy les vers 
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que le Comte de Foix ( amy du Comte Raymond, 
& qui tenoit Ion party ) auoit faits efenrefur foa 
Çhalteau de Maiercs, ils foat tels. 
Eliîcjçrich fui Cdfielde Mdferes 
An ton Seignournou pdrtifyues Us pères, 
Cdr elprendrd fer elUs plus mi dur es 
Et te rompra, lou edp an Us pus dures. 
Voulant dire que le Vaflal ne doit point faire du 
compagnon aneç Ton Seigneur , car comme on dit 
ordinairement , >n Seigneur de verre caflfe vn 
Vaiïal de fer. 

Mais ie ne veux point paflcr fous (ilenec l'Epi- 
taphe du Comte Bernard de. Tolofe qui eft en 
niefme langage & pour la rareté damanufent d'O* 
don Aribert où clic cft , ic mettray le paiTagc 
entier defehiffre, * 

Cdterd qu* pandere periculofum eft , literis *TéU+ 
tfiàfcis ( c'eft à dire en chifre ) infcribdm. Vdce ita^ue 
cumfdnguine Eucbdriflico fepdrdiim per Regf i» 0* Co^ 
mitem firmdtd olfig*dtd y Berndrdus Corne sTolofdnus 
tx Bctrcinonenfis Tolojam >rw<<, O* Iskegem Cdrolumim 
Ctnobio Stnfti Sdturnini iuxu Tolofdm ddoxxuit^ 
cutnjue IXexmdnu Uud s tdmjudm fui? Uuandi grdti* 
Çomitcm dprehendiffet, dlterd pugionein-ldtus eiusddd~ 
flo eunicrudtliter interemit > non fine crimine fidei ç>* 
religionis.YioUtd , nec fine [ufpieiêne pdtrati Fdrricidij, 
filius quippe Berndrdi ^ulgo eredehdtur> Cr os eius mire 
ferebdt , fldtur* ddulterium miternum prodente % Pê/î 
tdm nefdnddm necem , Kexde folio fdnguine mdcuUto 
difeedens &- fede eddduer perentiens , fie txcUtnduit m 
Vdtibi éfuithdUmum pdtris mei O^Domine tuifoeddfti^ 
O f\udm ddmirdbilid iudicid tud , Domine , dum Rrx de 
Th$ro fdterno YtoUto prafumit fimere yindiftdm, inci* 
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dit inpdrridinm , &* fcrnimiêm pietdtem p imftn** 
étfUettd ddulterinrft pdrricidio punit ur. 

Perbidtéum dntt fores infepultum mdnÇt Cddduer y 
tertio die Sdmu'él Epijcop^ Tolofanus , illnd fepulturd 
tradidit > eumhdc injçriptionc \n Wwamio > tumnlo 
âfpofttd. 

Affi^ay lo Comte Bernad 

Fifcl crcdcirc al fang facrat 

Que fempre prud'hpm es cftat. 

Preguenladmina bornât 

(^u'aquela fi que lo tuat 

Pofqua foy arjna aber faluat. 
Cum mdgno populi eoncurjn eequidrum honores 
Comiti rependebdntur * B/£f intérim in Jtltn Vddegid* 
io y endtioni indulgente >yuodcumdd dures eius perue- 
niffety irdtui eftTrdlde Epifeopus Sdmuél eordm Vi- 
idrio Kegio ter citdtus 3 compdrere recujdbdt , O* cogni- 
tiontm cdujd fuis co-Epifcopis demtnddri petebdt , fed 
Rfgerenuente, cordmVicdrio cdujdm exercere çodftis 
efty Cr tàndcm pofl trindm confefsionem , i* quodeum 
fompd o- Kpigrdmmdte. Qomxtem dà mndtum ,ore jO* 
mdnuWegid , fepeliuiffet , poend quingentorum folido- 
rum T ' de Anôrum multtdtur , Epijcopo ddfidnte e> 
fUngente monumentum diruitur. quod Tolofdnus 
Epifcopus, Trt ey* dïti Gdllidrum Hpijcofiitd degré tu* 
lerunt , >/ pducos pofi menfesi» Cwuentu Cbduionenfi 
inixekRfgr CdrolopofiuUuerint ,ytfenlentid ill/Vi- 
tdriiy contrdl oUfdnum dntipitem Utd, tdnqudmiurs 
Jipifcopâli ' HceleftdfHcdenerudnsc?'de(!ruens,dkro« 
gxretur quorum poffulationi Kexnullo modo obtempère 
reyoluit y fed ore frmo refpondit , fe nop pdjfurum ># 
B/tfcopiin hi éjude pertinent ddlurdregdlid^ Çr dile* 
ges regniy d iurijdiftione'Rrgidey* Uïcdlieximdntur, le* 
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jrm retni Uni Antttuàm tffe^uA uutum eft, i*mn*tot 
% crimcn , non dtktr, feftUri , cum fr t(t Us 

cum infcripsiomhsXx m*nHjcriftoOdon»Ar,l,<m 
CéptlUm G*trr\<\ ràUt.rlmùsifsimt , c'eft yn cu- 
rieux manufcm & grandement important a 1 Hi- 
ftoirc qui ne tardera pas long-temps a voir te iour 
par vnc bonté particulière & affection ppur le pu- 
blic qui eft en celui qui le poflede. 

Apresla mort du Comte Raymond, Simon de 
Montfoit fécond tftittf Carcaftonne, Caftres & 
autres lieux félon Serres, & fit leuer le liège de Mu- 
ret au Roy d'Aragon qui y fut tue & enterre a 1 b - 
elifcS. Martin, Nicolas Bertrand aftcurç aufli 
que l'an 1 210, il pnnt le Chafteau de Lauaur , ou 
Imeric de Montréal Seigneur dudit heu fut pendu 
le la Dame Oeralde fa femme fut lettee dans vu 
puits fuiuantle manufent de Guillclrous de 1 o- 
diolauro & l'an m 3. Caftrcs fe rendit audit Simon 
«le Montfart , fur quoy FrouTard remarque que le- 
<l,t de Montfort voulant monter à chcual pour 
aller contre les Albigcois.futmorduala cuillepar 
fonelieual,& après foneftricrfe rompit,mais tous 
cesmauuais augures ne l'en ayant peu diucrtir, il 
V alla , pour y la.ucr fa tefte. Ainli les Albigeois 
furent chaflez,& de huift cens mille qu ils eftoiet , 
félon Pernn, ils furent réduits à ce petit nombre, 
qui s'erteonfiné és valccs d'Angrognc & de Pra- 
cela, d'où on ne les a iamais peu tirer. 

C'eft ce qu'il m'a femblé cftrc ncceiTaire de lça- 
uoir , & c'eft ce que ie me fuis efforce de renger le 
tirant des Hiftoricns , & mefmes de quelques ma- 
nufents qui n'oiit iama.s efte donnez au public,* 
que l'ay creu que tous curieux fcroicnt ailes de 
n A3 
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voir , afin de fçauoir en quel temps ce pays , 8c pat 
confequent Caltres a cfte tenu de toutes ces nauôs 
dont nous venons déparier. 

Q^uand aux chofes aduenuës du depuis,ny ay at 
eu que pluficuis guerres que ien'ay pas fait deilcm 
de rapporter , îe Je paileray fous iilence , me cou* 
tcntanrde dire que Caitres fut pris Tan 1562. & 
3 567. par noble Guillaume de Guillot, Seigneur 
de Ferncres,& repris l'an itfi.dc le 2,4. Aoul^par 
noble Iean de Nadal , Seigneur de la Crofete , Se 
enfin repris Tan 1^74. par noble Iean de Bouflard 
Sieur de la Grange,pcrfonnagc non moins fçauant 
es langues, Aftrologie , & autres fciences que 
capable de conduire vne entueprife , car eftant 
j»aflc de nuit par les moulins de Villegoudon, il 
enchaflà trois compagnies de Corfes& Albanois 
que Monfieur de Mignonac y auoit mifes en gar- 
nifon. Alors fut démolie la belle mai fon dite de 
Roquecouibc, (parce quelle pouuoit feruir de Ci- 
tadelle, )clle eftoit prc^la porte d'Amparc à Ville-* 
goudon, & appartenoit ànoblc Antoine de Martin 
Seigneur de Roquccourbe, des Aualats , &JViuiers> 
niary de Damoifelle N. de Sabaticr , fille de 
Monfieur S abatier Sieur de la Beflede, Procureur 
General au Parlement de Tolofe , touchant lequel 
,eft à remarquer qu'eftant auparauant venu dans 
Cadres vifiterfa fille p le Chapitre de Caftres & 
tous les ordres Religieux le furent receuoir à la 
porte de la Ville , aucc la Croix Se le conduifirent 
dansTEglife, & de là, à la fufdite maifon de Ro* 
quecourbe, accompagne du luge, Confuls, &au«* 
tres , où tous les Seigneurs des cnuirons luy vin-» 
drentrendreleurscomplnnens, Ien'ay pas voulu 
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pafler fous (ïlence cette circonstance ponr inarquer 
«^uel refpe&ou rendoitàceux qui portaient le ca- 
ractère fouucrain. 

• Dt l'Ancienneté, fondation £r Jtttuuion de U 

Fille de Cdfires. 

Chap, IL 

NOvs aurions à nous plaindre & à regretter 
noftre mal-heur de Ce que les guerres, quionc 
lait prendre & reprendre fi fouuent Cafkrcs, ont 
caufe la perte de Tes meilleurs tiltres , fi cefte perte 
ne nous eftoit commune aucc plufieurs autres Vil- 
les, c'eft là , où ie delïrcrois auoir puise à mon 
fouhait les mémoires de fon antiquité, afin de vous 
en faire part , au lieu qu'il me faut maintenant def. 
couunr à talions , Se par conje&ures, les mémoires 
de celle Ville, dont les Hiftonens ont fi peu par- 
lé, qu'à grand peine en peut-on trouuer la moindre 
trace , neantmoins ne permettant point en moy la 
continuation de leur faute, ie diray , ce que i'en ay 
peu defcouurir» 

La Ville de Caftrcs félon Pierre des Valces, 
Chap. 20. cft comme la capitale de tout l'Albi- 
geois, lîtuce en vn lieu dont le paifage eft mcrucil- 
Jcufement diuerfifié, & fur le fleuue dégoût qui 
fc defgorge dans le Tarn , eu la Gaule Narbonoi- 
fe, BrAcc4td y SeptimanieouGothie, c'eflà dire en 
Languedoc Se païs de Frdnc Alleu comme la t*es- 
bien prouuclefieur Cafencuucdans leLiure qu'il 
en à compofe* 
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Cette Ville autrefois nauoit prcfque autïe* 

bathmcntconùderablequVn Monalbcre de faillit 
Benoiit, dépendant de S.Victor de Maricillc, Tes 
premières maifons furent du long de la nuicrc dtt 
coltcqu on puife l'eau appelle Bertrdc ôuil y auoic 
vu beau porri On fçait par tradituie que ce lieu 
n'cltoitiadjs quVn bois de fapins (dit dcS/Vincês) 
& principalement du cofte de Villcgoudon -, ce 
que coniirment les vieilles maifons de Calîrcs Se 
lieux circonuoiims qui en font baftics. On attri- 
bue fa fondation aux Romains, quifurenten ces 
quartiers > & y campèrent Se pailcrent pluGeurs 
hyuers J & à caufe de cela luy donnèrent lç nom de 
Ctjir* qui veut dire vn camp d'armée, ce que té- 
moignent affez les Médailles qui ont elté trouuées 
endiuers endroits,tant dedans que dehors la Ville. 
• Et nous ferons voir au Chapitre fuiuant comme ] 
cette fondation a cfté faite par luit Ct\àr y Se de 
plus le grand nombre d'Vrnes fur lefqnclles oit 
Void encore de Tcfcriture romaine , qui fc font 
trouuées a fainft Ican ivnc moufquetadc de Ca- 
dres ou on dit queftoit le vieux Cailrrcs prouuenc 
que les Romains y en auoiënt ictte les premiers 
fondemens, & ce Chaftcau vieux ruiné, akCâfitU 
mouton à Cajirdmetdtionc femMe confirmer ce que 
nous Venons de dire , comme au/fi le f)àué à li 
Mofaîque qui fc trouue à Gouriadc métairie fore 
proche de Caftfcs où il y a eu quelque Temple de 
diuinitc payejic , car c'cftoitla qu'on employoit 
cette forte de pauéj comme on a veu au Temple de 
D 'unt de Ntfmcs , & autres , cela eft donc fort vray 
femblablc, puis qu'il y a eu 4'autres Temple* 
pareils à nos çniurora, comme à £ aaiaux, ou 

cftoit * 
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effoie le Tcmpk de Iupitcr comme fon nom le té- 
moigne venant de Fénum.ïoHis iàéti , c'eft à dire le 
Temple de Iupiter,à ?Htt\}Urun celuy deMinerae 
«c a Carcaflonne celuy d'Apollon. - ' 

Les trois Crdfdux que pluficurs perfonnes de 
cette ville, dignes de fby ont veu fur la porte de 
Villegoudon font auffivne marque aflTe? conftde- 
rablc d'antiquité, puis qu'ils y eftoient depuis 
long temps, Se que leur changement en Fleurs de 
Lis ne fut fait que Pan 4 8j. par Cloms premier 
Roy Chrcftien, félon Bouchet, Guaguin, Se Cor- 
rozct, mais Nicolas Giles dit que Charles VI. les 
•reduihtà trois Fleurs de Lis , parce que Clouis les 
auoit prifes fans nombre. 

Iodocus Sincerus en fon Itinéraire de France, 
marque aulïi y auoir eu à Caltres vne tOHr hier** 
dws ou on yoyoit cette infeription fous la figure 
dm Boeuf, ° 

KENly rici. 
I'ay veu depuis* peu les médailles d'Antonin Pie, 
de Claude Ccfar, Se d'Agrippé,*: autres, trouuées 
tort près de Caftrcs , ce qui confirme que les Ro- 
mains ont habité autresfois ce pays. 

C'eft ce que i'auois fait deflein de dire de fon 
antiquité pour le prefent , rcmetant les autres 
chofes que l'eu ay à dire aux Chapitres fuiuansen 
attendant devoir les autres médailles qui fi font 
trouuées ,• afin de recognoiftre par ce moyen ceux 
qui l'ont habité, puis qu'il ne nous refte aucune 
infeription ny autre antiquité romaine , fors quel- 
ques fragtnens defiatuè'j.d'infcriptions gothiques, 
ft vnc pierre qui eft au dehors du Cbnucnt des 

Religieufes de fauche Claire, ou on void deux 

r 
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hommes anncziouans.auxcicl.ee», ce qai eftoil 

a^trcifois la demie des Goths. 

Itut origint, 
C H A P. 1 J I. 

QVand aux noms de Caftres ( ie dis kl ttewh, 
bien qu'a grand peine on luy en urouue vo 
«Je vraj danile» Hiltorscns ) ils ibnt en grand' 
nombre, carconunc nous aaons dit, les Romain* 
l'appeilerent C-/r-^ caufe qu'ils y campoicnt, 
troauans «c heu propre à camper, parce qu'il eft 
«nuironné comme de tr enchecs naturelles , com- 
me a fort bien remarqué Caftelfc anc en fa Mcco- 
metnede l'aimant, ou parce que le Monaftcrt qui 
eftoit autrefois à Caftrcs, portoitle nom de C*/r*% 
D'autres l'ont appelle t*p* , à caufe qu'il y 
auoit rn Chafteau dedans qui refte encore , c'efl 
poarquoy il eft dit dans vn *kux Hiftorie»,qtt*©» 
venou * C*$ro de Ctjlréf. 

Les autres l'ont par abufion nomme Catn ?«, 
entre lefquels eft Chenu âc dans tne ancienne 
Cronique,&lcLiaredit, Vr*tUr*f*t\»9tA , fclo» 
MondeurGaland, il eft appelle, Ommj €*• Mil» 
JsnHi Vi»t'»tït de Céftùs , i» ttrri*ria A/tiguf , 
pour la raifon que nous dirons cy-apres. 

Monet l'appelle OjrVii,Vo/M«»» *j«r,C*#r#»^# 

Bien q>ie ce motde Caftres ne fcmble dénoter 
ejuedes Chafteaux, on entend icy Vne Ville, c» 
les anciens confoadoient dans cc»ot, ks petit*» 
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villes forces, ceintes de murailles , ce nue Mon* 
lïcur Catei en (on Hiitoue de Languedoc conuo 
tue diùut que par Ctftrun* les anciens cmen* 
doicnt 0 A ;fid*m 0 E; eu oacne nous pou ions le 
prouucr par Ja PopcUniercqui du que les premiers 
Albigeois qui citoieiu Taxi 1160* tcnoienc ia Vulc 
de Caltre* ( ne diunt pas quelle ne fut qu va • 
Chaitcau ) quifuiuoit leur para Se fut conquile 
Car eux comme attellent les Liurcs Se Ces Archifs» 
Or puis que l'ay cite la Popelinicrc, te diray en 
patfme U ùute qu'il a foi te en fon Hiltoirc lors que 
pariant du Capitaine R*fcd* de Caltrcs il a mis 
C*fcàs en diuers Jicux, Se a fait ainii faire la meûne 
faute au ûcur d*/iubignc # 

En après ic puis prouucr que Cadres eftoit vnc 
Ville Se non des Chaftcaux amplement, par Pla« 
fine en la vie des Papes» Se par Aimon le Moine» 
Lmrc f. Chap, %o. qui témoignent que l'an 8;8« 
on l'appcloit p*çmj Atl>ige»fis 9 8c qu a lors le Cou* 
lient dit Cirait» y eftoit dedans, Se qu'on y ap- 
porta en ce mefme temps la Rchq ic de S. Vincent» 
en comideration du lieu, car on n'a pas accouftu* 
eiéd'enmettrede fïconlïdcrables en des lieux de 
petite importance, Se ccft alors que Cadres fat dit 

VilUfMftiVincentiide C'ftrh. 

Le mefme Aufteur dit qu'on auoitapporté cette 
Relique de Valence d'Efpagn* f Se que le Moine, 
tAmdudUus la porta dans le Conuent de S. Benoift 
de Cadres, ou il y eut vnc fi grande afïïuancc de 
peuple que quelques vus y furent cftovftez, après 
Lottysle chauuc Ac les Rcligicuxde ce heu, crai* 
gitans les Normans.porterent cette Relique à To* , 
lofe § Se puis les Normam abonian s Tolofc elle 

C % 
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fut rapportco àCaftres, de ce tranfport de Reli-' 
que voy de Marca en fon Hiftoirc de Bcarn . 

Il eft donc aiféde conclurre , que le heu eftoic 
bien grand & habite , & que le nom pluriel de 
Cdjird vient, de ce quil y auoitvn Conuem, dit 
Cdftrnm, & vn Chaftcau ou fort, car s'il eut efte 
autrement on ne l'auroit appelle que Ctftellum , & 
pour confirmer ce que l'ay dit , Pierre de Valfer- 
nay l'appelle yrltm^Ht Màtur Cdftrt , & l'appelle 
Ctftrum nokilifsimum, de le chef de tout l'Albigeois, 
lorsqu'il dit que Tan 1210. Simon de Montfort 
fut appelle par les Bourgeois NoMifsimi Cajtri , & 
ainfi cômença d'en cftre Seigneur en cette année. 

Caflreseft auffi appelle Qàfitum ssilbigenfium} 
ou Ht/ft/crtfm par Dupleixes mémoires des Gau~ 
les, parce qu'il dépend d'Alby , & ce mot de ffcluii 
vient félon Eufebe de Wclmà mere de Ciceron na-< 
tiue d'Alby, ou plutoftdcHf/«w ancien mot qui 
félon Feftusfignific, de couleur blanche tirant fur 
le roux , telle queft celle des habitans de ce païs. 

D'autres ont appelle Caftrcs, fdgus Alhienf$5 
par excellence, comme Adelmus Bcnediâinus 
appell^ Tolofe, T<*gum Tolofdnum, & Ammian Mar* 
cellin appelle Paris , Cdftellum , & félon Antonin 
en fon Iuncraire , Caftres cft appelle rfmhis A/-' 



b*g*»f** m 9& Villcgoudoo, Goionis rilU, comme 
qui diroit Ville des Goths,ri//r Gttb on Ville d'A* 
goutriuicrequiy paflê. 

Les autres félon Ortelius ont appelle Caftres, 
Cetoro0»ttjfcro y & d'autres le logent fur le Tarn, 
à êaufe que la riuiere d*Ag<)uft fi va rendre, te l'ap- 
pellent cv/fra, duquel parlent Pline auLiurcj. 
Chap. 4.& Ptolomceau Liûrei. €hap< io. & au 



de Cajlres > Liure premier. Û 

tontrairc rirrcrius eftime qac Cefsero eft Ciftcron, 
mais outr« que félon Dupleix, Ciftcron s'appelle, 
Çimitêi Segcfioriorum , Caftelfranc à refpondu à 
Varrerius en réfutant Dupinet qui auoit eu la mef- 
inc croyance, comme on peut voir en fon Liurc 
de la Mecometrie de Faimant. 

Les autres d/fent que Cefs/ro eft faintt Huberi ou 
Hyberi, mais Poldo Homme grandement entendu 
en antiquitc^fleurc que v\ni*mdgus y eft Sdinft Ha- 
teri , quis'appcllc aufli^riWM , à caufede la riuie* 
re J'£>Wf , qui ypafle, & Caftel-franc qui neft 
d'aucun de cesaduis dit que Cejsera, qui cft vnc 
autre Ville dont nousn'auons encore parlé , cft-ce 
Cefsero dont ont parle Pline & Ptolomce* 

Il y en a encor d'autres quidiftinguent Cefsero de 
C^ra,difant que Cc/cr« eft Caftrcs, &queCe/jrr* 
cft prés de Carpentras, faute que Henry Efticnnc Se 
autres ont faite , parce que Pline en nommant 
Cefsero parle après de Carpentras , 8c Antoninap* 
pclleCf/sf rone vn autre lieu prés de Beficrs, mais il 
ne peut eftre Sainft Huberi , veu qu'il ne les fait 
cftre diftans rvndeTautre, que dé mille pas ouen- 
niron # 

C^uand àmoy , ie tiens auec Ortelius, Poldo,& 
Lambert Daneau,quc Cdfsero,Cdfcro , Cefero , O- 
(eri, oh Cefarum , cft noftrc ville de Caftrcs, qui fut 
appellée parles Romains, Cdffr* Cdfdris,d'où font 
Venus ces noms de Ctffrd, de Gdfero , & les au- 
tres par abufion, Se bien que quelques Yns mettent 
Cefsero fur Je Tarn, cela ny fait ricn,vcu qu« Ca* 
Ares cft dit eftre fur le Tarn,par pluficurs Àuthcurs 
parce que la riuierc d'Agouft qui y paflcfc degor* 
rc dans le Tarn. 

c 3 
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Auant que faire la lin de ce chapitre , ie veux 
encore prou ucr & fortifier mon opinion par vn ar^ 
gument tiré des longitudes ficTàtitudcs des lieux, 
carie lieu Ce[$ero> félon Ptolomce , & autres an^ 
cicnsAuthcurscfta44^ devrez dclatitudc, Se ti # 
degrez 15. minuttes de longitude , laquelle longi* 
tude n'eft point différente beaucoup de celle de 
Cadres que nos Modernes baillent , entre lcfqucls 
cit Hennon qui le place à 43. degrez 39. minuttes 
. de latitude , Se ai* degrez 4^ minuttes de longi* 
tude , & quoy qu'il y ait quelque petite différence 
de cette longitude Se latitude auec celles de Ptolo- 
mcc, il ne faut pourtant croire qufc cette differenc c 
foit conlidcrablc , veu que toutes les longitudes Se 
latitudes des Villes fc trouucnt différentes en 
quelque chofe de celles que les anciens auoienc 
prifes. 

De toutes les confidcratiôs fufdites^ococlus que 
noftre ville cft nommée d'Augufte Ccfar, ou Tvnc 
de Iules Ce far, Se l'autre de fon fils Adoptif Augiu 
fie qui fut es Gaules feize ans , auant Icfus-Chnft 
& y feiourna long-temps, Se puis le mot de Ce/rr» 
ou Ceférum attribué a Caftrcs dénote le nom de 
Ccfar f Se le nom de la riuierc d'Agouft qui vient 
d'Augufte , ou celuy de Ville-goudon qui vient de 
Ville d'Agouft ou Ville d'Auguftc , dénotent le 
nom d'Augufte. Et ainfi nos deux villes 1 ointe* 
par la riuiere compofent le nom d' Auguftc Cefar, 
ou du perc & du fils, qui eftoient auant Icfus* 
Chrift, Se ainlï nous auons des marques allez an lu? 
ques de noftre Ville de Caftes* 
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leur origine. 

Chap. IV. 

Y A Ville dcCaftrcs porte emmanche d'argent Se 
jL^dc gueules comme portoit leSieur de Corlaou 
^A)iïimc Guillaume de Vaudrcy,& comme Richard 
Comte d'Eurcux , Se comme on les void fur les 
murailles d'Àuignon. Ces armes tcfmoigneht que 
la Ville de Caftrçs àfcruy de retrai&e,oua cite 
fcaf tic après la retraite dVn Camp de Romains, 
car kspaux renuerfez, qui font les armoiries le 
dénotent $ veu que les Romains auoient accouftu- 
picfclonDuchoul, Se autres , d'enuironner leur 
Camp de Paux,cc qu'ils appelloicnt la circonual- 
lation j & de la yenoit qu'on donnoit la coronne 
Vallaire , Cdflrenfe, ou p^liflec à ceux qui citaient 
entrez les premiers dans le camp des cnncmis,ccs 
Paux renuerfez veulent donc dire que leur palif» 
iade à efte défaire , & qu'ils fc font retirez. 
* Du depuis on a adioufte vne chauflètrappe fur 
Ses armoiries de Caflxes, félon aucuns, en mémoire 
Je quelque victoire obtenue par le moyen de ces 
inftrumens de guerre, &on amis au dctfùs cet- 
te deujfé, Dibovt. Parce que cet inftrumentne 
peut iamais tomber qu'il nefetrouue auoir vne 

Jointe en haut , & pour dénoter qu'il faut que les 
ommes ne chaneelent iamais pour le feruicc de 
Dieu Se de leur Roy , i'ay veu du depuis plufieurs 
ekauilctf appes trouuccs aux enuirons de Cadres 
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en fouflbyant la terre ce qui confirme ccquenoui 
auons dit cy-defTus. 

Pe lUndenne ^Abbdye ^ihhe^ de Cdftres, de leur 
JceAu>Cr des frères lurre^ou cUthre^ efioient. 

CHAP, V, 

L'Abbaye des Moines de fainâ: Bcnoift qui 
eltoitiadis à Caftrcs. eft vue des chofesplus 
anciennes qui y fuflent, elle depcndoitde famft 
Vidlor de Marfeillc félon Ican Tourncten fon Lig- 
ure des Diocefes , 8c fut de ces Abbayes fameufes, 
cfqucllcs Tan 708. & felondautres 81 y. furent 
mis par nos Roys des Abbcz qui eftoient des Sei* 
gneurs , qu on nommoit par fois ^(Uicomiies § 
elle cftoit fort confiderable , tant pour eftre des 
plus antiques de l'Albigeois , félon l'Itinéraire 
d'Antonin , que pour Tauftente te bonne vie de 
fes Religieux. Et pour confirmation de ce queic 
Vieiu de dire, frerc Iean Porcin , en fon abrégé de 
la Cronique defain&Benoift,dit,que, inrifd deuti 
Cet à dire au riuagc d'Agouft , eft Mondfierium y 0 - 
€*tum,à Cdfiris in Epifcopdtu ^i&ienshou les Abbcz 
& Moines le iourde fainft Benoift beniflent l'hcr- 
bc , dite deshabitans, imppllutd , qui reflcmble au 
nafitort * qui defcouurc les ladres , car mife fur la 
bouche des perfoancs qui en eftoient foupeon- 
ne'es, fic'eftoitàtortqu'ôn les aceufoit, elle ne fç 
faniflbit pas, mais fifarfoit bien s'ils eftoient coi* 
pablcs. Ne[cio{ dit-il) dn hdc Vtrtus ei fit im*4fi 9 
yel d [dnftorHin yenidt hcncdïcllone , ic ftc puis nvi. 

majincr 
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tnaginer qu'elle herbe c'eft, ne trouuant point que 
laCardammc, ny le Scncucqui rcfTcmblêt au Na- 
fitortayent de vertu pareille , ie trouue bien auc 
laVcroniqdceft appcllée herbe aux Ladres, mais 
clic ne rcllcmble point au Nalîtort, parquoy i'efti* 
me que c'eft quelque autre plante plus rare,& par- 
ticulière à ce pais qui a cette vertu naturelle , Se a 
laquelle l'ofe imputer la caufe qu'il ny a pas de 
maladerie à Caftres, les Ladres enayansefte chaf- 
fez depuis longtemps par cette plante qui eftoit 
leur pierre de touche , & à caufe de laquelle ils 
n'ofoient venir en ces quartiers. 

Le fufdic Porcin manuferic conte d'autres 
chofes mcrueilleufes de ce Conucnt, que par bric- 
ueté nous partirons fous filence. 

Cette Abbaye eftoit baftie en forme de Croix, 
Se eftoit à l'endroit où font à prefent les Domini- 
quains, elle fut iugee de fi grand mérite par Char- 
lemagne , qu'il l'orna & augmenta beaucoup Tan 
^70. ou enuiron. 

LesAbbez qui y ontefte, eftoienten fort gran- 
de confideration , maisfon ancienneté, & perte de 
fes papiers eft caufe que nous n'auons peu ramak 
fer qufauec grand peine ces mémoires de leurs 
noms que nous vous allons donner. 

Mais auantque paflèr outre , il eft neceflaireda 
fçauoirque l'ancienne Abbaye eftant à S.Vincent, 
les Abbez baftirent aux Ormeaux vne jflus belle 
maifon Abbatiale, dont l'Eglifc eftoit au lieu ou 
eft à prefent la Cathédrale , & s % eftans changez là, 
baillèrent la vieille Abbaye à des Religieux de S. 
Auguftin , mais S. Dominique eftant aile vifiter 
la Relique de S. Vincent f leur dit, qu'il auoit ouy 

D 
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y ne voix qui luy auoitdit, quecefte Eglifc cftoît 
à luy , à caufe dequoy *>n la luy laiflTa librement, 
& le* Religieux qui y eftoiem,fc retirèrent ailleurs 
de force que les Iacobins que S. Dominique infti-« 
tua , y turent logez Se y iont encore > Se leur pre- 
mier Prieur fut vn nomme Louy s Ray mond , mais 
en mémoire que la maifon Abbatiale de S. Bcnoiit 
aeltc,)a où ils font, le Chapitre y va trois fois 
l'année, àfçauoirles ioursdela Purification No- 
ftre-Dame la Chandeleufe , auquel ils beniflent 
les chandelles , Se les îours de S. Vincent , & de fa 
Tranilation ûs y vont dire la Meflè , Se les Domi- 
niquainsfe retirent & les laiflenten liberté dans 
leur Eglife, touchant cecy, voy le Chapitre 8. 

Qjand aux Abbez dont nous auons faitdeflein 
de parler, le prcmiernom que ic trouue d'iceuxeft 
d'vn nomme Bcrnon , qui félon Monfîeur Catel, 
cftoit Abbéde Caftres, fous Charles le Chauue, 
c cft à dire, Tan 84Î . & encor crois- je qu'il y a eu 
quclqueautre Abbé aulïi nommé Bcrnon.Car Ay* 
mon leMoynedediefonLiureàBernon Abbc de 
Caftres , or ce ne peut cftre le premier veu qu'il 
parle du fumant dans fon Liure. Car il ne peut pas 
parler d'vn Abbé qui ne fut qu'après celuy auquel 
il s'adrciTe. 

Le fécond, fut Elifagarquienfut Tan 8^4, &: 
fut après Euefquede Tolofe. 

Le tromemeque îe ttouue s'appelloit félon Aimô 
leMovne, Chap.20.Lmre ^.Gilebert qui eneftoit 
Abbc, lorsque le Corps de S. Vincent fut appor- 
té à leur Conuentdc S. Benoift qui fut Tan 858. 
fous le Pape Iean VIII. félon Platine, qui appelle 
ceConuent ou Abbaye, Capu/n i» ftgQ ^ttigen* 
[tum condimm. 

** • 
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C'eft en ce temps h que ces Moynesprindrenc 
pour fecau, & cachet de leur Abbaye félon Cacei, 
vne tefte de S. Vincent , y ayant à Teinour ces 
mots. Sigtllum jtnfti bcntditti Caftn. 

Us auoient auparauant vn autre fceau auec cet«« 
te infcnpuon. 

S. 0 9 ^Allais Cdftrenjts. 

Nicolas Bertrand en fesgeftes de Tolofc parle 
d'vnSaindl: qu'il y a àTolofe ] dit, Gilcbert Abbé, 
qui pourroit cftrc celuy de Caftres dont nous 
auons parle cy-deflus. 

Le quatriefmc , non en rang, carie ne mets que 
ceux que ic fçay,cft Guilabertquifut au Concile 
tenu à Alby , Contre les bons hommes , l'an 1176. 
comme rapporte Beflè en fon Hiftoire de Car- 
çaflonne. 

Le cinquiefme eft Guillaume^ dit,du Temps, quî 
en eftoit Abbe , fuiuant Catel, Tan iz\ $ . le ne fçay 
fi c'eftec Guillaume du Temps dont parle THiftoi- 
rc<ie France, qui vefeut jffi.ans, félon Baudier en 
i'Hiftoire de l'Abbé de Suggcr. 

Le (îxiefme eft Guillaume Augery, qui en eftoit 
fan 1258. 

Aymon le Moyne parle auffi , dVn rVdlelmtts, 
Abbé de Caftres, qui peut-eftre cil différent du 
fufdit. 

Le feptiefmc , eft Alexandre qui en eftoit Abbé 
Tan 1301. 

LehuiaicfmccftAlchias, qui en fut Abbé fous 
le règne de Philippe, Tan 1505. f 

Le neufiefme , eft Bertrand qui en eftoit Aboc 
raniji4. fous Philippe IV. Roy dcFrancc 

Le dix-icfme , eft Guillaume Mezens , comme 
il appert de pluficurs afte*. D * 
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Le dernier eft l eoddtu$Seucrdtu$ y qui de dernier 
Abbc , fut par fon mente fait premier Euefque, 
comme nous dirons au Chapitre des Euefquesj 
Cettuy-cy en fut Abbé , Tan 13 1 6. 

De Caftres dépendent encore deux autres Ab- 
bayes j a fçauoir, celle de Sainfte Marie d'Ardorel, 
qui eftàAupoul , & celle qu'on appelle Aqvd î*+ 
mofd , autrement de Vilaines ou de Vielmur , félon 
d'Auity , & toutes deux font de l'Ordre de Ci- 1 
itcaux. 

Outre cette ancienne Abbaye, on trouue auflî 
de s mémoires des Religieux de S. Iean qui eftoient 
à Caftres, appeliez Frdtrcs cLirdti. I'enay veu vn 
a^te de l'an 1039.3.7^5 Mdij, par lequel Guillau- 
me Euefque d'Alby donne les biens de ces frères 
dont le Conuent cftoit ruyné, aux Religieux de S. 
Benoiii, feteferuant ( dit-il) vne lampe de cuiurc 
où font grauez 3 .carafteres Hebrieux qui luy don- 
nent le pouuoirdebruller fans huile aucc la feule 
eaude nuierc. 

Dans vne autre afte de Tan 1046. les inefmes 
Frères font appeliez Frdtrcs Bdrrdti. De forte qu'on 
peut coniefturer que s'eftoient les Carmes ou Re- 
ligieux de S. Iean qu'on obligea de bigarrer leurs 
habits ou de déloger du Mont-Carmel , &#e mot 
cUtrati qui vient de c/4/ir«w,c'eftàdire vn cha£- 
fis ou treillis(à caufedequoy on appelloit lcsfene- 
flres cUtrdtd , félon Plaute , in milit. fc.+.d.i. Se 
Horace , obieftos edued Vxlmi Jifrdngere CUthros) 
denote qu'ils dcuoient auoir des habits à barres de 
diuerfes couleurs , le nom de barrez le marque 
aufïï , voy ce que i'en dis ailleurs. 

Cette lampe carafte nfc'e à la manière d'vn Ta* 
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li/man me fait fouuenir d'vn vafe de marbre blanc 
en forme d'vrne ou conchc, qui félon du Brueil en 
fes antiquitezde Paris , fevoid au Conuent des 
ReligicufesdeFootcl, les Malenoc prés de Pans 
avant deuxanfes & fur chacune deux charafteres 
HcbneuX qu'on croit numéraux fc. vn Men , 
ouucrt , qui vaut 40. Gayn 70. Men* ferme 
600. Hcfcb, zoo. qui fait en tout 910. il contient 
deux fceaux d'eau, & on afleurc que Teau ne s'y 
corromp ïamais , Se qu elle guent des Heures. 

Des Seigneurs, o~ Comtes de C*flres,âuec leur Hijloi- 
re Geneàlogi^ue , C7- Epitdpbes, €?- premièrement 
deUtrcs-illuJIre &* Ancienne famille des Mont* 
forts, recueillie de diuers^iniheurs^de plu- 
sieurs mtnufcrits Antiques , Cr des 
Vieux sA&cs Jirchifs de lé 
r'Ule de Cdftres y Scc m 

Cmap, VI. 

ÏL y a beaucoup d'Hiftoriens qui ont dit quel-* 
que chofe de la généalogie des Montforts, cô-* 
jneduTillct, les heurs de fain&e Marthe, Mon- 
ficurCatei,& autres, mais toufiourson la trouuc 
defeftueufe , le dernier qui en a parlé eft Dauid 
Defos, qui en dit quelque chofe dans la préface 
de fon Liure des Droits du Comté de Caftrcs,mais 
il confefle qu'il a aufft efté défectueux , ce'ft pour- 
quoy ayant defcouuert par mes recherches des 
mémoires particuliers, &la plufpart de leurs epi- 
taphes qui font les meilleurs a&es qu'on puifïe 
auoirpour prouucr vne Hiftoirc , i'ay débrouille 

D 5 
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ce chaos que les Authcurs noue auoient laifle , le 
mieux qu il ma efte poflïble. 

Iofcray imputer la caufe de ces erreurs à ce qu*il 
y a eu vne autre famille de Montforts,& ainfi nos 
Authcurs les ayans confondues , n'ont peu defme- 
1er cette fufée.Mais voicy la vraye généalogie de 
la maifon des Montforts qui ont cfté Seigneurs de 
Caftres Se qui mefme s en difoient Comtes auanc 
cju il fut érigé en Comte. 

L'an P97 % Robert Roy de France fils de Hugues 
Capetcut vn fils d* Bcrthc Comtcfle de Noyon 
dite Agnez qui fut appelle Amaury premier le- 
quel Paradin & plufieurs autres ont mal à propos 
cftimé baftard , veu que ledit Roy Robert auoit 
efpouféen premières nopees ladite Berthe , feioa 
Corrozet,maisil la quita après parce qu'elle cltoit 
fa parente , 9c donna audit Amaury le Comté de 
Montfort qui cit prez de Paris , comme auffi plu- 
fieurs autres places confidcrables fumant Bonald 
en fes manuferits. 

Cet Amaury Comte de Montfort eut trois fils, 
afçauoir Amaury II. vne fille qui félon duTillet 
fut mariée à Huon Sire de Crecy fils du Comte de 
Rochefort, & Grand maiftre de France , & Simon 
premier de Liceftrc Comte de Montfort que Tillct 
appelle mal fécond. 

Amaury II. eut fils & fille à fçauoir la Comtcfle 
demeullant , & N. 

Simon premier fon freredit le Chauue euttrois 
femmes, de la première il eut Amaury de Mont- 
fort. Et d'EIizabeth fa troifiefmo femme, qu'on 
appelloit aurtîErniceou Amicic, qui eltoit foeur 
aifnce & héritière de Robert Comte de Liceftre & 
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de Roger Euefquc dcfainft André' en Efcoflè , il 
eut Simon II. Comte de Montfort Se de Liceltre 5 & 
Guy de Montfort Comte de Sidoine ou Sagefte ea 
Lcuant, qui mourut outre mer, lcui mère fut après 
remariée au Sire des Barres, d'où fortit Guillau- 
me des Barres Cheualier fort renomme. 

De fa féconde femme fille de Richard Comte 
d'Eureux qui félon du Moulin viuoit Tan 1087. il. 
eut Amaury III. Comte de Montfort & d'Eureux,' 
& BertrandeouBerthcqui fut mariée à Foulques 
Rcchin Comte Danjou, d'oùfortirent, Amaury 
& Baudouin Roys de Ierufalcm. 

Simon II. Comte de Montfort Se de Liceftrc 
lequel du Tille t appelle troifiefmcfit la guerre aux 
Albigeois, &fut à Muret qui eftoit affiegé par le 
Roy d'Aragon & autres , au rapport de pluficurs 
Autheurs comme Nicolas Bertrand, Baiole & qui 
afleurent cpic ledit Roy y mourut, & ainfi le fiege 
eftantleue par le moyen dudit Simon de Mont- 
fort , il en reuint fain & vi&orieux , bien que du 
Tillet die qu'il y mourut. En quoy il s'cjlt gran- 
dement trompe comme a fort bien remarqué le 
Sieur Galand , veu qu'il fut au Concile tenu à 
Montpelier l'an i*i4.ou onluy donna félon THi- 
ftoire Tolofaine de Noguier , le Comte' de Tolofe 
& Duché de Narbonnc , en ayans defpoiïillc le 
Comte Raymond, aceufe félon N. Bertrand en 
fes pelles de Tolofe. D'auoir efté partifan des AU 
bigeois parce quil les auoit fauorifez , de forte 
que Simon II. de Montfort fe qualifie après dans 
vne lettre qu'il cnuoye aux Bourgeois de Caftres 
qui fe void encore dans Pierre de Valfernay, Duc 
de Narbonne, Comte de Tolofe , & Vicomte dç 
Béliers Liccftre Se Carcaflônnc. 
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Simon II. eftant après al le à Tolofe traita trop 
rudement les nouueaux fuicts , voire de telle forte 
qu'ils leporterent à le chailer de la Ville,mais vou- 
lant auoirraifon de cet affront il les aflieeea Tau 
I218.& mourut à ce fiege félon de Serres , fa tefte 
luy ayant eftç emportée par vnc grand pierre 
qu'vnc femme lalcha d'vne pierncre , qui elloit 
vne ancienne machine de guerre. Nicolas Ber- 
trand rapporte cette mort, & dit que fonfils Eme* 
ry emporta fes entrailles à Carcalïonnc , & les y 
fit enfeuelir , & le corps félon Andoquc en fon 
Hiltoire de Languedoc tut porte en France, mais 
il y a quelque apparence qu il fut porté tout entier 
& enterre dans Carcaflonnc, ce que fon epitaphe 
confirme , qui fc void encore à Carcaflonne fur 
vnc grande pierre ou il eft reprefente tout arme au 
deffus, aucc cette infeription. 

Hicidcet Simon Comts Montisforth, t>ci Crfdnftd 
Jcdis ssfpoftolicd grdtid, Dux Ndrbonenjis , Cornes To+ 
lojd, erVicemomcs CdrcAffondCr BUtrris , qui fuit m 
fAru lingud Occitdnd, Monsfortis Hcclefid Âomxnd 
iontrd pcftiUntcm ss4ll>igcT)fturn hdrcftm. rixitin fdn* 
ftitdtcmorum, m'ditdri probitdte c> fub fud tuitionc 
defenffne , innocentid chriftidnd db bdreticd im- 
fietdte tut a permanfit. Exdltduït tum Dominas fuis 
milttdrihnsgefth Crinfinitis cutis tum fdtigduit , c?~ 
tdntd pdupertdte deprefshy* fuperkus fieri et non //-. 
cuerityCÛ ifte mdgndnimus >ir in obfefsiône ToUjd fderi 
dudiret,hojftsferocittrO mdgnoimpetu in Cdflrdir* 
tuerunt y ^nod cum ci denuncidtum effet, dit, nifi prias 
chrijlum meum Yidcro , n*n \dddm f o- cum fd'cerdos 
fderam Eucbdriffidm leudfet, tune deuotus homo , flexit 
genibus, mdnibus , oculifauc dd coclum treftis $ di it, 

nu ne 
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muncÂimittiijeruum tuum Dêmtncfccundum ^erlum 
tuum in pace^ui* Ytderunt ocnlimci fdlutarc tuum y &* 
dddidtty camus o~ moridmur fro to qui nobis mort nom 
ijt dcdignatus , iBu Ufidis perctjfus fuit in cdpite, 
iti >/ cum fc moribundum cognoJcertt y <p* dd extrcmts 
>itd meus dnheldre fentiret , ùisjuo peffore fcreujfo % 
jtdeo, bcdtdquc Yirgini Mdrid commendduit , mortetom 
fue Vint Stcphdni imitdtHS,ftcutilUinfud pdtrid , U~ 
pidibus obrutus , Qldormiuit m Anteqtidm Uthiferum 
fid'rs iftum fwftffet, iftefortifsimusEjues'ydgloriofus 
Mittyr lefu-cbrifti } dd imâgintm similitudinem fui 
fdludtoris y pro cuius dmore mortem patienter fere\?At % 
quinque jàgitiis fuerdt trdnsfxus. quAmobrem eum in 
ceelis cumillofoclicitcrregndrccredimuijzxhoc fdcuU 
migfduit crdftinddicndtiuildtitfdnftilodnnis Baptijlae 
dnno incdrndtionis. 1218. 

C'eft ce Simon II. qui Tan \z\6. fut fait Maiftre 
titulaire du Languedoc Se Seigneur de cadres en 
particulier. De fa femme dite la Comteffe Alix de 
Montmorancy il eut quatre fijs,à fçauoir Amau- 
ry, Simon, Guy, & Philippe , <fc vne fille, qui fut 
promifcen mariage à Iacques d'Aragon, fils aifnc 
de Pierre Roy d'Aragon , mais il ne Tefpoufa pas 
à caufe de la mort du Roy fon perc qui fut tue a 
Muret Tan 1113. félon Iuftel en fa geneal. de la 
maifond'Ajuiergne par quoy elle fut mariée apre* 
au fils du Comte de Valentinois . 

Le premier des enfans de Simon II. eft félon 
Monfieur Catel,Amaury IV. Comte de Mont- 
fort qui céda les droits qu'il auoitfur le Comte de 
Tolofc au Roy Louys VIII. en recompence de-» 
quoy il le fit Concftablede France, Se ccft le fu- 
ictpourquoy Charles Cojntc d'Aniou Se filsds 
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Louys VIII. fc dit Roy de Sicile Ierufalem & Pro^ 
iiencCj te Comte dcCaihçs,s\:n difant après foa 
perc, or félon diuers contraltos , Serres Thiftorien 
& Belle en Ion Hiltoire de Carcailonne, Caftrcs 
fît hommage a Louy s VIII. l'an \zi6 m 

C'cit Amaury Concftablc mourut a Ydrunte 8c 
fut enterre à Rome , il fut raaricaucc la fille du 
DattphindcViennois.de lalamillc des Ducs de 
Bourgogne dite la Duchelie de Narbonnc, les 
iiopccs turent célébrées à Carcallonne l'an 1214, 
& par ce moyen l'clon Noguier il fut beauftere du 
Duc de Bourgogne. Il eut d'elle vn fils nomme 
Iean de Monttbrt Comte de Squilacc qui mourut 
en Cyprc ou il laiila grande ligncc, mais du Tillct 
du etfil en eut deux,dontraifncfut perc de Iean, 
qui tut mary de Craojijd'ounafquit Bcatrix fem* 
me de Robert IV. Comte de Dreux, 

Amaury IV. eut auffi trois filles, la première eft 
Elcoiior qui eut trois fils Tvn Seigneur de faintt 
Amans , lautre d'Embialet Se l'autre de Ville* 
franche. 

La féconde fille nommée Laure Dame Defper-* 
non eut pour dot les terres baflès d'Albigeois , & 
fut mariée au Comte de Guyenne , & après félon 
quelques Autlieurs fut femme de Ferry ou Ferdi- 
nand de Caftillcd'ouclle eut vn fils nommé Guî* 
do, & quatre filles , fçauoir la Comtelle de Bo- 
logne,la ComtdTcdc Vigiles, la Comtcflèdc Foix 
qui eut vn fils qui fut Comte de foix , Se que fon 
y ère tua à coups de dague, Sch quatricfme fut la 
Gomteflcdc Guyenne, qui eut vnc fille, Se trois 
mary s tous Comtes, l'vn de Perdriac, l'autre d'Ar* 
nat, & lautre de Foix, & furuefeutà tous* 
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Quand à la troiiicfiuc tille, ou ne trouuc aucun 
mémoire d'elle. 

Le fécond des fils de Simon 1 1. fut Simon IH é 
de Montfort, Comte de Liceltrc , qui ayant fachc 
le Roy de France , fut fugitif en Angleterre i ou il 
fe maria , félon Bonald , aucc Eleonor , Cacur de 
Henry III. Roy d'Angleterre , veufue de Guillau- 
me Marcfchal , Comte de Liccttre , & le Roy le 
fit grand Marefchal , ou Senefchal d'Anglcterre^c 
SimonlII. fit la guerre l'an 116}. & n64.auccfon 
frerc Henry III. Se fonfils Edouard , Se les print 
tous deux prifonniers, mais Edouard ayant trouuc 
moyen dcfcfauuer, print après prifonniers Simon 
& fonfils Henry de Montfort , Se lesfit mourir en 
prifonTanii^. 

Simon III. eut de fa féconde femme, Simon IV. 
marydela Comtcfli Alix , & Guy Comte de Si- 
doine f & de fa femme Eleonor , il eut quatre fils & 
deux filles , les fils furent , Henry de Montfort,Si* 
mon Chcualicr,Guy Seigneur de Berne, qui 
fut marie à lafillc du Comte Raoul de TAnguillai- 
re, qui le fit Gouucrncurdc Tofcane , félon Guih 
laume de Podiolauro , 8c Nicolas Bertrand, ceft 
ecluy qui vengeant la mort de fon perc , tua dans 
l'Egiifc de Sainft Laurent de Viterbc , le fils du 
Roy d'Angleterre / Se puis mourut en prifon en 
Sicile,- les enfans qu il eut, furent , félon du Tillet, 
Vnfils nomme Philippe , Se vnc fille appellée Ana* 
ftaifequifutComtefle de Noie , & femme de Ro- 
main des Vrfins , le quatnefme des fils d« Simon 
III. futAmaury V. qui fut homme d'Eglife, Se 
.Trcforicr d'Yort. 

L« deux filles de Simon III. furent Eleonor, 

E % 
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qui fut femme d'Othin Prince de Gales, Se Pcr-i 
ronnclle , qui fut femme de Pierre de Courtcnay 
ficur de Conches , 8c après de Henry Seigneur de 
Suilly. 

Le troifiîefme fils de Simon fécond , fut Guy de 
Montfort Comte de Bigorrc, & Vicomte de Mar- 
fan, qui félon Fournier mourut à Caftclnaudarry, 
fon genre de mort fut d'vn coup de Pierre qui luy - 
firt îettec Tan 122,6. d'vne machine au fiege de Va-» 
rcles prez d'Appamiers. Du Tillet dit qu'il fut 
mary dePerrete ou Péronnelle vefue de Gafton 
de Bearn d'où il eut deux filles , fçauoir Alix , 8t 
Péronnelle, Alix eut deux fils, 8c deux filles Taifné 
des fils eft, Efchimat, &lc fécond Iourdain de 
Chabanes , ils moururent fans enfans , les filles 
font, Lorre Vicontcffc de Turcnc , 8c Mahaud 
ComteflèdeThycrrc,fçjiuncde Meflirc Philippe 
de Flandres. 

De Peronelle de Montfort , femme de Raoul 
TelTon, nafquit Guillaume TciTon Cheualicr, 
après la mort de Guy elle fe remaria à Aimcry de 
Rancoignes, & puisa Bofon de Mathes. Elle eut 
tn tout cinq raary s, de ce Mathes elle eut vnc fille 
appcllee Marthe qui fe maria a Gafton de Bearn, 
d'où fortirent quatre filles, à fçauoir Confiance 
Viconteflc de Marfan , Laure Comtefle d'Arma* 
gnac, Marguerite Corùteflc de Fox, & Guillc- 
mtte femme de Pierre d!Aragon. 

Le quatriefmc & dernier des fils de Simon II.? 
eft Philippe de Montfort fieur de }a Feftc Aleps & 
Seigneur de Tyr, c'eft celuy qui eft le premier qui 
félon du Tillet & Catel fut dit vray Seigneur de 
Caftrcs, parce qùe Ifc Roy luy donna TEuckhé 
s il 
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fl'Âlby ou eftoit compris celuy de Caftrés, & alors 
les Bourgeois de Caftrcs le furent trouuer à Lom- 
berspour luy rendre leurs deuoirs comme à leur 
nouueau Seigneur. 

Ce Philippe îcy fut à la terre fainfte aucc fainft 
Louys, c'eft pourquoy il eft dit Seigneur de Tyr, 
il mourut à Cardiage& fut enterre à Rome, ayant 
efte auparauant Marefchal de Camp de Charles 
Roy de Sicile ou il luy fit obtenir la vittoirc coiih 
tre Mainfroy. Il viuoit Tan 1119. & 12,70. félon vn 
jnanufent ancien, & laiflà vn fils appelle auffi Phi- 
lippe, ce que du Tiliet i\ à pas dit, & dont Galand 
le cenfure. 

Ce Philippe premier eut deux femmes Tvnc Atu 
gloifc,appelléc Alix de Bretagne, née l'an U97. & 
morte Tan 1369. & qui eft enterrée dans l'Eghfc 
des Frères Prefcheurs du Mans. Et l'autre Fran- 
çoife nommée Ieanne de Leuis , il eut de la Fran* 
içoife,Laure, femme de Bernard Comte de Com* 
menge qui mourut fans cnfans ; Hclips ou Alix, 
Amfrcdusde Montfort , Simon V. qui mourut a 
Naplcs ayant efte tue à la guerre de Charles VI. 
& le dernier fut Iean. 

• DefAngloifc il eut trois enfanS à fçauoir,Iean 
qui fut fans lignée, Philippe H. & Eleonor. 

Philippell.ditlelcunepar Cafeneuue , &dans 
diucrs aftes,fut Comte de Montfort, Viccroy de 
Naplcs, Se Lieutenant pour fon pere, pendant qu'il 
eftoit à laguerre hors du Royaume, il fut Seigneur 
de Caftrcs félon Catel , & fit des rcglemens pour 
ladite Ville touchant la Iuftice, Tan iitf.Sc 1268, 
luy eftant à Roq uccourbe , & cette mcfmc année 
fit hommage au Roy de France il donnâmes pnui- 

leges à CaftresTan i27°« E 3 
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Apres la mort de Philippe le leune, Iean fbn 
frère fut Seigneur de Caftres, il fut furnommé le 
Vaillant, futSeigneur de Toron, & Chancelier du 
Roy de Naples , Se fut à la guerre de Naples. Il 
cutdeux femmes à fçauoir Ieanne fille de Charles 
premier Roy de Nauarrc , & Marguerite qui le 
ïuvucfcut, & fe maria à Robert de Dreux, Cheua* 
lier, Comte de Montaut. Ce Iean mourut fans 
enfans , & après fa mort Icanne Se Eleonor fes 
fœurs confanguines furent en différent pour la 
Seigneurie de Caftres, de forte que le Comte fut 
gouuerné par Commiflaircs pendant leur diffé- 
rent, Se fut enfin adiuge à Eleonor qui fc maria à 
Iean premier Comte de Vendofme, Se ainfi la 
Seigneurie de Caftres félon du Tillct tomba entrç 
les mains de la maifon de Vendofme. 

De U feconde br Anche des Comtes Je CdftrcS) àjfAuoir 

de U mtifo» de Fendojme^ 

Chap. VIL 

DV mariage d'Eleonor de Montfbrt auee 
Iean premier de Vendofme Seigneur de Ca* 
(très, nafquit Bouchard premier de Vendofme dit 
le Grand , qui tut Seigneur de Caftres Tan 1510. Se 
acheta Tan 1 3 4$.la moitié du Vicomte de Lautrec 
à Pierre , Vicomte de Lautrec Seigneur de Monrc* 
don. 

Les Sieurs de Saiii&e Marthe, difent, que Bou« 
chardeut vnc autre femme appellce Alix de Bre- 
tagne cônie celle de PhilipJ.dc Môtfort , ce que i* 
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trouuc confirme par l'Epitaphe de fa fille qui ctt 
cy-apres. 

Ce Bouchard eut trois enfans , à fçauoir Iean, 
Pierre, & vnc fille , dont TEpitaphe fe void encor 
àl'Eglife des Mathunns de Pans, au milieu du 
choeur, félon du Breulenfcs amiquitez de Pans, 
Elle eft telle. 

1?1T^A?B* DE JEANNE V* VEUDOSUE. 
Cy gifl* noble Ddmoifellc le Anne de Vendofme , Ddm t 
le Brethdncourt , file de trts~nohle Frince Mtnfteur 
Bouchard , i*dis Comte de rendefme > Seigneur de Cd- 
§re$ r Et fille de tres-noble Ddme Mdddme ^ilixde Bre* 
tdgne. Trieront Udite Ddmoijclle } que Dieu mercy luy 
fdce y Ujuelletrefpdjfdl'dn 139 $Je zç> de Souemhre. 

Selon Catel le fufdit Bouchard eut encor vn au- 
tre fils que Dcfos fait fucceder au Comté, mais il 
cft mamfcfte par Tauthorité de beaucoup d'Au- 
thcursgraùes, & attes que ce fut Ican 1 1. fils de 
Bouchard I. qui fut marie à Ieannc de Ponthieu, 
fille du Comte d'Aumalc, 8c de Madame Catheri- 
ne fille du Comte d'Artois, dont il eut Catherine 
de Vejidofme, Se Bouchard I I.ditBouchardcU 
Car félon vn vieux afte que i'ay veu , elle cft dite 
Comtcflè de Vendofme , *c de Caftres , &eft die 
qu'elle fut tutrice du Comte Bouchard fon fils> 
qui mourut jeunt , après s'eftre marié aueç Ifabcau 
de Bourbon , & en auoir eu Ieannc Comtcfle de 
Vendofme & de Caftres, qui fut fous la tutelle de 
Ieannc de Ponthieu fon a y culc , & ne fut point 
mariée, 8c partant Catherine de Vendofme fa tan- 
te , fille de Iean II. fut Dame de Caftres, & pen- 
dant que Ieannc qui auoitefte laiffée au berceau 
vefeut, Caftres eut pour Gouuerueur f Philippe 
4e Bruenis, (clou Cufencuue, , 
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M eftant tombées entre les mains les Epitaplie» 
des fufditos, Ieanne de Ponthieu, Icanne de Vcn- 
dofme , Se Ifabcaudc Bourbon fa merc, ic croy 
quil ne fera pas hors de propos de les mettre dans 
ce chapitre. La première, à fçauoir , Ieanne do 
Ponthieu gift au conuent des Iacobins de Paris, 
en balle fepulturc , à main gauche pres du fcpul- 
chre de Ciemêcc féconde femme de Louys Hutin, 
fumant le fieurdu Breul enfes antiquitczde Paris, 
& autres Autheurs, auec cette infcnption% 
Bpitapbe de Icanne de Ponthieu. 

Cygijl Madame Ieanne de Ponthieu Comte fe de W/u 
dofme cr de Ca(jres m Usuelle deceda en l'an 1376. te 
30. tour de May. 

Les autres deux gifent à TEglife S. George de 
Vendofme , Se leurs inscriptions font telles. 
Epitaphe d'jfabcau de Bourbon. 

Cy gif Madame Ifabeau de Bourbon , Comtefse de 
ycndojmeCr deCafires .CrVicomtefsc de Beaumont 9 
fille de très haut puifsant Vrince lacunes de Bourbon, 
Comte de Tonthieu de la Marche, Conefiable de Fran- 
ce ,e> de Madame Ieanne de Sainftf aul, Comtefse des fufi* 
dits Comte^ lequel Mefiire Iacques fut fils de tres-haut 
C? 4 puifsant Trlnce Louys de Bourbon, nepueu de S.Louys 
en droite ligne, e> de Midame Marie , fille du Comte de 
Hiinaut , Vuchefse de Bourbon , qui trcfpafsd 1*4* 

Epitaphe de Ieanne fa fille, au mefme lieu. 
Cygiftaufsi Madame I Je rendofme Comtefse deVen* 
dofme Cr dcCafires, qui fut fille du de f susdit Comte % 
Monfeigneur Bouchard , &> d U fufdite Comtefse, Ma* 
dame ifabeau de Bourbon , qui trefpdfsd lande grâce 
1400 o~c ....... . 

(^uand 
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Et quand à Iean, mary de Ieannc de Ponthieu, 
apresauoir efte racheté des Turcs par lcfqucls il 
auoiteftéfait pnfonnier en vue bataille où il fut 
auec TEmpercur Sigifmond , il mourut l'an 1397. 
félon la Généalogie des Bourbons, de I.Mont-* 
beliard. 

£e U troiftefme branche des Comtes de Ctjires, à fcé* 
uoir de U mâifon de Bourbon. 

Chap, VI. 

LE Comte de Caftres vint à la Maifon de Bour- 
bon , par le moyen de Catherine de VcndoC- 
mejquicfpoufa Iean de Bourbon fils de Iacques. 

Iacques de Bourbon, Comte de la Marche , Se 
Ponthieu, Conneitable de France, Tan i34i.eftoit 
defeendu de Saintt Louys. Il fut des principaux 
qui allèrent à la guerre pour le Roy, en Picardie 
contre les Anglois Tan 13 où il fut fait pnfon- 
nier,*: mené en Angleterre. Ce Princefutfortmal- 
heureux , car s eftant trouuc en trois batailles , il 
fut blefle à la première, fait prifonnier à la fécon- 
de, & tué à latroificfme , il fut mary de Ieannc de 
Laual, fille du Comte de Sainft Paul , Hugues de 
Chaftillon, laquelle mourut Tan 13 71. luy ayant 
laifle trois fils & vne fille, La fille fut Ifabeau de 
Bourbon , qui eut deux mary s,à fçauoir Lcuys Vi* 
comte de Beaumont qui mourut Tan 1364. Et 
Bouchard de Vendofme d'où fortit Ieannc de Vcn- 
dofme. Les trois fils «furent , Iean, Iacques ^ 8ç 
Pierre. 
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Pierre mourut aucc fon pere, au combat de 
Bngnaispresde Lvon comme leurs Epitaphcs le 
témoignent. 

Xpitdphc de Idcques de Bourbon, qui fie >o/V k Lyon dtn* 
ÏEglife des Frères Freficheurs , * U mdin droite 

du grdnd sAutel* 
Cygtfi Mefisire Ucques de Bourbon , Comte de U Mdr* 
ihe y fui mourut À Lyon deU bdtddle de Brigndis qui 
fut LUn i$6ije Mecredy detunt les ^dmedux. 
fpitdphe de Tierre de Bourbon, fils dudit Idcques fui fc 
îfoid à Lyon, du mefme lieu que U précédente. 
ltem,cyg\ft y Mefsire fierre de Bourbon > Comte de 
U Marche Jon fils , qui mourut * Lyon de cette mefme 
bdtddle CdKdeffufdit. 

Ce qui fait voir Terreur de Denis Sauuage fur 
Froiflkrd, lors qu'il dit que cette mort fut Tan 

Lefecondfîlsde Iacques de Bourbon , fut lac* 
ques, qui fut Seigneur de Preaux, Se grand Bou- 
teiller de France, il mourut à la Rochellel'an 142s. 
où il auoitfuiuy le Roy Charles VII. il eut qua- 
tre fils de Marguerite de Preaux, àfçauoir, LouySj 
Pierre , Iacques & Charles. 

Le premier fils de Iacques de Bourbon, fut Iean 
de Bourbon, vray Comte de Caftres, car ce fut 
en fafaueur que le Roy Ican de Valois érigea Ca- 
ftres en vray Comte Tan i3$<5. & qui donnade 
Pnuilegesàla Ville de Caftres es années 1359. Se 
1360. 

Icy cft <\ noter Terreur du fieur Andoque , qui 
en fon Hiitoire de Languedoc , fait ce Iean fils de 
Bouchard de Bourbon [ quoy qu il n y aitiamais 
eu aucun Boucliaid Je Bourbon , mais bien de 
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Vcndofme , (car encore ces dcuxmaifonsn'eltoict 
pas jointes)&rêucrfe amli toute cette hiftoire,mais 
les Epitaphes fumantes le condamneront allez & 
ceux dont il a pris les mémoires. Ainfi le Comte de 
Caftrcs qui côprenoit depuis la'riuiere dcTarn iuft 
qui Agouft , tirant de Septentrion vers midy, 
commença heureufcmentparla Maifondcs Bour- 
bons, ce qui fembloit augurer qu'il deuoit vniour 
cftre fous la domination des Roys de Francc,com- 
me le Comte de Tolofe le fuft auflî, eftant 
pre'fagé par vne Fleur de Lys, qui félon Bertrand 
des Geftes de Tolofe , & Caflanenfon Panégyri- 
que du Languedoc , fut trouucc fur le Crâne de 
Raymond XV. Se dernier Comte de Tolofe qui 
mourut, ranuj3. &fafille,&niaryd'icclleeftans 
morts , le Roy Philippe fils de Saind; Louys leur 
fucceda Tan 1170. 

Ce Iean de Bourbon , Comte de la Marche , Se 
de Ponthieu , dont nous auons parlé cy-dcfliis, fut 
Conneftablcde France, Tan accompagna 
Ciiarles VI. contre les Flamans Tan 1387. sortant 
auparauant marie , àfçauoir Tan 13^4. auec Ca- 
therine de Vendolme, fille vnique de Ican Comte 
de Vcndofme , & de Ieanne de Ponthieu fa femme 
ifluë des Ducs de Normandie , Se Comtes d'An- 
jou, Elle futapres dite , Comteflcdc la Marclic,& 
de Caftres , Se Dame de Lufignan , d'Efpernon , & 
Brethcncourt, elle laifla trois fils & trois filles. 
Mais aiiant que ie pafle à leurs enfans , voicy leurs 
Epitaphes ,ih gifentà TEghfe S ai net George de 
Vendofme en la Chappelle de S. Ican. 

Fpiuphede Itdn de Roarfa». 
tygtft >tres'h*ut & tres~j>n 'tjf*nt Prince , Jl/efsire 

F % 1 
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Jean de Bourbon , /ï/s ^ tressaillant Seigneur 
Mefsire 1 tenues de Bourbon, deMadame leanne de 
S. Paul fa femme , lequel Seigneur fut iadis Comte de 
Tontbieu , delà Marche, ey+ Connefiable de franc, 

fih du fils de Monfeigneur S. Louys , & fut fon ef- 
foufeMadame Marte, fille du Comte de Hùnaut, lequel 
Mefsire lean eut efpoufe , Madame Catherine, Cemtefsc 
de Vendofme, de Cafires, o~fut Comte de Vcndofmc^ 
de la Marche y de Cadres > Seigneur de Leuçe , de 
Qarencj , de l'Efclufc les Doùay,de Montaiguen Corn* 
braille , de Lufignan en Narbonnois, d'Efpernon , Brf- 
ihencourt > Dut ail, de Remalard, Fromalart^ de Cailly, 
de Clairy &>* de Quideboeuf, &~ eurent flufieurs enfans 
lefMts Seigneur Cr Dame, lequel trtfpaffa , Van degra~ 
ceiwi.leynçiefmiiour deluin. 

Epitaphe de fa femme, Catherine de Vendofmc qui 

gift au mtfme lieu. 

Cygifi tr es-haute o yertueufe , Dame Catherine,' 
fille de tres-puijsant Mefsire lean Comte de Vendofme 

de Cafires, Seigneur de Lufignan , & de Brethcn* 
court > de noble Dame Jeanne de Ponthieu , lequel 
Monfeigneur le Comte fut fils de très-haut &* fuifant 
Seigneur Mefsire Bouchard , iadis Comte Seigneur 
dejdites terres, lequel fut fils du Comte lean de Vcndof* 
me, £r de Madame ^/tlien or y fille du bon Comte de 
Montfort , lequel eut fourefpoufe Madame ^ilix , fiUc 
a 11 grand Duc de Bretagne, de la Xjinc d'Efcofse.Tit 
Madame îeanne de Tontbieu defsus nommée fut fille du 
Comte Ji ^/iumale de Midame Catherine fille dtt 
Comte d*^4rtois,Uquelle Madame Catherine fut efpeu- 
je de Monseigneur lean de Bourbon Comte de la Mar m 
che , o- de fon héritage fut Comte [se de Vendofme , e>* 
de cafires^ Dame de Lufignan* d'Efpcrnen Brr* 
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lleneourt, du Tdil>Frdr»dUrt, de Qd\llj y de CUry y <r?~ 
Huideheuf y fHttrejpdfsdle Vendredi premier tour £^ 

Les trois filles de Ican de Bourbon , & Cathe-» 
x'mc de Vendofnie font Marie > que Vigner, fait 
mal à propos fille de Iacques, Charlote femme de 
IcdnouIanusRoy deCypre l'an 1409. & Roy de 
Ierufalem > & Arménie, elle fut tres-bclle & fut en 
Cypre Tan 1 411. Monftrelet raporte que fon par- 
riA luy donna en faueur de ce mariage félon lu-* 
ucnal des Vrfins foixanre mille efeus d'or de dix- 
huicl fols la pièce, fon mary mourut apresfa pri- 
fon en Egypte Tan 1 45 t. ayant laiilc deux fils , & 
deux filles, Se la troihcfme fille fut Annede Bour* 
bon femme de lean Duc de Berry Comte de Mon- 
penlicr, Se en fécondes nopees de Louys de Ba* 
uicrc Comte Palatin, & du Rhin Sec. 

Les trois fils de Ican de Bourbon font, le pre- 
mîcr , lean de Bourbon, Sieur de Carcncy Se de 
TEfclufe, mary de Catherine d'Artois , & puis de 
Icanncdc Vcndomois , dont il eut Louys , lean, 
Pierre , Philippe , Marie , Ieanne , Catherine,An- 
dncte , & Iacques Sicurd'Aubigny qui eut Char- 
les & lean, 

Le fécond fils de lean de Bourbon, eftLouvs 
Comte de Vendofme , qui fut fait pnfonnier à 
Azincourt, Se mis a cent mille efeus de rançon , il 
eut deuxfils , à fçauoir , Louys , Se François,rnary 
de Marie de Luxembourg, d'où fouirent, Louy fe, 
Antoinette , Louys, François, & Charles Comte 
de Vendofme, mary dcFr ançoife , fille de René 
Duc d'Alençon, dcfquels vindrent Louys , Fran- 
çois , Charles, lean & Antoine Duc de Vendofme 

F 3 
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mary de Ieanne d'Albrct , d'où çft venu Hen* 
ry IV. 

Le troifîcfmc & dernier fils de Ican de Bourbon, 
cft Iacqucs de Bourbon qui fut fécond Comte de 
Caftrcs. Il eut encore vn quatriefœc fils, mais ba« 
(lard , nomme Iean de Bourbon. 

laques de Bourbon, Roy de Hongrie, Ierufalcm, 
Sicile, & Naples, Comte delà Marche, Caftres & 
Piedmont,fut mary premièrement de Beatnx de 
Nauarre qu il cfpoufaàPampelonc Tan i4o6.fiU 
le de Charles III, Roy de Navarre , & non Ca-. 
therine de Nauarre fille de Charles II. Comme à 
voulu dire Defos en fon Liure des droi&s du Com- 
té dcCaftre$,& de Beatrix de Nauarre il eut quatre 
filles, & entre autres Elconor fon aifncc, & Mairie 
<ie Bourbon qui fe fit Rehgieufc après la mort de 
fon pere.Apresil fe maria en fécondes nopecs auec 
• Ieanne féconde Rcyne de Naples , de ^Icrufalera, 
Hongrie, Sicile , Dalmacic, Croatie, Rame , Ser- 
bie Galhcic , Lodomerie, Comanic , Se Bulgarie, 
Comtefle de Prouence, Forcalquier Se Picdmont, 
laquelle il cfpoufa Tan i^ij.le 18 Octobre au Cha- 
fteau Delouoprcsde Naples faiuant Taftc authen- 
tique de fon mariage qui eft aux Àrchifs de Ca- 
ftres. Elle eftoit fille de Charles III. dit,dc Duras, 
Roy de Sicile & Hongne,J& de Marguerite, Rcyne 
de Sicile, fclon Vigncr. Il n'eut point d'enfans de 
cette Ieanne de Sicile , mais parce qu'ils s'eftoient 
faits donatiô mutuelle >&qu' elle vintàpredeccder, 
il fut fon héritier écfucccfleur aufdits Royaumes, 
on fit les hommages à cclacquesdcfpuis l'an 1418, 
iufqu'à l'an 14^1. ilfut fait pnfonnier par les Turcs 
l'an 1 j p6. à U bataille de Nicopolis,s'cftantfigna- 

Si 



de Cdflres , Liure premier. 47 

le en cette bauilic contre Bajazet, Se ayant paye 
vne grande rançon, il fut fait grand Chambellan 
de France.. Il mourut Fan 1438.* gift au Conuent 
de Samct François de Bcfançon (où il auoit donne 
vne Chappellc, ) auée cette infeription, fuiuant 
belle Forcit, Chiffleti* Ve^untio, «cTAuthcurdc 
la vie de Sainftc Colette , ce qui fut fait contre fa 
volonté, car il auoit ordonne cjucfon corps fut en 
terre à Caftres, au Conuent de S. François,* puis 
tire de là, & mis aux pieds de Sainftc Collette en 
quel lieu qu'elle mourut. 

Bpiiépbe de Idcjues de hturton Comte de CdJIres. 

Cygijt Idc fiées de Bourkmtns^bdHt f rince , e> ex- 
celltnt y de Hongrie ylerufàlem <&> Sicile, *oy tres-puif- 
fdnt , Comte de U Mdrche, ty* de C<tjlres, o- Seigneur 
d'dutres [dis, fui pour F dmour de Licu> Uijsd frères, pd* 
rens y erdmis y & p*r Jeuotionentrdcn l 'or Jre Je Sdinft 
Frdnçois , duquel ilirefpdfsd le^.iour de Septembre 
Vdn 1438. Prie^pourfondme ieuotement. 

Sa femme Ieannc gift à Naples, ayant vefeu 6f 9 
ans , & règne co. & demy eftant morte Tan 1 43 \ h 
après auoir caufé mille trauerfes à fon mary,& fait 
la guerre contre Juy, pour auoir change d'incli- 
nations* 

Iacques de Bourbon eftoit appelle Roy de Ieru* 
falem, parce que tous les Roysde Naplcs fe difoiëc 
Roys de Icrufalem , à caufe que Iean Comte de 
Brcnncs Roy de Icrufalem , maria fa fille Yolantc 
aucc Frédéric Roy de Naplcs Se luy donna tous 
les droifts au Royaume de Ierufalcm , félon Pan-» 
dulphusCollcnutius enfonHiftoire de Naples,*: 
c'eft la caufe pour laquelle le Roy de France qui a 
cfté fucccflcur des Comtes de Caftres , à des 
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iuftes prétentions fur le Royaume de Naplcs St 
de Sicile» 

De U jtutriefme franche des Comtes ie Ctjtres, à 
fauoir Je Urnaifon J'istrmdgndc* 

i Cha?, IX. 

ELeonor fille de Iacques de Bourbon, Se de 
Bcatnxde Nauarrc,futmanc'c à Bernard d'Ar- 
magnac Comte de Pcrdriac , Viconte de parlât, 
Murât, & Concftablcde France, il fut Comte de 
Caftres parle moyen de fa femme, Se en receut les 
hommages Pan 1 434. & donna de priuileges à la 
Ville de Caftres Tan 1438. il eut deux fils de fa 
fufditefemme,àfçauoir, Iean, qui fut Euefque de 
Caftres, Se Iacques d'Armagnac, qui luy fucceda 
au Comte. 

Iacques d'Armagnac, Duc de Nemours, Comte 1 
dePerdriac,çar]at, Murât ,fainft Florentin, de la 
Marche,&de Caftrcs,cfpoufa Tan 14^9. Charlote, 
que d'autres appellent Louyfc fille de Charles 
d'Aniou, Comte de Maine , & Duc de Nemours. 

U eut trois fils, & trois filles, les filles font, Ca~ 
therine femme de Iean fécond Duc de Bourbon, 
Charlotc d'Armagnac femme de Charles de Ro- 
han fieur de Gic,qui mourut fans enfans , & Mar- 
guerite femme de Pierre de Rohan fieur de Gic, 
Marefchal de France, lequel fut aufli fans enfans, 
les fils de Iacques d'Armagnac furent,Ican,Louys 
& Iacques, Iean fut mary d'Yoland de la haye, & 
» eut point d'çafilm , il fut dit pue de JS^mours, 

Comts 
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Comte de Rhodes, Armagnac, Cadres ,&c.fa 

femme fc remaria à Pierre d'Armagnac Comte de 

Tille Iourdain, Louys fut dit Duc de Nemours &: 

ViceroydeNaples,ou il mourut ians eftrc marie 
Taniyoj. 

Le fufdit Iacques d'Armagnac , Comte de Ca- 
ftres leur pere, ayant efte fouucnt pardonne pour 
crimes de leze Maiefté, eut enfin la tefte tranchée, 
& fon Comte de Caltres fut confifqué au Roy 
Louys XI. Se donne à Bouftîl de luges , dont fa 
femme mourut de triftcfïc en enfantant. 

Ce Iacques d'Armagnac fut aflïegé par Pierre 
de Bourbon Seigneur de Beauieu (qui auoit corn- 
million du Roy pour le prendre ) dans fon Cha-. 
fteaude çarlat qui eftoit imprenable, mais ledit 
Beauieu luy ayant faitefpererfagrace,ilfut mène 
à Pari s, condamne à confïfcatJ on de corps & biens, 
&àcecutc à mort en public MK Haies de Paris fe* 
Ion Dupleix en fon Hiftoirc de France Tan 1477, 
& Louys XI. caltà plufieurs Officiers qui n'auoict 
pas voulu aflifterà foniugcmentle croyans inno- 
cent, & mefmc Philippe de Comines aflèure que 
le Roy fe repentit par après de Tauoir fait mourir, 
fon corps gift aux Cordeliers de Paris , félon les 
Croniqucs abrégées de France, mais on ne luy 
tait point d'Epicaphe , parce qu'il eft defFendu, 
d'en mettre à ceux qui font morts criminels de 
leze Maiefté* 
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Pi U cin^mejme o~ dernière brànche des Comtes de 
Cdjires , ù Jftnotr de U mai$n de luges. 

C H A P, Xé 

NOus auons dit cy-dciîus comme apres la mort 
de lacques d'Armagnac , le Roy Louys XI. 
tit don du Comte de Caltres l'an 1477. tant pour 
luy que fes enfans malles, aBoftïglio de luges, 
Chcualicr, Chambelan du Roy & ion Lieutenant 
aux Conitez de Roufhllon & Sardagnc. 

Ce Boufnl félon Collcnutius en (on Hiftoirc de 
Naplcs, eitoit vn Seigneur Italien venu au feruicc 
du Roy de France Louys XI. qui l'employa aucc 
grandes pronicfTcs& prières contre le Roy d'EC* 
pagne , & en fut li bien feruy qu'il acquift par f& 
vaillance le Comte de Roufhllon , à caufedequoy 
le Roy ayant efgard à ce qu'il auoit efte pnué de 
fes biens en Italie, pour s'cltre rengé. du parti de 
Erance,luy bailla cndon&recompcnce le Com- 
te de Caftres pout lequel U lit hommage au Roy, 
dVne coupe d'argët doré du poids de deux marcs, 
payablcau Trefoner de la Sencfchauflcede Car- 
caironne à chaque mutation de Seigneur. On fit 
les hommages Tan 1480. audit Comte Boufiil. Il 
cftoitifludc l'ancienne famille des Surgtens , qui 
s'eftant retirée iadis en Sicile .1 caufe de la haine 
dcs^Romains contre elle y édifia vne Ville qui fi 
vo d encore àprefent, cette famille eftoit fi confia 
derable que par fon aide , l'Empereur Barberoufle 

obtint vnc vi&oirc fort fumalce côtre fes ennemis* 
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Il fat marie auec Marie d'Albret.coufinc duRoy 
de France, &focur d'Alain d'Albret, pour la doc 
de laquelle luy futconlhtuce la Seigneurie de Ro- 
quecourbe,& trente mil hures de rente, de ce ma- 
riage vintvnerille,nômccLouyfe de Iugcs.laqucllc 
fa ancre maria contre le gre de fon pere auec Ican 
Cadet de Monferrand, mais pour les ingratitudes 
de fa femme & nlle,il les déshérita & donna le Côte 
à Alain d'Albret fon beaufrerc, qui fe qualifie 
Comte de Dreux, de Caftres, deGaurc , de Pan* 
thicur»» & Pcrigort, Vicomte de Limoges , & Tar- 
tas, Se Seigneur d' Auefnes.il donna de priuileges 
Tan 1499. 

On tient que le fufdit Bouffil fc tenoit au Cha- 
fteau deLombcrs, &fa femme à celuy de Roque- 
courbe, & qu'ils curent guerre cnfemblc. 

Outre la fufdite touyfe il eut aulfi vn baftard 
nomme François de luges, auquel il donna qua- 
tre Bàronics& plufieurs autres biens. 

En fin ledit Bouffil après auoir îouy vingt ans 
du Comté de Caftres, mourut fans enfans malles 
légitimes, & ainfi le Comté de Caftres rcuint à la 
Couronne de France , & y eft demeure îufqucs au 

iour prefenr. 

Outre les Seigneurs, Se Comtes de Caftres , on 
trouue'de mémoires des Ducs, Barons,* Vicomtes 
de Caftres, mais ilfàutconfidcrer comme a remar- 
que fort bien Catcà, que les anciens vfurpoient 
indifféremment les noms de Duc, Marquis,Com- 
te Sec. ainfi àTolofe les Marquis de Gotluc cftoient 
lesRovsdes Goths, tomme on peut voir dans le 
riure qu'en a compofé Monfieur Alphonfe d El- 
bencEucfquc d'Alby. Et par ainli l'Hiftoire d«s 
^ G z 
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Comtes de Caftrcs demeure fort bien cfclaircie, 
ce qui eitoit tres-neccfïaire audit Comte , comme 
cftant vndes plus confiderables de France. 

Des Blafons des Seigneurs Comtes de Càftrts, des 

maifons fui leur font élliées. 

Chap. KL 

AYant iuge que ce feroit vn trauail curieu* 
& mefmes vtilc , fi le pouuois recouurer les 
blafons & armes de ces anciennes familles dont 
i'ay parlé au Chapitre précèdent, i'ay cherche 
dans beaucoup de Liures curieux qui ont traicte 
de ces matières, & en ayant trouuc quelque cho- 
fe i'ay voulu l'inférer icy, afin de n enpriucr point 
ceux qui en peuucnt tirer del'vtiliré. 

De U fremiere lignée des Comtes ou Seigneurs 

de Cdftres. 

Les armes de Montfbrt , félon le Cefar armo- 
riai font d'argent au chef de gueules, & félon An- 
doque en fon Hiftoire de Languedoc , vne Croix 
d'hermines ancrée & gringalec dor,cct à dire dont 
les bouts fe terminent en telles de ferpens. Celles 
de Liceftre font de gueules à vnc quinte-fueillc 
d'hermines. 

Amaury frère de Simon de Montfbrt portoit de 
gueules au Lyon d'argent à la queue fburchee. 

Ieanne de Nauarre , femme de Iean de Mont* 
fort, comte de Caftres ? portoit party de Nauarre, 
ui eftde gueules au rais d Efcarboucles , pomelé 
or, & le refte d'hermines. 
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De U féconde lignée des Comtes de Ctjlres. 

La maifon de Vendofmc portoit anciennement 
argent au chef de gueules à vnLyon d'azur , ar- 
me ôc iampailc d'or brochant fur le tout. 

Bouchard portoit d'argent, à la Croix de gueu* 
les, camonée de quatre coquilles de tneGne félon 
le Cefar armoriaL Catherine de Vcndofme por* 
toit l'efcu party,ayant d'azur à 6.fleurs de lys d'or, 
en chacun. 

De U troiftcfmi l'tgnee des Comtes de Câfircs. 

Bourbon Preaux porte party de Preaux qui eft 
de gueules à l'aigle d'or, 

Beaumontle Vicomte , d'azur au Lvon d'or fe- 
me de fleurs de lys d'or, parti de Bourbon la Mar- 
che. 

Iean de Bourbon Comte de la Marche porte fe-- 
Ion aucuns, efcartelé,au premier,& quatnefme,de 
France, à la bande de gueules , chargée de trois 
lionceaux d 3 argent, au fécond , Se troilîcfme , vu 
Lyon rampant, de gueules, à la queue fourchue* 

Selon d'autres il porte d'azur, à fix fleurs de lys 
d'or, & encor félon d'autres vnLyon, maisie me 
tiens àla première opinion. 

Car félon famftc Marthe , Bourbon la Marche 
porte feme de France au bafton de gueules, pery 
en bande,chargéde trois Lyons d'argent, cequi fc 
raporte aflez l'vnàrautrc. 

Chaftillon,fain& Paul, porte de gueulesà trois 
pauxde vair,au chef d'or, charge d'vne fleur de 
lys de fable, au pied coupé pour brifurc, Se non 
comme a dit Ican le Feron, au catalogue des Co- 
neflables. 

Bourbon Vcndofme portoit d'azur à trois fleurs 
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de lys d'or,aubafton pery en bande, charge de 
ttois lionceaux d'argent félon le Cefar armoriai. 

Charlotc de Bourbon femme du Roy de Cyprc 
portoit cfcartclc au premier Se 4. de Ierufalem, 
qui eft d'argent à la Croix potcnccc d'or , au fc* 
cond &troiliefme burelé d'argent & d'azur au Lyô 
de gueules brochant fur le tout qui eft Cypre, 
party de Bourbon la Marche. Anne de Bourbon 
mariée à Ieande Berry portoit femé de France à la 
bordure cngrclec de gueules , parti de Bourbon la 
Marche. 

Iean de Bourbon fîcur de Carency, portoit d'à-* 
zur à trois fleurs de lys d'or, au bafton de gueules 
pery en bande, chargé de trois Lyons d'argent , à 
la bordure de gueules. Icanne de Sicile femme de 
Iacques de Bourbon, portoit tierce , le premier 
face d'argent & de gueules de huift pièces , qui eft 
Hongrie, le fécond d'azur feme de fleurs de lysd*or 
au lambcl de trois pièces de gueules qui eft Aniou 
Sicile, le troificfme d'argent à la Croix potenece 
d'or, accompagnée de quatre croifetes de mefmc 
qui eft Icrufalem. 

DeU futtriefme lignée des C*mtct de Cdjtns. 

Les armes de Nemours, font de Sauoye , cet à 
dire de gueules à la Croix d'Argent, & la bordure 
engrelée d'azur. 

Les enfans de Catherine d'Armagnac portoient 
efcartclc,au premier, & quatriefmc, d'argent au 
tyon de gueules au z & 5. de pourpre au Léopard 
fcône d'or, Se felô d'autres de gueules au Lyon d'or. 
De U dernière lignée des Comtes de Ctftres. 

Albrct portoit l'efcu plein de gueules l'an lïfOt 1 
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J>e* Eut faut s de Ctfires , félon le nécrologie de U chdr~ 
treuJedeCdfires^de S.Urninde Tolofe y le$Vieux 
dîtes, Cr les^iulheuti , d fçduoir \of?ertus 
de Gallia Chnftiana , chenu des 
Euefauu 9 Cdtel , dutres. 

Chap # XII. 

L'Euefclie'de Caftres futfcparedeccluy d'Alby 
qui dépend de f Archcuefchc 8c Patnarchat 
de Bourges , car le Pape Ican XXII. Tan 13V. cri* 
gea Caftres en Euefchc *c Cite, le dcfmembrant 
du fufdit qu'il diuifa en deux , & non en trois com- 
me quelques vns ont voulu dire, mais ils trouue-» 
ront leur erreur réfute dans Chenu en fon Liurc 
des Euefqucs , 8c en mcfme temps le fufdit Pape in* 
ftitua vn Chapitre en l'Eglife de Sainft Pierre à 
Burlats, le tout fut fait fumant fa Bulle de Tan 
*3 î 6. donnée en Auignon. 

1. Le premier Euefqucde Cadres fut le dernier 
des Abbcz de l'Abbaye de Sainft Benoift , dont 
il a efte parle cy-deflus^ àfçauoir Deoddtns, Seuenu 
tus , d tus de dit y ou Dieu donne , que le fufdit Pape 
créa Euefque Tan 1317. il mourut Tan i3Z7 # cettuy- 
cy fonda vn Collège, pour entretenir douze pau- 
ures près de l'Eglifc Cathédrale , dont le Maiftre 
s 'appelloit Raymond Azays. 

2 . Deoddtus y ^4lUs huinidcenfis 9 dit Daudc, fut 
le fécond Euefque, mais il tint peu le fiege. 

3. Jtmt&ns , qui en fut dés Tan I3a8.iufqu à Tan 
i33J.woitcfté Abb« d* S. Sown de Tolofc , 4 
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mourut en Nouembre , fuiuant le Martyrologe de 
Sainft Sernin , qui parlant de luy, dit , Ohiit âme* 
Lus <stLl>*s Stnfti Sdturmni qui fuit Epifcopus Qx+ 
ftrenfis, 

4. Ican d'Armagnac en fut Tan 1359. 9c 1341. 
fuiuant les aftes anciens. 

j. Eitienne en fut Euefquc Tan 13^3. fous le Pape 
Innocent VI. 

M* Mrc G.deMafnau,Confeiller au Parlement 
de Tolofc,homme curieux Se fçauantjm'a commua 
nique TEpitaphede cet Efticnne quife voyoit an- 
ciennement à i'Eglife de Sainft Benoiftde Caftres, 
dans le choeur a main dtoi&e du grand Autel , eu 
ces termes* 

Epitdphe £ Etienne Euefques de CdJIres. 

Ego stephdnmde Khduo y humiïtsEecleft£ Cdflrenjit 

Ef tjcopur^hoc conditus tumulo obdormto in Domino 

jeio fHodChri(fHS4m§r$uisre[urrexit credo tpuod re+ 
furreffurm fum in nokifsim* die , hdnedoeui Ywtud* 

mortuus hdnc ipjdmprofiteor. 

6. Pierre en fut Eucfqueiufqu a Fan 1 J 6f. 

7. Raymond deSdn&dGemmd, qui mourut le 7^ 
Septembre 1374. fuiuant le Necrologue des Char- 
treux de Ca(tres,qui dit: • 

ohiit.$. Pecemïris , dnnil$J 4. Dominas fdjmun- 
dus de Sdntld Gemmd Epifcopus Cdtlrenjis y qui dédit 
proinitio Ecclefidnojîr* mille llorenos y O+lrolehdt 
tdm con^ummdte folemoiter , niji fuijfet morte pr£* 
uentus, 

8. Helie de Randam ou Radem , qui en eftoit 
l'an 1377. & I330.I0US lçs règnes le Charles V. 8c 
VI. 

9. Hçliçfecond,dcdouïeiaco # duquel le fufdiç 

jaçcrolo- 
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ficcrologue, dit, obixt 30 . m*u 1383. Domimcus Re- 
lus de PoH^endco f EpijcopusCdfirenf$s, jhi dédit nMs 
jemel 40, Frâncos. 

îo.Guidoycn fut vn an feulcmcnt,à fçauoir iufqu'au 
jo.deMay 1384. 

11. Dcodatus III. qui mourut Tan 1388. 

12. Iean II. d'Armagnac, en fut l'an 1389. fous 
le règne de Charles VI. 

13. IcanlII.dcDigna, enfutlani398.fouslc 
mefmc Roy de France. 

14. Iean IV. d'Armagnac en eftoit Fan 1407. 
ij. IeanV. Engardus, dontlefufdit Calendrier 

des Chartreux parle en cette forte. obiit z7.Ma\% 
Dominus lodnxcs Engdrius, Epifcopus Cdflrenjis, aux 
fecit conjummdre edput Eccleftd nofird 9 ô- dédit cen- 
tumfcutddurifro lignxs chori , o-multds al'us pecu- 
mus ex fendit in opère Ecclefsd y yltrdmille franco s fortis 
monetdy Crnifiipfefmfet , Eccles'u noflrd concerner 
êdnonfnijfet prdter cdputtdntum, 

i6.IeanVI.Engardus,nepueu du fufdit, fuiuant 
le mefrac Calendrier eftoit nepueudu fufdit, & fut 
deftinc pour fon fuccefleur. 

17. Emeric Ndtdlis, fut Euefque de Caftres 
Tan 1419. Se ayant tenu fixans le fiege, mourut Tan 
5i4af.il auoit efto auparauant Abbé de S.Sernin de 
Tolofc,&fut apresEucfque deCondom,& enfin de 
Caftres, il mourut en Ottobre , félon le necrolo* 
gue ou Martyrologe de S. Sernin,qui parle de luy 
en ces termes, Obiit Dominus Kymericus Ndtdlis Ai- 
Ids, fdnfli Sdturnim , primo Epifcopus Condomiensis, 
fq/led Cdftrensis t &' referenddriusDominintflriVdpd. 

18. H*ymu»dus II. Mdyrosius , Euefque de fain£l 
Paul enTnc4bn,fut£ait après Euefque de Ca« 

H 
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Jtrcs , il futfairCardinal , lclon Ciaconius , par 
Martin 111. l'an 1410 & mourut à Rome l'an 14:7* 
& len.d'Ottobrc, ce qui elt conforme à ton Bpr - 
taphe qui le void encore a Rome en ces termes. 

Ego iii \*)mudus M4yrosius y $it.S.rr4xcdis Prcshter, 
CdrU.CdJtrcnsis \>ulgo nuncupatas ,h*c e(i rebutes mes 
1>I<jhc injinemfdculi , hic btbiubo quonidm eltgi t*m y 
ortie pro me jrdtres. dnno 14+7. die zz. Qftobrisohii» 

19. Iean VII. qui en fut la mefme année, après 
auoircité Conteileurde Charles VII. Se en lin 
Cardinal , de par Fœlix V. Tan 1440. au Concile 
de Balle. l'elbmc que c'efl ecluy qui dans les Ar- 
chifs duChap.de CaLtres,cft appelle Iean Amardy. 

co. Pierre II. furnommé Coiinius en fut depuis 
Tan 1427. îufqua l'an 1432.& fut Noncedu Pape 
Martin V. vers le Roy de Caftillc, pourlediucrtir 
d'vn fclnfme auquel il fembloit encliner. 

ci. Gcrdldus Mdrietns ou Geraud MaietouMa- 
rictoUjCn fut depuis Fan 1433. mfqu'a Tan 1448* 
car ayant tenu le liège 16. ans, il mourut lc7.Iuil* 
lct 144.3. ayant cité Confclleur de Charles VIT. 

ci. Monald ou M inaldcnfutran 1451.& mou- 
rutfelon le fafditnccrologue, le 7. Aoult 1460. 

C3, Iean VIII. d'Armagnac , frere de Iacques 
d'Armagnac, Comte de Caitres fut admis enicune 
aage ài'Eucfchc , il fat garde du Gonclauc en la 
création du Pape Innocent VIII. & tint le liège 
mfqu'à Tanncc 1490. en laquelle îlmoimit. 

24. Ccfar àBorgia, fut Euefquedc CallresTan 
1^94. niais il quitatoftàpre&rEuefché. 

c j. Charles de Martigny luy fucceda , & corn* 
mençal'^n r 49>\ ». 

Il fut Amballadcur de Charles VIII. & Louvs 
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XII, 8c ayant tenu 14. ans le liège Epifcopal,1e cé- 
da en faueurde ion coulin lean, & non de Pierre, 
comme d'autres ont voulu dire contre la vente 
desaétes. ! 

z6. Iean IX. de Martigny en fut iufqu'à Tan 
i)i 8. 

z/. Pierre III. de Martigny en fut depuis Tan 
iyicj.iufqu'àl'an i$zi. ileftoitfrcrcdufufditGhar~ 
lcs,&deReginaldus Eucfque de Vabre , & auoit 
elle Abbé de Fcrrare, auant queftre Eucfquc de 
Caftres, îlchoifitvn fucceffeur de fa famille, à 
lçauoir Charles. 

c8. Charles II. de Martigny , fut Eucfquc de 
Caltres , Tan 152.8. mais pour fore peu de temps. 

zy. IacquesdeTournon, iflu delà célèbre Mai- 
fon de Tournon, commença à en cftte Eucfquc 
l'an 1531. 8c ri en fut que pendant quatre années, 
ayant quité le liège, pour eftre Eucfquc de Valent 
-ce. Il mourutle 1$. Aouft 1553. pendant fon Epif- 
copat ilfitfcculanfer les Chanoincsdc S.Benoift 
& leur fit quitter T habit de Chan. réguliers qu'ils 
portoient, par la Bulle qu il obtint le 7. Itullct 

30. Antoine de Vefco , en fut Tan u^. ayant eu 
cet Euefchc par cfchange de fon Eucfché de Va- 
lence , aucc TEucfque précèdent , il fut Eucfquc 
de Caftres pendant 16. ans , & mourut l'am^'i. 

31. Claude d'Oraifon , forty dcTilluflrc Maifon 
des Marquis d'Oraifon en Prouence , en fut Tan 
1 j > 1 .11 fut «1 l'alfemblce des Eftats Généraux tenus 
à Blois , l'an 1577: «Scmourut fan ij8j. 

>f 32. Charles III. deLorraine , futapres Eucfquc 
de Caftres , 8c toft apresfutfait Cardinal. 

H & 
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3 j . Ican X. de Folle, natif de Tolofc , Se Théo-» 
logien de Paris, fut fait Eucfque de Cattrcs , Fait 
XjSLf. îlfitrcbaltirl'Eghfcdc S. Bcnoift, en mé- 
moire dequoy il fit mettre fur la porte de ladite 
Eghfe , luifcription fumante en marbre noir. 

D. O. M. 

Anno f*L 1630. Ludouici iufii zo. liàn. de Fojfe 
The */. Purif. k> Jif ifcopus Qdfirensis. dnno dtdtis 76. 
fedis.^.JEdem banc inftdttrdnddm curduU fub V.bene- 
difti nominCyfui in Vcnm dt^u$ \n grcgcmjuum *mmï 9 
ferenne monumentum 

Il mourut le 13.de May i^3^.en vn aage auquel 
il pouuoit eftrc dit le Doyen des Euefqucs de tou- 
te la Chrcilicnté. 

Il vouluteitre enterredans le choeur de ladite 
E^life Cathédrale de Caftres, # non à Tolofe ou 
il s'eftoitfait préparer vn autre fe pulchre. On void 
TEpitaphc fumante fur fon tombeau de Caftn» 

©Ullgift. Jjdnncs de Foffijpdtrid Tolofds , P*l>- 
aiensisJhioUgus, fyifcopts Cdftrenih, cvndiùenii h*- 
mdndmemor y f4Ûjuejui y ère Qonfeius y hoe dlterum 
silri monumcntum t Viuen$ defiindui* ,fut> eê cdrnis rt~ 
Jurreftionem expeHdturuSyobïit ^.idns Mdiiydnno.fdliê- 
fis 1632. dtdtis 79, ftdis 4g k tdmditt , &*tdm tene >J«* 
ueYittor , tP- *rd >/ ênimé tins in pdtc reqmeftdt. 
lArnen. 

Bahhafarde Budos, Eucfqut d'Auguftopolis 
qui auoit cfte fait Coadiuteuc du fufdtt Fuefquc 
Tan 1616. fut après facré Eucfque d'Aide , Se ainft 
fcdcfpartitde fa future fucc^ifton à rEucfchcde 
Caftres en faueur du fuiuanr. 

34-Ican ll.de Folle nepueu du prtccdet,& Con- 
fcilkr Clerc au Parlement de Tolofc 9 xxcm àpit- 
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set le ficgeBpifcopal, auquel par fa probité, fçauoir, 
& mente, il ne donne pas moins de luitre que 
tous fes predecefleurs. il fut créé Euefque de Co- 
rouée Tau 1 628. en Mars , & fut facré Euefque de 
Cartresdansla Chartreufe dcTolofc le 13. May 
1632, iour du decez de fon oncle. 

pes GoHUtrnturs de Qtfirts. 

Chap. XIII. 

LA Ville de Caftrcs ayant efté toujours en 
grande confideration, a efte la demeure de 
plu/leurs grands Seigneurs , & entre autres de 
Monfieur le Duc de Rohan, qui s'y tenoit ordi- 
nairement, &ouil luy nafquit vnc.fillc. 

En après il y a eu beaucoup de Gouucrneurs de 
grande maifon comme les noms fmuans le pour- 
ront tefmoigncr. 

L'an ij6*/noble Guillaume de Guillot Seigneur 
de Ferncres en fui Gouucrneur, il mourut l'an 
1575. dans la Ville de Caftrcs. 

L'an 1^3. Monfieur d'Ampuille. & après luy 
Monfieur F.des Voifins, Seign. d'Ambres. Mon- 
fieur delà VaJcte. Monfieur Emenc. Monfieur de 
Barauuant & Monfieur de fainft Martin, après lef- 
quels en furent l'an t> 68. M r de Boiflcfon. Tan 
1569. Mr de Baron. »dc Montgomcry. Tan i$70* 
voniieur deReyne.ram$7*,,Monficur delà Crou- 
fcte( homme de grande conduite*,*: qui s'eft trou- 
ué en beaucoup d'emplois honorables comme on 
peut voir dans Monluc qui l'appelle le f*c 
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totiïyù eftoitMarefchal de câp de Monlieur d'Amp- 
uillc , & fut cnuoyé en Guicnnc pour s'oppofer à 
Monfieur de Montgomcry ) Tan IJ73. Monlieur de 
Montberaut. Tan IJ74. Monfieur de faincl Foc-. 
lix. Monfieur de Paulin. Monlieur de Bouillon, 
Vicomte de Turene.ran i>88. Monfieur de Venti- 
gny. Tan 1^92. Monfieur de Chabaut.& après eux, 
Monfieur dcClcrmomd'Aniboife.Monfieurdu Cru- 
fel, Monfieur de Malaufe. Monfieur ,? dc Lufignan, Se 
Monfieur Hondredieu de Chabagnac. 

Pcl'tjldt dHfuel ef 4 prefent U Ville de Câpres. 

Chap. XIV. 

Bien que la Ville de Cadres ait efte fort defer- 
tée parla mort de fix mille perfonnes que la pe- 
lle de l'an 1629. emporta , clic eft à prefent autant 
populeufc , qu'elle ait iamais efte. 

Elle eft ornée de pluficursbcauxbaftimcns, en* 
tre lcfqucls tiennent les premiers rangs, ceux de 
Monfieur de Rozel, AduocatduRoy ,&celuy de 
Monfieur Oulez , à prefent de Monfieur de la 
Barthe. 

Il y a en outre deux ponts, dont Tvn dit le vieux 
eft fort ancien, Se pour Tautre dit le neuf, îctrou- 
uc qu'il eftoitfait l'an 1484. &qu il fut reparél'an 
I) 68.aprcs quvne grande inondation l'eut defeou* 
uert. 

Il y a de plus vn tres-beau College,qui fut bafty 
Tan 1^76. en la maifon que Moniteur de Laques 
donna, ce que tcfmoigne ce diftique, qu'on y li- 
foitautresfoisfurvnc Pierre* 
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JEJibtis bis ijdcrémdonâuit pdUix , Lucds 3 
ilud dottts cunftisy péuperiltHfaue patent. 
Cette Ville cft suffi enuironnee d'vnc muraille 
fur laquelle Tan i)77. on fit vn couuert fous lei- 
quel on trouuc en toute faifon vne promenade très- 
agréable , bordée de îardins de tous coftez. 

Mais il yavn promenoirencore plus délicieux 
à la place qui fut complantec d'Ormeaux par le 
foin de Moniteur de Bouillô au mefmc lieu qu'eftoit 
l'Abbaye S.Benoift , & ce qui rend encore ce lieu 
plus agréable, eft la riuierc , fur le bord de laquelle 
il eft htuc. 

En après il y aplufieurs clochers, maisle plus 
beau de tous , dit, de UPlatc,fut abatu par la fou- 
dre Tan i6zz. qui ayant mis le feu aux munitions 
de guerre qui y eftoient,cnfit voler de très-grands 
quartiers non feulemewt par toute la Ville , mais 
auffi bien lo;n au dehors , fous ce fracas furent 
trouuécs douze perfonnes de mortes. 

A la place de S. Vincent, yen a vn autre qui fut 
rebafty l'an 1598. fur les mafures du vieux, que la 
foudre auoitaudîabbatu, il eftoitfort ancien co- 
rne on peutiuger par les ouurages Mofaiques, & 
autres figures qui fevoyent encore fur ce quirefte 

de l'ancien clocher. ( 

Outre ces deux clochers , il y en a quatre autres 
à fçauoir, celuy de S. Iacques, àVillc-goudon, 
celuv des Ormeaux, qui eft vne tôur de l'ancienne 
Abbaye, ccluydes Corcleliers( qui font tous trois 
anciens )&le clocher de la Maifonde Ville qui fut 
bafty l'an 1635 . cftansConfuls,Maiftre AntoineDe- 
tiic, Se Pierre Condomy Aduocats , Tierrc Chau- 
deron Notaire Royal, & IeanBoyerauffi Notaire 
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Royal , & Greffier héréditaire du domaine du Roy 
au Comte de Caitrcs. 

Si quelqu'vn délire fçauoir l'eftat auquel eftoit 
cette Ville, du temps qu'elle eftoit fortifiée , il le 
pourra voir dans la planche détaille douce que le 
Sieur Iean Bertrand Archite&c f en donna au pu- 
blic. On auoit extrêmement rculïï à la fortifier & 
on afleurc qu'il y auoit peu de Villes en France qui 
fuffent plus fortes. Monticur le Duc de Bouillon en 
e fiant Gouuerncur, auoit fait faire vne partie de 
ecs fortifications, & Monllcur le Duc de Rohan,le$ 
fit acheuer , parce qu'il y auoit eftably fa demeure 
& fon Arcenal ( qui cftoit , là où font à prefent les 
Capucins) fous la dire&ion du Sieur I, I. delà 
Pierre , grand Maiftrc de fon Artillerie, 
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.A MESSIEURS, 

MESSÏÇY&S- LES CÔNSVLS 
-,dc~. la* Ville de Callrcs. 

Mdïflire I È A N D v lin , ^fdudcat en 
• i fcl Cowr , & Chambre de VEdit. 

■Muiftre An t o tnide N i c o l a s, 

- • Jéduocat en ladite Cour. 
I E^A N I o v G L A Procureur en icelle. 
-£î: I a c qjv is,Ba V"D ecoïrt, 
. • . , Marchand. 

• - ♦ • V ' . 

J^ESSiEVRS, 

V." * 

J 

" La Patrie a ie ne fcay quels 
ch arme s y & qu elles naturelles dou- 
ceurs , qui font qu'on rte peut iama'is 
V oublier y & comme, à très- bien dit 

*vn Poète, ' ' 

Ncfcip , qità natale foîum dulce* 
dîne, cunctos; 
Dtfcifj&immcitior'cs'ri'ô finit efle fui. 

Ce fi cette affection pour ma pa- 
trie } qui ma porté a faire tous mes 



effort?, pour ta/cher de déterrer les 
mémoires de fis antiquité/^ qui s'en 
alloient de fa eftre enfiuclies par les 
ténèbres de ïoubly. faduouè que 
i'aj beaucoup entrepris , & que ce 
nejl pas *un petit ouurage, de vou- 
loir donner de la lumière aux cho- 
ses obfcures, de la cognoiffance aux 
incognu'és, la nouueauté aux an- 
ciennes > & la vie à celles qui font 
efiouffees. JMais après auoir fou- 
uent confideré que la plus part des 
autre s Ville s auoient trouuédesEf 
criuains pour releuer leur mérite & 
que perfonne ne fi prefentoit qui 
daignaft trauailler pour la noflre , 
cet t e grande affection que ïay pou r 
elle ma fait furmonter toutes ces 
difficulté^ e!f la peine de fouiller 
dans <vn grand nombre d A ut heurs, 
& dans beaucoup de manufcripts y 
archîfs ^rêgtfres , & actes anciens 
ne m'en a peu diuertir. Et fi {en 
m £ c v fè autrement , teuffe ejlimé* 



que comme ceux qui ont trahi leur 
patrie, ont efé vexe^pa rdes Phan- ' 
tojmes, quvn perpétuel remors de 
confcience mauroit tourmenté com- 
me très -coupable, puis qu ayant en 
ces inclinations , & ces cognoiffan- 
ces , & luy e/lant obligé par la vie 
& le deuoir, ie l'aurois trahie par 
mon file n ce. Toutes ces réflexions 
( MESSIEURS )ont fait effort 
dans mon ame, & m ont fait entre- 
prendre de donner au public , non 
feulement le premier Liure de cet 
ouurage , mais encore d'y en ad" 
ioufter ce fécond en vojire faneur, 
duquel ie 'vous fupplie de vouloir 
prendre la protection, quoy qu'il ne 
foit pas digne de vous, mais receue%^ 
le, dans l % attente d ,f un fécond volu- 
me plus curieux encore que cefluy-cy', 
duquel ie prétends de vous faire 
bien-tof prefent ,ï aurois mefm e défi- • 
ré d'auoir peu vous le prefenter 
maintenant, mais le deffa ut de quel- 



qu à mémoires qui myfontneceffab 
res & de quelques -ftanches^dont ik 
deftrede l'enmbir y commede celle du 
^ioctfi^&decelks^desarmeri & 
portrait f des:Gvtes- de>€afires mrn 
ont fait différer tjmprefsron. Vefh 
à 'vous donc {M ÈSSÏE KR S ) 
que te ma.drejfe , pour vous cmùu- 
rer- de vouloir protéger cetraîUé^ue 
ïay eompofè' ety l honneur ' de noftrs 
commune Patrie: Les grands foins 
que vous aue^dr fa confemation\ 
e# de fa gloire t me font e fier er que 
vous m tuy refufere% point voftre 
afsifldHee en eette occurrece^ &}que 
vous fere^pâroiftre que vous eftes 
véritablement fes enfans., €*efb.ce 
que defiroit de vous reprefenter* 

. MESSIË:VJR.S, £\ ' 

1 oballamTcruitcur. 
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LIVRE SECOND. 

De* Conuetits , <$• Eg/;/ f , anciennes cjuc 
modernes de U Ville de Câpres , de leurs fonda- 
ti$ns, umhtéux , & Epitaphes confiderables , 
/<? tout félon les vieux manufcrits , afles , e$» *r- 
chifs de U Y tlle, defdits Cannent s, & d'ailleurs. 

^ B ^CHAPITRE PREMIER. 

j v ^<5* g) 

V Vu Monrf™ de SAtntl Benoit. 

ïcn <l u ' 11 y a y c i prient de fom- 
ptueux édifices dan s cette Vil le, elle 
£j 24 n» peu pourtant fe remetre à tel 
tA«jM!A$iAi P oint< î ue l«balumensquiyeftoiët 
♦ * * * anciennement ne furpaflent de beau-, 
coup tout ce qui fi void auiourd'huy , car l'ancien 
Monafterc de faine* Benoift ( duquel nous auons 
faitvn Chap.cxprez ailleurs) qui efloit la ou font 
àprefcntles Ormeaux, eftoit des plus fuperbes de 
France, & orne d'vne Bibliothèque fi belle qu'il y 
auoit onze mil trois cens vingt-deux volumes, 
c'eftà dire manufcrits , veu que c'eftoit auant que 
l'Art de l'Imprimerie fut inuente , elle fut bruflec 
parle feu l'an 108a. qui fi printauec vue telle vio* 
lence qu'on n'en peut fauuer aucun Liure. 

Il y auoit en cette oicfme Abbaye beaucoup de 

I 
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belles tofcrs, 8c vn portai ii rare en fa grandeur Se 
en ibnouuragc, qu'on Je niettoit au rang des mer-» 
uciUlscIccc pais,ny en ayant point alors de pa* 
rcjl en Fiance. 

Ilauoit cite bafty defpûis TeftabljUcmcnt des 
Euduucs, cét àdiredefpuis l'an 1317. à la place 
d'vii autre plus ancien fur lequel eftoit cette mf- 
cnpuoiij fumant les mémoires tirez du Lmrc des 
obi es & autres actes authentiques par N. de Saba- 
ucnadis Chantre de cette Hghfe, defquels fay 
lire vue bonne partie des mémoires de ce Chap. 
Injcription de l'Ancien portai de ï Eglife de S. Kenoiji. 

Fanftinttf lapfss ÀMauri morte decem otto 
LHjîrisy bas Jantto Bencàifto dedicat ^siras, 
lmpenfijque Juistota efijlruBura perafta , 
^siptaujue fuisbumeris demore cuculU, 
J^eligionis amans, ectiis fe deuouet iftis y 
tsitijue ^ibbasfaftus, mira pietate refitlfit. 

Par cette infeription apparoit l'antiquité cfe 
cette Abbaye, & comme elle eft des premières qui 
furent fondées par S. Bcnoift, qui fut l'an 530. & 
faiiiâ Maur,dont elle parle, mourut Tan 583. ayant 
vefeu co. ans aucc fainvft Benoilt qui fonda fou 
rOrdre Tan 530. 

Le Roy Charles le Chauue affiegeant Tolofc 
r.111844. &eftantlogcau Monaftcre de S. Sernin, 
les Tolofe, print en fa proteftion le Monaftcre de 
S. Bcnoift de Cadres, 'Adalbert en eftant pour 
lors Abbe',Roger Pneur,01din S'ottfpricur,& Fai- 
te* t Bibliothécaire, aucc 60. Religieux, & leur 
às\m\c y plemrinm imperium in toto dijhiffudifli Coe- 
nohijyinyilïtSyCurtilusmanfionibus aprtsionibus , e>* 
cçlli* ditti Cnnobii sCum Coenatico in fluuie acuti, d 
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fonteyocdtoDjdittco^faHt Ad jàntem de Métis, in qno 
incïpit foenxticum fer nor conctfjum jrutriitis cUtrAtis, 
concedimus Monachis S é Benedilh >/ non compelUn* 
turper agentes nojlrts > '*d Jolutionetn teloniomm , Jeu 
Sdrgantttcorum , ntc rottlicorum , nec portatiuomm, 
nec mutÂtiuorum ^ro mercimomïs emptis in foro ; ah 
hominibusdifti Coenobii.cnioi^mm MAthdo >V\ceco- 
miti Ctffrenfi y çp- tthont ricario de les luire iouyr 
des (ufditspnuilcges. ^/iâçm in Mon*fjterio Si $4* 
turntMf>r9f>eTolof*n% oblejjtm. Cecyeft pris de l'en- 
quelte faite après remblaiement de la Bibliothè- 
que, qui elt lignée de beaucoup de tefjnoins , par 
cetaetc appert que S. Sernin ettoit pour lors hors 
de Tolofe, & queTolofe a elle augmenté du de- 
puis & a enfermé ledit S. Sernin dan»sfcs murailles. 

Cette mai (on Abbatiale de S. Benoiftauoiefon 
Eghfe au mefmc lieu qii'eft à pvefcnt l'Eglifc Ca- 
thédrale, &fon portai eftoit aulfi au mefmc lieu 
que celuy de ladite Eghfe, & après que le dentier 
Abbé, dit, Deodatus Scucratus , fat fait premier 
Euefque* la maifon Abbatiale fut faite Epifcopa- 
le, & les Moines d'icelle furent faits Chanoines, 
xetenans pourtant l'habit de fainft Benoill, mais 
enfin, de regukers ils firent changez en eftatfccu- 
lier par la Bulle de fecularifation du Pàpc Paul 
III. donnée le la.Nouembre i> ?6. a la follici- 
tatiôde lacquesde TournôhEuefque de Caftres, 
& Idrsils qUiterent l'habit de Moines, la fufditè 
Abbayeciïoitfituée tout le long de la riuiered'A- 
gouft,.& tenoit depuis les ormeaux iufqu'àu lieu 
oufontàprcfentles Dominiquains. 

Dans ceMonafterc de fainft Bcnoift-fe voyoiet 
autrefois de très beaux tombeaux, mais iU ont elle 
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tous ruinez durant nos troubles, en voicy neant- 
moins quelques vns de conlîderablcs que l'ay rc- 
couurczauec beaucoup de peine.. Au milieu de la 
nef de fcEglife eftoit enfeuel/, auec fon effigie par 
dellus , Beru nepueu de Addo Roy de Barcelone 
auec cette infcnption r 

Hic tumuutur Prince p s Beru nef os ^ddonis Rjtgis 
Bârchinonenf$s , horutionibus frâtris fJelifdchar 
trions Montjlerii de Ctfirisjéljém depofuit^ligionem, 
>eràmjufcepit, y no o- todem-die y Bdptifdtur, moritur 

Ymit in deternum , 4*09 intdrndù ycrhijcTingcntt 
fma , idib. SeftemWu. 

Ce Roy Addo & Beru fon nepueu. eftoient Mo- 
res, & eftans venus l'an 800. à Narbonne, ils y fu- 
rent arrêtiez pnfonniers , &de la conduits à Ca* 
(1res, & enfermez dans 1 a groflê tour de l'Abbaye 
( qui peut eftre eft cette tour d'Heraclius dont i ay 
parlé ailleurs, ou la tour qui yrefte fçruaatde 
clocher à prefent ) & Beru cftant mort dans trois 
mois, le Roy Addo fut conduit à Charienjagne, 
quand à Elifagar dont il eft parlé dans cette Epita- 
phe, il fut après Abbé de Caftres , & fut enuoyc 
par Louys le débonnaire 4 Barcelone auec deux 
ComtcsàfçauoirHildebrand &D©nat, Tan 826k 
ppur pacifier les troubles &; tumultes dç Barcelo- 
ne & pais adiacent. 

On Yoyoitaurfi dans la- mefme Eglifc l'Epita- 
phe fuiuante à cofte gauche,derriere le gwnd Au- 
tel,en vn fepulchre efleué de trois pieds fàir lequel 
cftoientpour armes 3. bourdons & 3. coquilles. 

Hic idect rYillelmus Beli riedrius Mfcr 

ricecomes . fdgi Cdflrenfis , dut Populo reddidit 
y**[unt Tofuli, jpomino m Cornu *u* funt Comi» 
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tis^egiqndjurit Régis, De* éjade funt Des. olïtt 
Cdl, îuniï dnnoiiôy. par cette Epitaphe il appert 
quê le Roy ayant eu autrefois vnç portion dans le 
Comte de Cafti es à fçauoir vn tiers , il tenoit vn 
Vi comte dans Caftrcs qui cftoit auffi Viguier du 
Comte c'eft à dire fon Senefchal, qui rendoit alors 
la îuftice au peuple. 

La plus ancienne Epitaphe que l'en aye eft la 
fuiuante. 

Frater Ucohm de ^ufirid Mondchus S 0 Beneditti 
&~ BibliotheUrius Cdenobii Cdjirenfn , Ytr eximiae pie* 
idtis, mitdndde humiliMis, ftupendde ernditionis y o 
dltde propdgmis. dnnodctdtis 6$.ç?* *oms<siprilisdn+ 
ni 79c, .cotpit requiejeere in pdee. Sur ion tombeau 
cftoient les armes d'Auftriche. 

Ce Ueobus de ^Amfhid anoit fait les Liurcs fui* 
tians de Mujîcd /. 3. de Geometrid l. z. de ^irithme^ 
ticdl.1. deHi/Ioria "V niuer jdli mundi L 12, de Anndlib. 
S. Benedi&i /. 3. de Yiribus herbdruml. 6+ de coniun* 
ftionihmL 3. Comment. inlib m \egum &~*pifl 9 Jdul't. 
de Elementisj de ente, de nominibns diuinis, de DoRrin* 
Inddeomm,de dduentu Mcfsi<u e>de Mhmo indicio. 

Iay auflî appris du Lmrcdes obitsde cette Egli- 
fe que dnno 920.3. cW. l*nïi obiit lodn. Genibrofd 
hdbttdlordeCdftris terfdftus Conful >fundduit Cdpil- 
Ums. Muuri w Ecclesis fdnSli Benedifti,eitês frdter 
Stephdnus genebrofd erdt Rrior hoc dnno> o- Aymericus 
Guillem de frofdpid illujlri des Guillems erdt Abbds. 
. Cdl.A*gufti eedem xnnoobiit Adeldys Bond ïxor 
potentisyiri NicoUi dtGdlondJepultd eji in GdpelU de 

Sonis Februdrii dnno 1001. obiii Tetrns de Mdnfi 
frdepoûtusUnifiçii dcCdflri*. 
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ld\b m Mali, tooz.okiït nobilisRoftajnHs de Corne* 
luno.o* nonis Mxii eiujdcm Anmol'ut nol>ili$Hugnctu$ 
de Cdjiro Viridi. 

Lors mourut aufïi, nohdis Gofridus de Monteleo-. 
ne,>ir ftens O flrenuus, riuriuî (r. rigert$i )P4gi 
CaftrenÇs.fef>*ltusfuh 3. Cdl. Stptemlrr.i» Eccleft* f*n* 
fli rincent ii , in CdpelLConfidum de Cdjiris ,il mourut 
delà maladie populaire dont l'ay parlé au Chap. 
dernierduLiure*. 

De tout ce délias, on peut apprendre les noms 
de quelques Chappclles dudit Monaftere , Se ks 
noms de trois de fes anciens Abbez, à fçauoir Tan 
673 # Fauftiniîs , Tan 841. Adalbert, & Tan 920. 
Aymericus de Guillem. I'ay auffi apris du depuis 
que Simeon BembaJ, Italien, de Tilludre Maifon 
des Bembes en auoit efté fous le Pape Agathon, 
quiviuoir Tan67p. &qu'ilcfl: enterre à S. Giles, 
où Ton void fon Epitaphe en vers Latins rimez. 
Nous en nommerons encore quelques- vns cy-« 
après. tt 

Des frères cUthre^ ou Bdrre^. 
Quoy que laye parlé ailleurs des frcresClathrez 
ou barrez, & conie&iiro qu'ils pouuoienteftre de 
ces Carmes , a qui la couleur blanche de leurs ha-« 
birs ,fut défendue, pafee qu'il n'eftoit permis en 
Orient qu'à ceux qui eftoicnt de Maifon Royale 
de la porter, mais ayant confideré du depuis que 
les Carmes ne font en France que depuis Tan me. 
& que les frères clatbrcz eftoient pluftot qu'eux. 
I'elîime maintenant qu'ils peuuent eftreles Reli- 
gieux on CheualiersdeS.Ican, fuiuans la règle de v 
S. Auguftin, & qui eftoient autresfois dans Caftres 
dans la vieille maifon de S. Benoift, comme il a 
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cfte dit ailleurs ( qui peut eftre eftoit fEglife No- 
itre Dame dont nous allons parler) & qu'Us font 
les Religieux dits Cheualiers de S # lean d'Acre, 
qui félon Dauity, fuient mfti tuez pour conduire 
& penfer les'Pclenns qui alloicnt a la pnfe d'Acre, 
après la pnfe duquel lieu, ils furent incorporez aux 
Religieux de S. Thomas, ils portoient vue Croix 
~patee blanche fur vnhabit noir. # 
Des Eglifesdc S>. Vincent , CrNoftre Ddmcqui ejloieni 

ixdisà Cd/lress 

Visàvisdclaportedel'Abbaye : S. Benoift, il y 
auoit vne Eglife Noftre Dame pour les femmes, 

Earcc qu'elles jiepouuoient pas entrer dans fAb- 
a) e félon la règle de S. Benoift, & près de cette 
Eglife Noftre Dame eftoit vne 'troiûefme Eçlifi: 
qui eftoit de S. Vincent, & ainhily auoit ttois 
Eglifes , Tvne auprès de rautre,celle de S. Vincent 
y ay antefte faite après que fa Relique eut demeure 
quelque temps par prouifion dans TEglife de S. 
Benoift. Tout cecy fe confirme , par les vers d'Ai- 
mon le Moine Lmre 1. de Translat.Stnfti rinceniii, 
qui font tels. 

^ Ntméjue Mondjîeriiantcfores, Genitricis in ditU 
jjia ful> %mmen[o gerektntur rnunerd Chrijii 
Dum {icret fdn&o templum proprio fubhonorc 
' S£mo fUcidus demummigrdret inrefepultum^ 
Mdfculusdtjuefimul démens fttodfoemindadiret 
Intérêt pldcutt de flux* temporis Itrnd 
Jndeleudre fderum corpus , dignequelocdri 
Tojl dltdre VijPatris Sdnfti Bencdifli. 

Il eft ànoter touchant la Relique de S. Vincent 
que Hildtbertus Moine du Monaftere d'Aquitaine 
dit, ConKittx ( peut cftrc Conques ) pouffe par 
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me vifionPaii8)$.sen alla aucc vn autre Moine, 
dit, Audaldus ( qui fclon diucrs Autheurs eftoit 
natif de Caftres ) vers Valence d'Efpagne,& Hil- 
debert n'ayant peu acheuer le voyage, àcaufe de 
fon aage , Audaldus l'acheua , mais la Relique luy 
futofteepar Senior, Euefcjuc de Saragouiïè, & 
cftant ainlî reuenujà viiidc,ilfut chaflè de fon Cô- 
uent , lots ayant eu refuge à celuy de Caftres , il y 
fut fort bien receu , Se fut député par l'Abbe , vers 
Salomon, Comte de Sardagne , par le moyen du* 
quel il recouura ladite Relique , & la porta dans 
Caftres, comme l'ay dit ailleurs où elle fut long- 
temps dans vn beau coffre d'argent, & enfin fut 
perdue durant nos troubles pour la Religion. 
Neantmoins les Efpagnols fe vantent d'eftre les 
fculs qui ont eu ladite Relique , Se l'anoir trouuée 
Jansvn promontoire près de Lisbone, lorsqu'ils 
i'aprindrcntfur les Mores, l'an847.celaeftrapor.* 
te par Damianus Goè's. Mais parcedeflus onvoid 
qu'elle cftoit plutoft icy # L'an iz ï 5 . l'Abbé VviU 
lelmusque nousauons appelle ailleurs Guillaume 
en donna me mâchoire auRoy Louys VIII.tfoM, 
que l'an 879. Louys le Bègue , eftant fort malade 
fit vn vœu à S. Vincent qu'il fit exécuter la pre- 
mière anneede fon règne, par Frodoin Euefque de 
Barcelonne , qui porta le poids de vingt deux liur # 
d'argent audit Conuent , Se le bailla à l'Abbé Ri- 
galdus (cxfamilidnôlfilinm Rigâli*Yum) Se àGuû 
raud Prieur pour racheuement de TEglifcde S. 
Vincent. 1 
Des Cerdeïters Frère s Mineur \ 
Nous auons dit ailleurs comme ce Conuent 
cftoit hors la Ville , Se en auons dk diuerfes choies 

r. 
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fort remarquables. Il refte maintenant, àfçauoir 
que la Ville de Caftresrcceutran i227.kfdits Re- 
ligieux de S. François , Se qu'ils furent logez dans 
lcMonaftercde S.Benoiftpar prouilïon , & deux 
ans après Raymond IV. Ceinte de Tolofe leur 
donna dequoy édifier vn Conuent , qui fut acheuc 
de conitruire Tan H30. au mois de Décembre , il 
fut édifie au pied de Bclmont hors la Ville , ayant 
vn grand enclos de jardinages , prairies, belles 
fontaines, Se vn baftiment pour 6o.Rciigieux» 

Il cil à remarquer touchant ce Conuent que 
l'an 1356. Iean Roy de France ayant efté fait pri-. 
fonnicr par les Ànglois en la iournee de Poiftiers, 
le 19. Septembre , & mis à la rançon de trois mil* 
lions d'efeus d'or, toutes les Prouinccs ayans cô- 
tribué à faire cette fomme , celle de Languedoc fie 
paroiftre fon affeâdonparticuliereenucr* fonRoy, 
par fa libéralité extraordinaire, mais l'Ordre Ec-. 
clcfiaflique fut celuy qui y contribua plus , Se 
particulièrement les Cordeliers du Conuent de 
Caltres,qui firent vn effort remarquable , car ils 
vendirent leurargentcrie& bien fonds, Se firent la 
fomme de quarante mille liures , qui fut portée au 
Dauphin Charles par le Gardien du Conuent des 
Cordeliers de Caftres. 

Le Roy eftât après deliure,lcur reftitua cette so- 
mc , &Jcur fit vnc penfion de 3o. liures que le Re- 
ccueu^du domaine du Roy leurpaye tous les ans, 
la moitié de laquelle fomme les Promnciaux de S. 
François ont donnée aux Religieufcs de Sainftc 
Claire de Tolofe. pour le fufdit rachipt du Roy 
Iean, furent vendues plufieurs Métairies , 8c pie- 
ces de terre feparées, entrç lefquelles cltoit le pre 
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dit, lou prit ddsfrttrcs, C.dcs Frcrcs Mineurs. 

Ce Conucntà autrcsfois eltc fort magnifique 
Se riche, y ayant eu beaucoup d > argentenc,& vnc 
fort belle Bibliothèque, maisil ne relie delbn an* 
cien baftimcnt , quvne grande Tour qui fert de 
Clocher à prefçnt. Plulieurs grands Seigneurs y 
citaient enterrez , comme i*ay rapporte ailleurs, 
( mefme Iacques de Bourbon , Comte de Caltres 
auoit ordonné d'y cftre nus ) mais toutes leurs 
Epitaphcs font perdues, comme celles des autres 
anciens Conuents de Caftrcs, ayans efté deftrui- 
tesl'an 1565.& 67 # dutempsdenos guerres Ciuilcs. 

Nonobftant toutes lefquellcs ruynes , i'ay re~ 
couurcpar mes grandes recherches vne tres-belle 
Epitaphecn Tangage ancien, d'vne Dame appel- 
lcc , Armoifc de Lautrec , intime amie d'Ifabcau, 
dePans,fœur de S. Louys , qui luy fit conduire 
Tnfuperbe tombeau dans TEglifc de S. François 
des quelle fut morte, s'eftant reclufe à Saix , prés 
de Caftrcs. Son fipitaphe eft telle. 

Armoifc de Ldutrec Reclufe 

£4 Sdixddns cf CdHcdu ot clufe 

VcmlUnt le Parddis djucrre 

Atlts bobtnsfot dfpreguerre, 

jfdbcl doPdris y cUmtc 

Sut jus flore m* bien dmee, 

il Monument enuolter fit m 

0 de fdr Dtex à tos \osdis 

QuediÇtc^ly Vefrofundis. 

J*dn mil deux cens /judrdnte & dix 

Armoifc dbfconfd f dit s &~ dits, 

J)iex \ucilc*berruer li délits 

Zt portier liPdrédis. 

MËÊiiÉÊÈSmÈÊSÊÉ' • 



de Cdflres > Liurc Second. ïi 

Et plus bas on liloitces paroles en Latin.I/iie//* 
illuftrijhmajoror ludomct Irancorum l^egis juts i/»- 
fenjïs hoefecit Monumcntum.in pignts am*rïs ergahr* 
moijemde Lantrec y anno Domini iz$z. 

Par cette Epitaphc on peut aprendre comme les 
fils & filles des Roys , au lieu qu'on les appelle à 
prefent, Ifabcau de France , &c. S'appelloient, 
Ifabeau de Pans, lean de Pans, &c. 

Par la xncfmc Epitaphe fe defcouure Terreur de 
ceux qui croyent que Saiife Fondateur delà Char- 
treufe de Saix,ait donne nom au lieu deSaix , veu 
que Saiflfe fut long-temps après cette datte. 

C^uandauxEpitaphcs'modernes on n'en void 
auxGordcliersqu'vnedexonfiderablc , à fçauoir 
celle dcMadamc la Comteflè de Bioulc , cite cft 
dans vne Chapelle qu'elle à faite b'aftir,& cil telle* 
Mpitapbede Madame M4ric de Toi fins , femme de Mefsi* 
re Antoine de Cardaillac y Comte de Rioule. 
Vans cette place repofent les os de Pâme Marie de 
Voisins , flle^ni^ue de Mefsire Louys de Peifins >Sei« 
gneur d'Ambres , Usuelle en l'aage de iZ. ans , ayant 
efté mariée duec Mefsire Antoine de Cardaillac, 'Comte 
de Biottle, deux ans après mourut le 19. Juillet i6\z. 
Taffant arrejlc peu tcspas,o» ta penfée, 
otprent jue la ïertu par ce monde ejï paffée, 
Logeant dedans y ne ame, &~ cette ame en ^ncvrpù 
'Le corps,l % amt ,%r)>ertujousioins font Inè femme y 
Tua lfertu l'ame a pris > le corps efi pris des morts. 
Sous ce marhre eflle corps, o dans le Ctel crjfe 
ame. 

Ses armes y font en boflê, portant efc attelé, au 
t.&^.vn Lyon rampant ,au*.yne Croix elechée, 
& au 3 # .dcs cheurcmsbnfcz. 
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Touchant ce Conuent, cftaulïi à noter que l'an 
i}6/. Frère François Jcher ayant prefehéa faintt 
Benoift, blalinal'Euelque Eftienne enfon abfen- 
ce , de ce qu'il ne repnmoit les defreglemens de 
quelques Preftrcs, dequoy l'Eucfque cftant ad-« 
uertyafon retour, excommunia ledit Icher , Se 
commanda*auxCordeliers détenir leur E^life fer- 
mee, àquoyils obeïrcnt,dequoy le peuple s'eftant 
mutiné, il leur redonna la licence de l'ouurir, 
inoyenant que ledit Icher s'en allait, ce qu'il fit, 
&htvuidcr après fon appela fon aduantage & 
celuydu Conuent , deuant le Primat de Bourges. 
I'ay voulu noter cecy , parce qu'il s'accorde aucc 
ce que i'ay dit ailleurs du mefme Euefquc , auquel 
rArcheuefqueefcriuoit touchant vue herefie des 
Prcftres de Caftrcs. 

Des Trinitéires. 

Apres ce Conuent vient celuy de la Trinité, qui 
Panisjo.eftoit hors la porte de rAlbinque,*cpuis 
l'an 1^9. fut mis au heu où il eft maintenant ( à 
fçauoir prés du Collège )par vn Abbé de S. Vi* 
€tor de Marfeillc* 

Dr s Religieux de Sdittft Dominique. 

Quand aux Religieux de S.Dominique, dits 
Frères Prefcheurs, l'en ay parlé ailleurs, Se dit co- 
rne S. Dominique receut en don l'Eglifc de fainft 
Vincent Tan mo. ou enuiron. Mais jieantmoins 
fon Ordre ne fut cftably en Ville que Tan 12,^8. en 
laquelle année ( fuiuant Taftc de donation qu'ils 
ont encore ) l'Abbé Guillaume leur donna à la 
prière de Philippe de Montfortlcieune,rEglifedc 
S. Vincent, fcituée infrd y\lUm de Cdftris, auec tou- 
tes fes rentes ( d'où ij appert que ladite Eghfe ne 4 
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ftoit pas alors dans Cadres ) & que Pierre Peut 
Donimiquain receut ledit don , qui fut après 
confirme par Bernard de Combrcte Eucfqued'Al- 
by ( car Caitres n'ctloit encore érige cnÉuefehé ) 
a G ui Ilaumc Raymond de T Ordre defdit s Predica* 
teurs du Temps que les Albigeois eftoient en ce* 
quartiers. 

Quand aux tombeaux considérables quieftoiet 
dans leur Eghfe , ie trouue par le teftament d'E- 
leonor de Montfbrt qu'elle leur fait beaucoup de 
Légats confiderables, pour les anniuerfaires de fa 
merc , & de Simon de Montfbrt fon frere , & pour 
crtre enterrée dans ladite Eglifc fous vn tombeau 
de marbre . enjoignant qu'on mette auprès d'elle 
fon fils le Comte de Vendofme , & donne en parti* 
culier 20. liures pour faire vne lampe d'argent du 
poids de deux marcs , & en fonder tn reuenu pour 
la tenir garnie d'huile. ( Nota , comme auec peu 
d'argent on faifoit a lors beaucoup de chofes)ce te- 
ftament fe fit Tan 1338. dans la maifon, dite de 
Roquccourbc, où elle fc tenoit. 

Et par le teftament de Iean Comte de VcndoC 
naefait l'an i36a # eft ordonne que s'il meurt en 
Languedoc il foit enterre dans Caftres au Choeur 
de TEglifc de fainft Vincens, deuant l'Autel , au- 
près de fa merc qui eftàdroite,&s'il meurt ailleurs, 
ordonne d'eftre porte à Vendofme , & mis dans 
l'Eglife de faintt George prez du tombeau de fon 
père , & que fon cœur foit porté dans fon tom- 
beau de Caftres,ce qui fut fait fans doute, car il fut 
enterréà Vendofme comme en void par l'Epita- 
yhe que i'en ay donnée. 
Par vrj autre teftament de Tan 1460 retenu dans 
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le Chafteau Epifcopal de la Cale dans la Cham- 
bre dite, des Abbats. < Marie de Bourbon fille de 
Iacquet,DamedeCnmal , Vianc, Montcocu&c. 
accueillie de maladie, faitlbn héritière Eleonor de 
Bourbon Comteflc de Caftres & luy fubfhtuc 
lacques Se Ican d'Armagnacs. Elle fait aufli di- 
uers légats au fufdit Conuenr. 

Cette maifon de la Café ettoit prez de Cadres 
fur le bord de T Agout, du cofte de Villegoudon, 
maison y alloit aufli du cofte de Callres par la 
porte del Trauc,prez du Palais, qui menoit par vn 
beau chemin, à vn pant qui eftoit fur ladite ri* 
uicre. De cette maifon ne reftent que quelques 
mafures. C'cftoient iadi$ les prifons de TEuclquc 
de Callres. 

Noble Raymond de SaifTcâc Centulic de Bretes 
fa femme, fondateurs de la Chartreufc de Saix fu- 
rent enterrez dans leur Chapelle de fainct Iean,& 
fainâ: Louys,dans TEglifede S. Vinccns Tan 13p. 
Zfobilis o petens VtrK*t*ni*s deTolojd de Ldutri- 
£9, miles cr Vicecemes de Lautrice,Dominus £r Bdro 3 
Hdronurutn de JLrugueri4 Cr de Montefân* ( C. de 
Montfd ) o nohilis feguinâ de Bxr eius yxor , domina 
de BruguerUcr de Mtntefâno dnno 1 y j j % ergd Ecclrftâm 
ConuentudlcmS. rincentii de Cdflris , ordlnis heéti 
Vominici, ordonnent d'eftre enterrez in CtpelU B . 
Mârid 9 jHétn% predecejfores difti nolrilis deToUf* édifie arc 
fecerunt, Se leur donne beaucoup de po{Teftions. 
Noté que Tan 1305 . Bernard Guido illuftrc Efcri- 
uaineftoit Prieur de fainct Vincent, alors Alzias 
eftottAbbc de fainft Benoift, Se ce Guido fut après 
Eucfque dcLodeue.Ils auoientauflï le corps dVn 
certain Raymond Paftorclli qui leur fit de très* 
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grands légats. Comme aufïï ccluy dç Ican(perc te 
tils)dc Burlats, iicursdc Gais. 

De lEglije Cdthedrdle de S. Benoifl. 

L'Abbaye de fainft Benoift fut réduite cnEucfc 
chc Tan 1317. comme i'ay dit ailleurs, îe n'ay 
peutrouuer de toutes les vieilles Epitaphes que 
celle de TEucfque Ellienne que i'ay donnée ail- 
leurs & ce fragment en groilè lettre gotique e> 

Domini Adhemdri de NdUdrio 

Fay du depuis trouué dans les archifs du Cha- 
pitre, que Àdcmar de Nauas cftoit leur Sacriftain 
l'an 147^. 

Quand aux Epitaphes modernes irinferiptions 
îeles ay données dans le Chap. des Euefques , ou 
i'ay rapportée celle de feu Ican de Foflc Eucfquc 
de Caltres , 8cc. 

PeU cbdrireufe de Sdix y dite </fN. Ddmede Beduuoir, 
ou *elt4efl,&~ en Utin Belli vifus. 

LA belle & riche Chartreufe de N. Dame de 
Beauuoirlez Caftresfut fondée Fan 13;!. par 
Noble Raymond de Saiflc,qui les fit héritiers à cét 
effet, comme auffi fa femme Ccntulia de Brctis 
qui mourut peu de temps après. Fay marqué cy- 
deuantlclieu ou ils gifcnt> 8c donneray cy- après 
leur généalogie* 

Cette Chartreufe cftant enrichie de diuers he- 
Titages,receut encore Tan 14x4. la Chartreufe de 
Loupatiere ( qui luy fut incorporée ) que Pierre 
de Rochefort Eucfquc de Carcaflonnc auoit fon- 
dée l'an 1321. dans le bois de Loupaticre près de 
Carcaflônne, après quoy la Chartreufe de Saix 
a produit celle de Tolofe, comme le faitdoftemcnc 
Voir Dom Anaaklc Chatard, Scindic de celle de 
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Cadres clans le docte manuferit Latin qu'il en a 
compolcpour rvulité d'iccllc. On ny void à pre- 
fent aucuns fcpulchrcs fors vn fragment de ecluy 
de noble Ican de Guonion , Efcuycr, Gouucrncur 
du Chaftcaude Mincruc & General des Monnovcs 
de Languedoc Tan 1464, Se de fa femme, qui mou- 
rut peu de temps après , il s furent enterrez au pied 
du degré du grand Autel, Se furie tombeau cit la 
figure d'vn Soldat ou Efcuycr. 

L'an 14$ 5. fumant leur necrologue , Damoifcl* 
le Catherine de Louy s, Confeigneurefle d'Efcouf- 
fens,& peu après Helic Bnflon Ion fils y furent en* 
terrez & mis dans la Chappellc de Saincte Cécile, 
qu'ils auoient faite construire. Tous ces fufdits 
donnèrent leurs biens à cette Chartrcufe, Elle fut 
démolie pendant nos troubles. 

Des Heligicufes de S dinde cUire de Vdlegeudon. 

Ce Conuentfut reformé 1*3111434. par S. Col- 
leté qui y refida quelque temps , & fut fonde par 
Bernard d'Armagnac , Comte de Cadres qui eut 
vnc fille appellec Bonne qui s'y rendit Religieufc t 
& puis mourut en ecluy de Lcfignan, où elle gift. 

L'an i)66. que la nuierc d'Agouft paflfo fur le 
Pont, elles furent tirées de leur Conucntpar lcau, 
& l'an i) 62. par les troubles pour la Religion. 

Dans leur Conucnty auoit vne belle fontaine 
qui eft à prefent hors la Ville , & eft encore appel- 
lée , U fin de Us menouretes , C. des Rcligieufes de 
l'Ordre des Frères mineurs» 

Des Cdpucins. 
Quand aux Capucins ils vindrent feulement 
l'an 1530. au mois de Mars, & furent logez à 1a 
maifon de Moniteur de La trinque 4 U rue de Bcr- 
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trac , ioignantla maifon de Ville, où ils font à 
prefent. 

Des J^eligieufes Je Séùntle cUire Je Cdjlres. 
Le dernier venu de tous les Ordres Religieux cft 
ecluy des Rcligieufes de Sainte Claire, qui furent 
mifes Tan 1631.4 la ïolofane,& après aux ormeaux 
près delà muraille de la Ville , ou elles font à pre- 
fcnt.Les Rcligieufes d'Orliac leur font penlion.On 
les appelle Vrbamftes, parce qu'rn Pape Vibam 
mitigca leur règle. 

flomsJcfusceux îuiêntejlc Minijlres Jans Cdjlres. 

Chap. II # 

PVis quci'ay rapporté cz Chap. précédents les 
noms de tous les Euefques & Abbcz de Caftres. 
Se que l'ay parle de tous les Cohuents, la raifon 
femble demander que ic nomme auflï ceux qui ea 
ont eftcMiniftres. 

Le premier fixt N. de Manna Bofque, après le- 
quclcnonteftc les fuiuans. Mr. Iean de Bofque 
ran1j41.Mr.de Mapais l'an i>- 43. les fieurs Ra- 
phaël Segueur, & Iacqucs de Lernan Tan 
les fieurs Marquct,Hicrofme,& Sauerme l'an 15 46. 
Mr. Barthe Tan 1J47. Mr. Albus Tan 1^9. les 
fieurs Martiny & de Bofque le icune , Tan x j j 1. les 
fieurs GeofFre Brun Se de la Valcc Tan 1559. les 
fieurs de Loftau, Pierre Barthe, & Fleury de la Ri- 
uoireTan ij6r # Mr. Iean Bofque Tan 1567. Mr« 
Marfanramj74.Mr. Saluart Tan 1582. Mr. Gaf- 
jp« Olaxe Efpagnolqui caufa de grands tumulte* 
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dans cette Villc,preknâc vac doctrine qui n'eftoit 
pas orthodoxe Pan ijyx. Lambert Daneau per- 
ibnnage fort fçauant connue LvrcnommcCj&ics cf- 
crus en loin toy, l'an 155/3.11 mourut fan i> 9 j.Mr. 
Bcnoiit Balaranfan 159} M. de Rotan Tan 1596. 
ilmourucfan 1598. Mr. Iean Iohon, Tan 1598. 
apres vindrent Mr. Philippe Dupin M. Iohas 
Daneau hlsdu fuiditL:imbcrt,mort fani644.Mr* 
Paul Charles le vieuXjprcmieremct Profeilcur ea 
Phiiofophie en Bearn, & après en Thcol. à Mon* 
tauban,mortrani649.Mr.Iean Verdicr,iadis auflî 
Profiteur en Philofophic à Montauban , & qui 
sert retire la prefente année pour eftre Profeflcur 
en Théologie audit Montauban. 

Ceux qui en fonta prefent font les fuiuans. 

Moniteur Pierre Sauois,qui en clt depuis long-» 
temps, Mr. Raymond Gâches, & Mr. Louys de 
Iauflaud tils de Mr. Maiftre Louys de Iauflaud 
Confeiller du Roy en la Chambre de TEdit de 
Caftres. 

Pour faire la fin de ce Chapitre il ne fera pas 
hors de propos de defabufer ceux qui pourroiét 
croire ce que quelques- vns auoient raconté au 
heur de Lancrclors qu'il dit qu'on ferme les bouti - 
ques le Mecredy matin dans Caftres pour célébrer 
lafefte de Calmn, àquoy ie refpons fans aucune 
animohté, que cette fefte ne fc célèbre ny à Ca- 
dres, ny en autre lieu du monderais qu on ferme 
les bouticques les Mecrcdys icy , Se ailleurs les 
Icudys, pour aller aux Prédications qui fe font ces 
iours-la, comme cftans le milieu de la fepmaine 
auffibien Tvn que l'autre. Tentrerois plus auant 
dans ce difeours & ferois voir par beaucoup de 
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f aîfons que c'eft vnc fable, mais fçachant bien que 
prefque perfonne n eft de Taduis du Sieur de l'An* 
cre , îe m'en deporteray pour le prefenr. 

De U chxmlre de l'Edift, fiante * Caflres 
Chap, III. 

LE mérite de la Ville de Cadres, obligea nos 
Roys à l'orner d'vne Chambre my -partie, 
quilsy onttouliours voulu continuer, nonobllât 
lesimpoitunitezdc plufieurs autres Villes qui la 
defiroient &la défirent encore. Elle fut première- 
ment à riflcTan 1^79. Et les Officiers qui la corn* 
pofoient, font le s fuiuans. le ne mets point les 
Officiers Catholiques , parce qu'ils changent tous 
les ans. 

Meffire N. de Claufone, Prefident. 

Les Confeillcrs eftoient. Mr. Me. Antoine Bc* 
ranger , Sr. d'Arbieu. Mr. Me. N. d'Aurcs. Mr. 
Me. Iacques des Vignollcs Mr. Me. Richard 
d'Efcorbiac. Mr. Me. N. de Banides. Mr. Me. 
Efticnnne de Molinicr, Sr. de Tourcne. Mr. Me. 
N. de Fauier. Mr. Me. Iean de la Mer. 

L* Aduocat du Roy eftoit Mr.Me. N. Bôencôtre. 

La Chambre fut après tirée de Tlile, mais elle y 
fut remife Tan ij8i. & de là, elle fut transférée à 
Caftres ,rani59J. du mandement d'Henry IV. 
Elle print THofpital deCaftres pour faire le Palais 
pre's de la porte dei Trauc , fes Officiers furent 
les fuiuans. ■ 

MclTire Philippe4uFrcfncCanayr f P/cGdenr # 
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Les Confeiliers eftoient. Mr. Me. Àntoinf 
Beranger, Sieur d'Arbieu. Mr.Mc. Richard d'Ef- 
corbiac. Mr.Mc. Ican de la Mer. Mr.Me.Iacques 
des Vjgnolles. Mr. Me. Guy d'Arcbaudoufe, Baron 
jTAndufe. Mr. Me. François de Rofel. Mr. Me.Paul 
de Iu^es. Mr. Me. Paul Courrcch.& Mr. Me. N # 
Boucaud, Aduocat General. 

L'an i)99.eftoitPrefidcnt, Mcffire Iacqucs des 
Vignollcs, qui mourut Tan 1626. le i8.0ttobre. 

Et les Confeiliers eltoicnt les fuiuans. 

Mr. Me. Guichard d'Efcorbiac , qui mourut l'an 
1606. Mr. Me.Paul de luges qui mourut Tan 1623. 
le 3. Ianuier. Mr. Me. Abcl du Suc, quiaueitefté 
AduocatduRoy. Mr. Me. Samuel de Bonencon- 

tre. Mr. Me. Salomon de Faure, Mr. Me. Iean 

- 

dsLacger,quimourut le 4.1uinl624. Mr. Mc # 
Guillaume de Ranchin, qui mourut l'an 1605.Ec 
le 30. Iuillct. Mr. Me.Iacquesde Cauaignes. & Mr* 
Me.N.dc Boucaud, Aduocat General. 

En après vindrent. Mcffire Abcl du Suc , Prefl* 
dent . 

Mr. Me.Iean Iacquesde Peli{Iôn,Confeillcr.& }Ar m 
Me. François de Rofel, Aduocat General. 

La fufdite Chambre à fouuent change de de- 
meure tant à caufe de la contagion que pour autres 
fujets. Car Tan 1623. elle fut à Béliers, Se reuint à 
CaftresTani^o.Puisfutà Reuel Se à S. Foelix, 
rani^L &dc la rcuintà Caftres, d'où elle n'a 
bougé du depuis. 

Les Officiers qui y font a prefent ^ font les fui- 
uans , outre Mr, Me. Iean de Charron > Confeiller 
Tan 1641. qui fe retira pour eftre Prefidcnt àBour- 
dtaux. 
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Mcrîîre Gafpar des Vïgnolles , Preiîdcnt. 

Mr. Me, Salomon de Faure, Confeiller. Mr.Mc. 

Louys de I.mflaud, Mr. Me. Iacques de Ranchin, 

Mr. Me. Paul de luges, Seigneur du Bez, &c. 

Mr. Me. Samuel d'Efcorbiac. Mr. Me. Hercules 

de Lacger, Seigneur de Maflfuguiez.Mr. Mc.Ciau* 

de de Faure, Baron de Montpaon icc. qui occupe 

l'Office de fon pere en furuiuance. 

Mr. Me. Louys de Montclam,Sr. de Candiac, Mr. 

Me. Thomas d'Efcorbiac , qui a l'Office de fon 

pere en furuiuance. 

Mr. Me. Pierre de Carlot, Sr. de Cefterols. Mr # 
Me. Pierre de Iulien. Mr. Me. Ifaac de Brugeres. 
Mr. Me. Claude de IaufTaud qui a l'Office de fon 
pere en furuiuance. 

Mr. Me. Iacques de Ranchin,qui occupe aufïirOf* 

ficc de fon pereen furuiuance. 

#r. Afe. Pierre de Rofel, Aduocat du Roy. 

A cefte Lifte y a plus d'Officiers qu aux prece* 
dentés, parce que la Chambre a efte depuis ac* 
creuëde dcuxConfeillers. 

Pc U Nohltjfe de Cdflres , e> de fes Sencfchtux , lugtl 
ordinaires , luges d^f{câux % 

CHAP rf IV. 

LA Villede Cadres eft aufli beaucoup confîdc- 
rable pour la grande quantité de noblcflè qui 
fait fa demeure dedans fon terroir , comme on peut 
. voir par le Catalogue fuiuant dont ie rangeray les 
principaux par ordre alphabetiquc,pour n'eftre 

1-3 
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aflez informe du rang que ces Seigneurs doiuent 
cenir, 

Afcflire François Iacques d'Amboifc, Comte 
d' Aubi jous,le feul malle reftant de Tillufirc maifon 
d'Àmbojfc. 

-Mefïîre N. de Voifins , Marquis d'Ambres. 

Afeflirc Xouy s de Bourbon, Marquis de itfalaufe 
& de la Cafc , Vicomte dç Leuedan , &c. duquel îe 
bailleray cy-apres la généalogie. 

itfcflire Louys de Cardaillac , Lieutenant du Roy 
au haut Languedoc, Comte de Bioulc, Baron de 

JWontredon,SeigneurdeGais,SenefchaldeCaitrcs 
&c. defeendu d'Antoine de Bioule, qui mourut en 
combattant vaillamment au fiege de Perpignan 
fous François I. Pan 1^41. ie bailleray fagenealo* 
gic cy-apres. 

Meflîrc NicolasdcGcnibroufe, Seigncurdc S é 
Amans , Lcdcïgues, &c. Se Vicomte de Boiflefon, 

Meflire N.dc Gouucrnet , Vicomte de Paulin, 
tnarquis de Afurcs. 

McjffireGuy Aldonce,de Guillcn,de Caftelnau, 
Clermont, Carmaing, Se Foix, Marquis de Saiflàc, 
Côte de Clermôt de Loudcue,BarondcVenez,&c ê 

Outre les fufdits , nousauons à nos cnuirons,les 
Vicomtes du Pujol, d'Embialet, &de Afontfa,qui 
eft delà maifon deLautrec, Se duquel ie donnera/ 
la généalogie cy-apres. . 

Les Barons de Ferrieres d'Auterriue,dc Scnegats 
de Caucalieres , d'Aupoul, de Scruiez , du Coru 
traft,&c. 

On doitaulïi beaucoup confiderer les maifons 
fuiuantes , comme Illuftxes & anciennes , mais ie 
11 obfcrue point d'ordre à les ranger icy, ne fça* 
chant les rangs qui leur font deus. 
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Monfieur le Baron de Verdalc , de la maifon dix* 
quel efl: forty vn grand maiftrede Malthc, Chcua* 
lier de l'Ordre , & Cardinal. 

Monfieur de S. Germier de la maifon de Tolofe 
&dc Lautrec, defeendué de celle du Comte Ray- 
mond, comme ie feray voir cy-apres parfage* 
ncalogie, 

Monlicur Maiftrc N. de Thomas , Confeiller 
du Roy en la Cour des Comtes, Ay des Se Finances 
de Mon tpelier, Baron de Carucs, Seigneur de Ro* 
quecourbe, &c. 

Noble Ican de Noël, Sr. de Maflàgucl, delà 
maifon duquel eft forty vn Chcualier de l'Ordre 
Sr.dc la Croufctte J Gouuerneur de Caftrcs, Se 
Lieutenant de la compagnie du Duc de Mont* 
morency. 

Noble marquis de Gep, Seigneur de Sauuian,' 
Lefert, la Croufete, Galibran, &c. Qaû pour fa 
capacité & mente, fut député Tan 154i.de la parc 
de Mr. de la Mothc & de la principauté de Ca- 
talogne, pour porter au Roy le pacquet de leur 
nouucau don à fa Majefté. 

La maifon de BoufFarddoit auffieftremifepar- 
tnf les illuftres de cette Ville, tant pour les ferui- 
ces quVllc en a receu en la perfonne de Domini- 
que & Iean de BoulFard, (leurs de la Grange, Se de 
la Garrigue frères , comme nous auons fait voir 
ailleurs, que par le mente particulier des fieurs de 
Madianc & delà Garrigue qui en font defeendus, 
& qui continuent toujours à luy rendre leurs fer* 
uices. Le fufdit fleur de la Grange cftoit homme 
fortfçauant>& auoittres-heureufement marié le* 
armes auec les lettres, car outre qu'il auoit con- 
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iioiflartcc de TAiVologie, langues diuerfes, &c. il 
auoit fouftenu le ficge de Sanccrrc, Se prias la Ville 
de Caftres fur les Corfcs & A:banois. 

Monlieur le Baron de la Nogarcdc. Monficur 
deMilfcgU Marguandes , de la maifon de Bone. 
Mr. de la Mothe d'Aurfcs qui cft de maifon fort an* 
cicnne.Mr.d'Efcroux de la maifon de Baine. M % 
VrbedcNoir ficur de Cambon. 

Parmy ce dénombrement dcNoblcffe, i'ay mefle 
quelques Gentils-hommes qui ne font pas dans le 
Comté de Caftres ,mais parce qu'ils le tiennent 
fortprezde cette Ville, ie les ay conliderez corn-* 
me du lieu. 

Pes Senefchdux de Cdfircs. 
Apres auoir raportc les noms des Comtes de 
Caftres, des Officiers de la Chambre, & de la No- 
bleflc de ce pays, il ne fera pas hors de propos de 
raporter le* noms de quelques Scnefchauxde cette 
Ville. 

L'an i£)*t. Guillaume de la Palu cftoitScneC- 
chai de Philippe deMontfort. 

L'an 1307.&1309. Noble Pierre Raymôd de Ru* 
piftano ou de Rabaftcns, eftoit Cheualier 6c Se* 
jicfchal d'Eleonor de Montfort. • 

L'an 131a. Eymonde Rogucngade. 

L'an 1338. Guillaume Speirat. 

L an 1368, Ican de Baine Seigneur Defcrou*. 

L'an 1377. Bernard dcDurfort Efcuycr& Senef* 
chai du Comte de Caftres. 

L'an 1409. Noble Robert d'Efcroux. 

L'an 1413. Mctfire Arrias de Saugnac Seigneur 
de Padicz&d'Ajnpiat eftoit Sencfchal de Iacques, 
de Bourbon, 

Lan 

f . * 

tr 
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L'an 14^8. Brenguié Galan. 
L'an 1450. Mcflirc Henry de Pornpignac. 
L'àn i>66. Ican de la P.i lu. 
L'an 1567. Nob.Pierre du Marne Sei. du Bourgi 
beaupere de Guil.de Guillot quiluy fucceda. 

L'an i$8x k Noble Michel de Bayard , beaufih 
deGuill auhiedc Guillot Seigneur dcFerricres. 

L'an if 94. Pierre de Bayard Ton (ils Seigneur 
de Fcrrieres , fon pere s'en eftant defpoùille. 

L'an 13*994 Iacques de îolofe Se de Lautrcc qui 
fucccda auprccedent,& mourut Tan 161 6. 

ApresenfutleandcPernn Seigneur de la Bek 
fierc, & puis, Marquis de Tolofe & de Lautrcc, 
Seigneur de S. Germier, fils dufufdit Iacques* 

EtTan 1638. en fut pourucu après luy Meflïre 
touys de ardaillac Lieutenant pour le Roy du 
bas Languedoc, Comte de Èieulc, Seigneur do 
Gais, &c. qui en jouit à prefenr. 

h es luges ordinaires de Cdjires. 
Il y àaiifïià Caftres vne ancienne Cour Royale 
de laquelle ie trouuc que les fuiuans ont efte' luges, 
n'en ayant peu recouurerdauantage. 

L'an 1307. Guillauttie Vency* eftoit lu- 
ge de la terre & Cour d'Èleohor de JWontfort, & 
du Comte de Commcnge qui auoit vn quint au 
Comté de Caftres, Se ytehoit vn Regcnt nom- 
me Iean Valcflre. 

x'an 1346. Bernard de Caluoxronte ou dcCau- 
tnonteftoitluge de Caftres , félon vn atte pafle 
entre Bouchard Comte de Caftres, & ïes habitant 
delà Caunc, in hofpitiotnrris Cduderidde Caflris if- 
pus Domini Comitis. Par lequel dfte dppert que le 
Comte lo^eoit à la Toui çaudlcrt, Se par vn autre 

H 
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afte que i'ay veu il appert aufli qu'il contenoit fes 
ardiib,pnionniers,& Cour de* Ordinaires. 

Lani$6$.?etjjdrni eftoitluge. Tan 1368. Alric 
JWeianel, & Barthelem^ dç Albarupc ciloit lu- 
ge de Cailres,fous le Comte Iacq^cs d'Armagnac* 
Tan 1377.N. Marauel. l'an 1380. Ican la Manhama. 

J. an 1 401. B.dcRouiUgny. l'an i^.Vet.Umopni. 

i'an 1409.2V. de S. Martino. 

l'an 1)19. Ican de la Roche fieur de la Trinque, 
& après, Charles dclaRocheficurdc la Trinque. 

L'an i)7). Antoine de Lacgcr, *mort J'an 1591, 
après lequel en fut par régence Abclde Rotolp, Sr # 
de Farguetes, &c. 

Mr.Mc.Ieandc Lacgcr luy fucceda, qui eftant 
aprcsCôfcillerenla Cour, céda fa charge a Mr.Me. 
Pierre de Lacger, qui dés lông-tcmp* exerce très- 
honorablement celte charge , & à laquelle fa pro- 
bité & capacité ne donnent pas peu de luftre. 

Son Lieutenant eft Monficur Mailtrc Ican le 
Roy, fucceflcur des Sieurs de Lefcout,&' Melon. 

Des luges d'appeaux. 

L'Office de luges d'Appeaux eflant auffîancienj 
j'infercray îcy les noms de ceux que ic trouuc |'a* 
noir exerce. l'an 1379 .Pierre Boycr. 

L'an 1412. Guillaume Galaupt. 

L'an i4)0« Bernard de S. Martin. 

L'an 153 \ Pierre Vilar, après lequel fut Guy 
de Lacgcr, & après ecttuy-cy, Antoine deLacger, 
qui après fut luge ordinaire, 

Abeldc Rotolp, Sieur de Farguettes. 

L'an 1 5 98 .Maiftre Ican de l'Efpinaflc. 

L'aii 1623, Mr.Me. Ican d'Alary qui en jouit 4 
prefenr. 
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sas îs^^^m^^eagsmiîEa 

Les Généalogies de 8. illujlres maisons donttldejfé parle 
M chapitre précèdent , 4 fftuoir , ^ Malaufe , 
^ Bioule, de Monfd , C?" i". Germier , 
<fe Biyardyie Noël Set. de U Croît fcte> 
de SdiJJeJe Bretes 7 o- Bouffer d. 

CHAP, V« 

* Avant en main 8. curieufes Généalogies de 
ancicimes,&fbrt considérables maifons de ce pais, 
i'euflè creu leur faire tort , & à la curiofité publi- 
que , fi îe ne les eulTc mifcs dans cet ouurage. 

i. Gcned.a fc.de U très- noble J£r ancienne m ai fin de 
Mefsire Louys de Bourbon, Mtrquis de Mdlduje, 
Vicomte de Leueddn>S cig.de U Cafe y oc. 

Charles premier du nom Duc de Bourbon. 

Icant.Duc Louys de Bourbon Lovys baftard de Bour- 
de Bourbon. Eucfiiuc de Liège. benCôte de Rouftilhon. 

Charles Ba- Pierre Baftard de Charles de Boinb-n, 
ftarddeBour- Bourbon Baron Comte de Houllillon. 
bon Vie&te de Buffet, 
de Lcuedan. 

Heftor de Bourbon Vicomte de Lcuedan. 
Ican Vicomte de Lcuedan. 

Anne, Vicomte de Hen -y .i . Vicomte 
Lcuedan, de Lcuedan. 

M % 
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le.in Iacques Vi- Henry i. Marquis 
coince de Leueda. do Aialaufc. 

I 

Louys de Bourbon, Vicomte de Lcuedan , en faueur du- 
quel Lacafe a efte depuis peu crige' en Marquifat. 
Charlotc de Quçrucnp la fem. 

//cnry3. jwagdcîeine. Henrîçtr. 

4. Ceneal.à fç Je rillujlreo* ancienne matfon de Loufs 
de CdrdtilldCyComte de Bioule > Seigneur de Gdj$> 
Montredon i e>c. Lieutenant pour le 
Hpy au haut Languedoc. 

£/ugues premier de Cardaillae 1100» 
Bertrand i.de Card.5eig. de Bioule & la Capellc un ixji 

X/ugues de Cardaillae (îeur de Bioule Guill. de Cardai^ 
&la Capelle 11^.1.210. S oubirane de Euefq. de Ca^ors ^ 
la Roche, & Raymond de Turcne. 110$. mort uj4. 

Bcrtrâd de Cardaillae 1 /îeur de Biou- 
le & la Capelle 1*66. Almodis de Pc* 
rigord fa femme. 

Bertrand de Card. j ficur de siouler Geraud de Cafl- 
Comtor de Turcnefa première fcm. daillac premier Sr. 
feparéc pour leur parenté 1 1S0. de la Capelle Tan 

Alix de Pcyte i. f. iZ9i>\ * 

Bertrand de Card. 4. ficur de bioule Gérard de Cari. 
Tan mil deux cens nonante neuf. fecôd Sr. de la Ca- 

frnu-ngarde de Xaucrcc. pcllc3nriual.mil 

deux cens 94» 

Jean de Card. Areh. //ugues de Car Bertrand de Car- 
de To!ofc Patriar- daillac fecond sr- daillac premier 
chc d^ lexîdrie qui de fioulc. fje»r de la Ca- 

6t l an ijf 7 . à fe s l&besn de Vie. pelle «il trois 
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Jefpens la cloche mil trois cens J 9. cens douze. 



de CarJaillac àTo- 
lofc. 



^crtr.îd de Card. 
4. fieur de 2>iou- 
lc Tan mil trois 
cens trente deux, 

Cécile de Lufcch* 



Jertrad de tard, 
fecond fîeur de U 
Cap elle. 133?. 
Dauphinc de 
AiontaJ. 



Bertrand de rard. 

£aron de S. cirq. 

mil quatre cés vingt 
vn, Souucrainc d'fc- 
biard S. supplice* 



//ugues de J&crtrad de Card. 

card.4* fjeur troifieftne fîeur 

de 5ioule de la capcllc. 
i40(. A/arg. 
de Afonbrun. 



Ican de r ard.^aron 
de S rirq. r4^8. 
A/afcaroufc de Ra- 
battons. 

Raymond de Card. 
Seigneur dcS^Cirq. 
mort Tan MJî- 
Ifabcau de flouil- 
lac ^476. 

Iacques de rardail- 
lac, £arondc S. 
rirq. 

Ieanne de Peyrc 

I^ritoinc de Tard, 
/aron de S. iirq 
i\6o. 

A/arguerite de rau- 
wont. 



«Antoine i.de Card. 
Seig de ^ioule. 
x+<*r. 

Ieanne Guerin. 



^ertr^.decacJ 
Seig.de la Cap- 
pclle.i^Dau- 
fîne d'Aurillac. 



Guillaume de card. Gu 11. de card. 

Seig. de *ioulc. Seig.de la Cap* 

1(01. 'pelle i)7g. 

Ieanne de Caufia- A/athce de 

de. Cornac. 



Pier. dp card. Seig. 
de ^ioulcx^Z]. 
A/arg.de Card. fille 
de Raym. de Card. 
Scig.de S. Cirq. 

^ntoirex de^ard, 
Seign. de ^ioule 
mort Tan 15 42.. 
Claude de Cauanont 



Guibcrtde Car. 
Seig.de la cap* 
pelle 1440. 
jBertrandeRob. 
deLignerac. 

l^fforc de Car.- 
" Seig delà f ap- 
pelle 1477. 
Catherine de 
Gimel. 



IXntoïnc de Card. J/eflor de fard <7iiib. de rard. 
-Paron de j\lirq- .<ei.de Jfioulc mort 3cig.c*ela Cap- 

l'an 1598» pelle ijZ4. 
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±A nnc de 
fier. 

{Jeofroi 
de Card 
Jfaron 

de r. 
Cirq* 
A*argu. 
de 

Courf- 



Les antiquité^ de la V\l\e 

«fiourraf- A/arg.dc *euis,qt*i Icannc d'Ar- 
eut quatre fils , à fj. fueil. 



Aftt de Card.cn faueur duquel -fiioulc 
fut érigé en Comte , il mourut l'an 
1 6 2.2. dans fleaucaire reuenant du fîegc 
de A4ontpelier» 

Aiaric des Voifms, fa F. morte en i<iz. 
yweffirc zouys de Card. & zcuy, 
Comte dc£ioule, Vicomte de vau- 
trée, A/arquis dudit Card. -Baron de 
Villcneufue,Gaix, la Bruguiere, Aiot- 
redon, Fcnc, jeignalens, & Caftelnau 
de jkfontmiral, confcillcr du Roy en 
fes Confeils, A/arcfchnl de Camp en 
fes armées , Jenefchal de la Killc & 
Comté de Caftrcs, & zieutenant gê- 
nerai pour (a Afaicfté au bas langue 
doc. 

Zucrcce d*flbene (à t'.femmc. 
Dame -Marie Ifabeau de cheurieres,& 
de S. Chaumont fa z. femme , fille de 
jweffire Aiclchio* A*itte, de che- 
urieres & de s. chaumont. 

e _ 

Iean z.ouys de Card. Jr.'de A/onbruri. 
François de Card. £eui de A/anfc. 



Awt de 
Card.cr 
delà 
Capcllc 

M73- 

Victoi- 
re d'^T- 
quino. 

Fran- 
çois 2. 
iieur de 
la Cnp. 
^ag.dc 
Bour- 
bon. 

//enry 

marquis 
de car. 
fîcur de 
la cap- 
pelle 
KKft- 

de Pluuinel. faf, 
François de Cardaillac, Baron, 
de 5. 5ernin. 

yiâoirc de card. comtefle 
d'v^rcos en Portugal. # 



Outre les belles charges qui ont efte poflède'es 
par la maifon de Cardaillac, il y a cuvn'de cefte 
famille, qui aeftégrand Maiftredcs Arbaleftners, 
qui cftoitvne charge ancienne auant Pinuention 
des armes à feu, rcfpondanc àprefent à celle de 
grand Maiftrc de l'Artillerie. 
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Généalogie, a fçduoir , de U maifon Ancienne de 
Toloje, o de Ldutrec, d'où efi defcendu'é U 
maifon de Mont fa, , çrde S é Germier , 
ycri&e'e par xftes > p*r l>n mi~ 
nu ferit ^ui eji au Contient 
des Ucohinsde Tolofe. 



Riymond y. comte de rolofe. 
confiance, fille du Aoy zouyslcCros 



Taillefer 
Pïconve de 
Brunicjtîel , 
& de Mont- 
cla. 



Raymond 4. comte de To- 
lofe. 

Icannc d'Angleterre. 

/?aymond cinquiefme. 
icannefille d^iphonfe, com- 
te de Poi&icrs. 

bertrand vicomte de zautrec, 
par moitié. 



iicard vicomte de Zautrcc,par 

moytié. 

bertrand rie. de Zautrec, & 
Pierre de cataman. 



rierre Ficô- 
te de /aiu 
trec par hut- 
tfiefme, Jei- 
gneur de la 
bruguicre. 



Cuill. Pier^ 
^dc T. de 



/farn Hcom- 
te de zautrec 
par hui&ief- 
mc 8c jci- 
gneur de Me- 
ttez & Mont- 
redon. 

Philippe fi- 
comte de 



bertrand Ki- 
comte de 
zautrec , par 
hui&icfme 
& seigneur 
de caftcl- 
nau. 

La Dame de 
filais, * 



bnudoiiif>j 

Vicomte de 
Zautrec. 

Pierre fî- 
comte do 
La u trec. 

Jicard fi- 
comte de 
Zautrec par 
moitié. 



Amaury ri- 
comte de 
zautrec, par 
hui&icftnc & 
Jcigneur 
d'ambres. 



brunetre Ki- 
corncefle de 



32. LeianUcjuitcz h Vtlle 

Zaut. £aue. zautrcc, Sci- Alixdc/auc. /autrec,tna- 

taétrdc 



femme du 
marquis de 
Micepoix. 



riéc au Vi- 
comte de 
Najbônne. 



Jei*. Jeig. 
de de 
Mot- Mot- 
fa. rcd6. 
Mad. //ele- 
d^r- ne cfe 
Paion £aut. 

Picrre,K.ae L. 5eîg. de Montre don, & /eanttîgneurcJe 
dcMomfa. J.Cermicr. 



Jean^de L. Jcigrieur de -Montfa. 
Antoine f^de L. Jcig. de Montfa. 



cuillaume j*ei« 
gneurdt J.C^ 
mier. 



Pierre, ba- Philippe .F.Peirifica- Jimori \ stigneuç 

ron de la Jci^neaf de de, Seig.dc der. Germier. 

bniguicre, jwomfa. Montfa. Marguerite Jai*- 

l guinac Grf. 
Pierre, f exgtieur de Pons , Seigneur de 
A/ont fa Damé A/ontfa. 
^wac de Nocl,(af. 



*errlard,Ficomte de 
AfontFa . 

A/arguer, de Kitrol. 



7ean Seig.dé A/ofit- 
fa, mort fans enfans. 



Alexandre,baron de A/ontft. 

Antome, jcigneur de fcyre. 

/ean Cheiulicr* 

Zouvfc. 

/vcace. 



Françoii sei- 
gneur de J*. 
Germier. 
brunctte de 
Lordatfa î% 

l 



/a cejucs, Ab- 
bé de GitU' 
celi. 



Charles Sci 

gncurdfc 

bofquet;» 

I 



Fr.^nçoîfg 
Abbé de 
//ambye* 



Simoa 



jimon Ifabcau de 
mort, Combes 
teune. Corbairan 
Sci^n. de S» 
Gcrmicr. 

Antoine 
fîcur de s. 
f Ccrmier. 

leanne de 

Karmgc 

dcBclcfta. 
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Antoine 
Con (cil- 
ler de 
ToUfc, 



Ieaniei 

gneurde 
A/atfa- 

gucl. 



Iacques 
Scign. de 

A/allaniel 
aprcî» la 
ir.ort de foit 
frere. 



Iacques 
/jcut de 
^Gcrmier 
A/arie de 
Z-auttcc. 



i 

r 



Marquis de Tolo- 
fe & de £autrec 
fieur de S.Ger* 
micr. 

Ifabcau de £ac- 
gcr. 

r 



j*arC' Antoine de 

Zautrec , (îeur de 
J.Germier. 



! 



Paul de J.Ger- 
micr,fîeur de 
Dur fort. 



Louys. Icaa. lacq. Pierre Marie, 



A/arc fcm. 
de Mr. Me. 
Pierre de 
Ctrlot, 
Seigneur de 
Cefterols & 
du Cayla>& 
Confcillcr 
en la Cham- 
bre de l'E - 
dift de Ci* 
ftres. 



A/a rgor, 
marice 
au iieur 
duCauf- 
fc. 



Lucrèce* 
marice au 
(leur de 
Gartoulc, 



/(àbeau Ion- 
mariée au yfc, 
/leur de U 
Brunie, 



N 
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La fufdite Alix de Laurrcc , femme du Marquis 
de Mirepoix, cil rclcuce en bolîc aucc fon mai v ,aa 
Chaftcau de la garde , près de Mirepoix, aucc ce* 
Jtc infcnpuon. 

JoUyCr ^îlix de LAtttreCy 

^4uenlifl\t d^Hcft Cajlet. 

Tay au Ai parlé d'vne Armoife de tautrec , au 
Chap. des Cordchers, où l'en ay baille fEpita.. 
phc. 

Il eft auffi à noter que la maifon cte Montfa , a 
fonde le Conucnt des Rcligicufes de Vielmur/ous 
cette conditiô, qu il n'y pourra auoir des Abbcilcs 
que de la maifon de Monita, fors quelles viennent 
à manquer. 

4. Ctncdogie , à fçdttoir, dcrUluflremiifon dt 

Btytrd. 

Cilibertde Fayard, flaron de Brialle, & Robert et Ton 
Secrétaire des £ftats de François I . vers le- frerc, Eu*fquc 
quel lors qu'il fut prifunnier en l fpagne , il d'Alby. 
fut enuoye en habit de t ordelier, pour 
l'entretenir des affaires de fon Royaume, & après fut en- 
uoye en «^fmbaifadepar le Roy , pour cfpoufcr en fon nom 
la Reync Elconor. 

Il cftoit de Bourbonois , & allie des maifons d'Eftréc de 
Sourdis, de Scneterrc, &c. Ht fit baftir les trois plus belles 
niaifons de *ourbonnois & ^uiicrgce, entre lefqucllcs font 
^ricaJctSc £rialle. t 

Michel de Fayard 3 Baron de Brialle, & Fcrriercs, & Se- 
nefchal de C nftres. 

Dnmc yi-zarg.de Cuillor, fa fcm. aifhcVdcs fix filles de 
Guillaume Je Guiilot, &de Damoifcllc ^fiirc de y*/;iine, 
( tantedu Comte du #ourg PEfpinalfe, &dcs Sieurs de Sa- 
uaila-i) duqiu-lil nuoit eu la ebarge de .rcnefchal que ledit 
Guiilot tenoit de Pierre de jî/ainc Scigu.du Boi^g fon beau 
perc, j 
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Pierre de Fayard , c c nefchal de Cadres , A/ngdelene du 
Freine Canaye 3 fa f. fille de Mcfllrc Phil. du /reine tanaye, 
Prcfident en la chambre de ltdi& de cadres* 



Le fufdit Guillaume de Guillot eut fix filles, 
qui furent toutes richement mariccs,àfçauoirMar- 
guérite, aufufdit Michel de Bavard. Claude au 
Sieur de Mirandcl en Qucrcy. Françoife , au Ba- 
ron de Sainrte Fortunadc , cnLimotïn. Fran^on à 
Monlieurdc Brèche, en Auuerjnc. Ifabcau à Mr. 
du CautTc , & Marie, à Mr. de Pontlcnac en Bour- 
bonnois. 

< Ocnedlofte , 1 Çattêir , de rdlupe mdifo» 
3# * de Soel. 

Noble Arnaud de Noël , & R*ymonde de A/arqmer , de 
Ctftrcs, fille d'Alric Aiarquict , Jcigncur directe de a 
Croifctc , cefcrt,£oiflV:fon, Cambonez, Caftclnau , Jcl- 
fortezj Gaiibr m , Foncaude, &c. 1448. 



Vnc fille femme du Sieur de francois Ko 



Louys de Fayard, Bx* 



ton de Ferrierej. . 
Dame Gabrielle de 
Montcam , fa fcm. 



Pierre. ^nrie. 
.Aiichel. Magdclainc» 
Frédéric 
çkùt. 



Pierre de Ifabeaude 
Zfayaid. £ayard* 



^yfhtoine de No cl. 
Anne de panent, fa f.i j 16. 



^/allais. 



T 



N i 



s À 



3* 

Pierre de 

Noël. 

A/adame 

Francoifc 
4c Gcp. 

Jeanne, 
fem. du 

ficur de 

Semalens 
& /can 
de iVoel, 
waric 
•uce ma- 
dame 
marie de 
Saix, de 
]a mai Ton 
de Pauli- 
gnâ, d'oîi 
n'eft for- 
tic que, 

.Madame 
Jeane de 
A'oel fem 
me de 
noble 
Ararcjuis 
de Gep, 
Seîgn. de 
5auuian , 
Lcfcrt,Ia 
rroifette, 
6 ah bran, 
&C qui 
pour fon 
mérite & 
capacité a 
diuers 
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A/cflîrc /can de 
NoeI,Sci.dela Croi- 
fccte,S. AfriqucMo- 
tefpieu &c qui avit 
rendu de très nota- 
bles feruices à Mr. 
Dampuillc , princi- 
palement à la batail- 
le deDrcux,oùilcô- 
batic la piqueenmain 
lorsqu'il tomba de 
foncheual, & puis à 
la prife de A/ontpe- 
lier & de Caftres, le 
fit en recompenfe 
Lieutenant de fa cô- 
pagnie de caualerie, 
& puis fon Afaref- 
chal de ramp , & en- 
fin Couueraeur de 
Caftres, comme i'ay 
dit ailleurs' 
madame A/arguerire 
de jales fa fcm.heri- 
t.erc de la oriffoul. 

Renée femmedu Vi- 
comte de -Montfe. 

Anne femme du ^a- 
ron dcjfontfa. 

Dauphinc femme du 
ficur de Montauriol. 
A/arguerite fem. du 
Sr dc^ofouls. 
Jeane fem.de Mttti- 
rc Abeldu Suc,Prefi- 
dent à Caftres. 
Charlore qui fut tuée 
auec fa mere,côme ic 
diray cy après. 



de h F'dle 

/aq.dc dau- 
Noel- de. 
A/arg. 
de La u 

trec, 
héri- 
tière 
de 

mafia* 
gud. 

Iean 

de- 

JVocL 

Si. de 

maffa- 

guel. 

mort 

1649. 

Fran- 
çois sr 
de 

mafla- 
gucl. 



Ie.Tne 
fem. 
du 3r. 

dcVi- 
uiers. 
l/*o. 



ru 

emplois très -honorables >c*m me i'ay ditcy-deuant. 



« 
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6. GcnedlogU, dfcduoir Je ïdncxenhe maif»» Je Sdîjpe 
ée Cdflres, fondatrice Je U chdrtreufe Je Bedu* 
uoky ou Je BouJIdCy le^Cdfres. 



Durand Saiffc. & 



Ar- 
luud 
Saiffc - 
Adu:> 
cat. 

Jean. 
I 

f ean. 



zer- Pier 
nard. rc. 

I 
I 

ï - 
& Arntud. 



Raymond S aifle frères.' 
un* 

I 

1170. 
Arnaud Jaifle. 

I 

l#o. />ier Pcy Ber 

Ray rc. ren- nar- 

môd ne. de. 

1 



met* 
cen- 



Fay- Ber- 
mond. nard. 



Ponce 
jaillc 
Reli- 
gieux 
de j-, 
be- 
noift 
d* f a- 
Ores. 



Ar- 
naud 
Jaiflc 

Aduo- 
cat. 



Raymond 
Saiffe 

fondateur 
de la 
Char- 
treufe de 
Caftrcs, 8c 
Ccntulic 
de Bretes 
mariez. 



t M ». 

pierre 

JaifTe 
& Am- 
blande 
de 

Bretes , 
mariez 

ï 

/eanne t. 
de bren- 
guié de 
Bretes. 



I|f t. 
Bernard faifle. 
iolande Ta fem. 

1 

Pierre, /can. 
I 

Geor- ber- 



ge- 



nard. 

Fine, 

fem. 

deber 

nard 

de 

Tho- 
rene. 



Arnaud. 
I 

Ber- 
nard. 



/fmau- 
de fem 
me de 
laques 
de ca- 
priai. 



N 



3 



1 
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*J*Gcnedlogie y à fouôir # de CentuYxe de Sretes , de 
CéJIres /femme de Raymond Sdifc. 



Brcnguier dcBretes,& fentulie,maricz. 



Pierre 
^reguier 
décrètes, 
& magne, 
mariez* 



£rcnguie 
re de 
Icetcs. 



Brcguicr 
décrètes, 
Se tXude- 
bcrtc,ma- 



«^mblarde 
femme de 
Pierre 
Saiife. 



^ybeline 
& Amiel* 
Albert, 
mariez. 



riez. 



jfuger de Brcnguier 
Brcres. Je Brctcs 
Efcuyer. 

Pierre 
Brenguier 
de frètes. 



Centulia /eanne 

de Brctes, fcm.* de 

femme de Brcguier 

Raymond de Bcetcs 

JaifTe, 

fondateur 

delà 

Chartreu- 
fede Jaix. 



Albert, 

^Xmiel 
Albert. 



S. Genedlogte y 4 fçduoîr , de U nohle y Cr Ancienne f \+ 
mille des Bouffdrds de Cdftres > Vérifiée pdr 

dfter dHthentiq.ucs. 

François de Bouflfard, qui fat premier Conful de Caftres, 
Tan tilt. 

/rancoi$,qui fut premier conful de Cadres >l*an 13*0. 
Hugues premier, Conful, es ans 1577- & 

François» premier Conful , es ans Ijfj, 1/98. & il 
baftir la première chambre du cofté 4*Ag«uft 3 au cloiftre de 
la rhartreufe de Saix. 

François, premier ConfuljN n 14U. 
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demande de Galaub, fœur de Guillaume Galaub , luge 
ordinaire dcCaftrcs , l'an 1393. & 1^4. 

François, ficur de la Garrigue. 
ist ntoinctte de tapriol , fa femme. 

Dominique,fïcur de la Carriguc. 
G'aulidc de A/clon (à femme. 

François ficur de la Garrigue, & Fiac 9 premier ronfuU'au 
X57 9. Guillcmcctc de la CTardc de 1 rotopoly fa femme. 



Dominique, fîeur 
de la C7arriguc,prc- 
micr Conful, es ans 

15^9- t y 7 5 • & M**. 
Icannc de Dupin, 

Cabrilles fafem. 

Samuel ficur de la 
CVariiguc, premier 
Conful, es ans 1408 

/canne d'amans 
le <7ros,fa femme. 



/"rûçois, 

Do&cur 

& ^Td_ 

uoeat. 

*^nne 

^Alary. 

fa fem. 

Iean 

.Frâcois. 
.faul, & 
Jean. 



Paule, 
femme 
de Mi. 
Tcrfon, 
zr. de s. 
Jcrnin. 

M argots 
femme 
du ficur 
Portai 
de Re- 
nd. 



Ican,(îcurde la Grange, 
ecttuy- cy print ifurlats, 
le 6. Octobre 1575. & 
Caftres le i?.j4oulc 1*74 
& y commanda pour lors 
les armes,il fut auffi gou- 
uerneur de Jtix, Tan 
M77- par commiffion du 
Duc de A/ontmoraney, 
print A/onrcuquet audit 
an, & i'uechaflaut Tan 
i^7«. fut gouucrneur de 
^riatefte & JFiifc , Pan 

#58'. & premier. Conful 
dcCaftrcs, lan i'oo. 
Catherine de A/olmier 
fi femme , fille de Afr. 
A/c. Efticn dc iWolinicr, 
Confciller en la Chambre de l'Edift 
feanteà. Tiflc. 

/can, ficur de Afadiane, premier Con- 
ful, és années ! *at. & 1 *$o. qui pour 
fa capacité non commune , a elle fou- 
uènt députe à la Cour, 
/cannelé /?oy, fa femme. 

I 



François, 
5r.de Fizc. 
I canne de 
Pcrrin la 
/voque (a 
femme. 

Ieânc, ma- 
riée au 5r. 
de Poncer, 
Treforier 

delà rillc 
& romté 
de Ca- 
ftres. 



jfibeau, fem. de Mv. de Roux, //enry, Doftcur & x /i\ 
icaiine, & //onorec. uoeat, & /rancois. 



AO L es anticiuitez & l* ^ e 

Des ^irmoirici de U fufdite SoliUjft % 
C H A P. VI. 



L 



E S armes de Monfieur d'Amboift Comte 
d'Aubijousfontfcfcu pale de gueules de ibe 

pièces* 

Celles de Monfieur d* Ambres font de Leueron, 
i fç.vne face d'argent chargée d'vn lcuner,& puis 
cfcartele aui. de gueules à vn leuner rampant , au 
c, de gueules au Lyon d'or, au3.de gueules, à la 
Croix d'or, au 4. de gueules a trois faces iauncs,& 
furie toutvnefculfonaucc deuxfufées. 

Louys de Bourbon Marquis de Malaufe porte 
de Bourbon, à la barre d'argent. 

Louys de Cardaillac Comte de Bioule,& gou- 
uerneurpourleRoy au haut Languedoc, porte 
de gueules au lyon d'argent , a Torie de befans de 
nie line. 

Meflîrc Iean de Fofle, porte d'azur, a la bande 
d'ar^ct, feparantvnlyon&vn cerf courans, d'or, 
le lyon eftant defliis & le cerf deflbus , auec cette 
dcmfe aFentour. Tim f, O- dude , durais, o Vmces. 

Sainft Gcrmier porte au 1. Se 4. de gueu- 
les à z. vaches d'or accornées 8c clarinées d'azur,&r 
aua.& 3. porte de Tolofc qui eft de gueules à la 
Croix clcchee & pomcte'e d'or,qui font les armes 
de laProuincc de languedoc félon Andoque, &c . 

Meffire Gafpar des Vignolcs, Prcfident porte 
parti.au i.ecartelc,au U &4- 3- pauxauec Vnefe* 
ce chargée de 3. boutons de rofe,qui.eft Vrfieres, 

au u 
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au t. & 3. va clulteau enuironne de vigne aucc 
vneface chargée de 3 . Paons. 

Au 2. efeartclé aufïi , à fçauoir au r. vne harpe 
aueC3 # Heurs de lys au dclliis,&* vne barre aumi-i 
lieu,qui cft Arpajon,, au 3. de Tolofe, au t. vn efeu 
plein débandes, & au 4. j. faces. 

Zouysdc Bayardde Brialle,Baron de Ferrieres/ 
porte au i.& 4.deBayard,qui eft d'azur à yn che-* 
uron d'or bnfc, & 3.ertoiles,a. en chef, & vne en 
pointe, au 2. & 3. de Ferrieres, qui eft 3.toursTvnc 
plus efleuée que les autres. 

I-cs armes d'Autenue font f . bandes de gueules 
en champ d'or, chargées de dix coqs d'argenté 

Monlieurde Loubens fieur de Verdale porte de 
guçules,au loup rampant d'or. 

Des hommes illuflres qui rendent Ctjïres recommanda* 
ble , pourj eftre n*is } ou *jes enuirons , ou four y 
duoir pdfc U plufpart de leur >ir. 

Chap, VII. 

SI félon vn ancien Philofophc les bons Citoycs 
font les murailles des villes, il n'eftpas hors de 
raifon de dire,que les hommes doctes en font l'cm* 
beliffement & le luftre. Or la Ville de Caftres 
ayant produit beaucoup de "perfonnes de grand 
mente, & qui ont donné de Tefclat non feulement 
à leur lieu, mais à toute la France, Tay creu que 
i'en dêupis faire icy vn Chapitre. 

Lambert Daneau a fait les hures fuiuans. Opuf* 
cula Theologica, Poluica. Compendiû Théo* 

O 
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lo uae. Erotcmata Thcologica. Mcthodus fa- 
crxfcnpturae & Comment, in Epift. ad philcmo- 
ncm. fcihica Chiftianam Auguitinum de harreh- 
bus, àc ciuldem enchindien adLaurentium cum 
commcntis Danari. La vie de S. Paul. Traktc 
de rABtechrift, traduit en Latin par P. R S. M. 
vnTraictcdes Sorciers, & duieu des cartes & des 
ckz. La PhyUque iVançoifc. De la Mcflc & 
iranllibLuiuiation. Pc prima mundi aetate, Se 
vcuutiftaïue primi mundi anuquitatcs. Contra 
Peu uni Loœbardûm Epifc. B«i£ magiftrum fen~ 
unuarum vocatum. la Géographie en vers la- 
tins. Quxiiione:* in Matha:um. Commentai!* 
iûMatbœutfu If *S°S c volum. 3- Contra BeU 
lanninum volum. 51 Eicnchus liarrcticorum. 
Il mourut dans Caftrcs Pan i 
Guillaume de Nautonicr ficur 'de Caftclfranc a 
efent pour lanauigation la Mccomctric de PÀfc 
mantendiuerfes langues, comme fon nom lefcm- 
bloit promettre, pour laquelle le Y\oy luy donna 
douze cens hures de pcntion tous les ans, durant, 
toute fa vie. Celtvn liute tout plein de doftnnc, 
& qui a ertc tretJbkn receu de tous les Roy aumes 
eftranscrs, bien que Pcmiic ait tache de le noircir 
par la bouche de Donot, mais c'cfl l'ordinaire que. 
^thd fetitlîHor, ftrfUnt ahifsim* MPI?, j 
Alta petunt dextYA fulmina miff* louis. \ 
lU&itauffi, vn t>iaire aftrologique. Et fa mort 
qtututranifoo. nous a priuez dVne tres-bclle 
& exafte Cofmographié, quieft entre les # mains 
de fon fils , mais le prix cXccffif des planches fait 
demeurer cette lumière fous le boifleau. 
Portai, homme fort illttftct , cftoit natif de troi* 
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lieues de Caftresàfçauoir de Realmôt,ilfat Con^ 
ieillcr au Parlement de Tolofe, ayant cite aupara* 
liant Protilleur en Droift à Valence , Fci'rare & 
autres lieux, Se a compofé les Liures fuiuants # 
Vanae in varias iuns partes interprétations, vo- 
liim. 3. Centuna memorabilium tu m fcholalh 
tum forcnhumSenatus«-confultorum curiae Tolo- 
fans. De poûhumis. Mifcellauca, In tit. de 
iultiria &iure. La fameufe Hiftoirc de Martin 
Guerre. Du bon Se entier luge, Paraphrafc 
iur TEditdes mariages clandeftins. 

Melfire Plnl, du Frefne CanayePrcfid. de Caftres, 
auquel Cafaubon a dedic fes Notes fur le Nouueau 
Teitamcnt grec, & fon Suétone , a fait les ouura-» 
ges qui s'enïuiuent. Rcmonftrances à l'Eglife de 
Caftrcs, Se pluficurs harangues. &c. Mais fou 
plus remarquable ouurage-eft la tradu&ion en 
français de l'Organe d'Anftote. 

Monfieur Mrc. Louys de laufl&ud Confeiller 
en la chambre de PEdit de Cadres, a traduit le 
Thucidide de grec enfrançois pendant fa ieunefle. 
& a fait le Carmen de rebus geftis Ludouici 13. 

Monfieur Mre. Samuel d'Èfcorbiac Confeiller a 
faitvngros recueil d'Arrcfts intitulé Second tome 
delà Bibliothèque Tolofaine. 

Iean Dant a fait le traicte du cluuuc , ou le 
mefprisdes cheueux* Atraduttia Philis de Scyrc 
d'Italien en vers François. A faits les traictezda 
Ris & du Ridicule qui font dans le ieu de Pinçon- 
nu # & a encore pluficurs beaux ouurages qui me* 
ritent de voirie iour comme la relation de fonvo* 
yage en Marroc , & fes Poéfies. 

Jacques Seuerac , à fait vn Traite des Lots , & 

O % 
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ventes. Et vnc table de la liquidation de la quar* 
te légitime, &c. Son frerc auoit fait vn traicte de 
Luce pnmigenia. 

Iean Vicier Médecin de Caftres afaitlesLiurcs 
fjiuans. La grande Chirurgie des tumeurs. La 
grande Chirurgie des vlceres, l'Enchiridion ana* 
tonne. Les Axiomes ou fondemens chirurgicaux, 
Vn traifté de pelle. Les Aphonfmes d'Hy pocra* 
te en latin & fiançois, rangez en vn ordre fort ex- 
quis & méthodique , félon la difpofmon des par 
ties du corps humain, aucc les Sentences plus in- 
(ïgnes & graues de Celfus. La traduftion de TEn- 
chindion chirurgical de Chalmetée, de latin en 
françois. Tra&atus abfolutifïimus & accuratifn- 
musdecatharro Andreae Laurentij è Gallico m 
latinum verfus, La quantité des Editions qui fe 
font faites de fes ocuures fait voir ce qu'on les a 
c{time'es. 

Moniteur de Rotan a fait vnLiure dit VOrtho* 
doxe. 

Monfîeur Iofîon a imprimé fa difpute contre 
Sapets & Camard. 

Monfîeur Sauois a fait Vn examen de la conf» 
cience&vn Catechifme. 

Rafin de Realmont a fait vnDifpauterc envers 
françois. 

Fabre Ingénieur du Roy a fait plufîeurs Liures 
i& cartes, & entre autres celle des Gnfons. 

Monfîeur Maiftre Pierre de Fabry fîeur de Ro- 
quairols , Procureur du Roy en la Chambre de 
Cadres , a fait imprimer fes Conclufîons d\Aow 
dience,auec quelques harangues à la fin. 
Maiftre Ican Boné Aduocat, ôc SubftitutduPro* 
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cureur du Roy, a tait vnliure de plaidoyez cu- 
rieux, qu'il a portez en cette Chambre. 

DauidDetbsafait vntraifte des droits appar- 
tenais au Comté de Caftres. 

Rafïïguiera fait plulieurs Comédies , & autres 
pièces de pociîe,cntrelefquelles font, la Tragi* 
comédie de Ccladon,& Aftrec.&les Bourgeois de 
Pans. Il a auffi traduit TAminte du Tafïo. 

Iacques Borel mon pere,a fait imprimer diuer- 
fes pièces de fespoëfies, entre lcfqùelles font les 
larmes de faintt Pierre , & de la jfainfte Vierge, 
£t le renouueau de la paix. 

Guerin du Boufcatde Realmont a fait plufieurs 
Comédies & Romans, comme le Romant d'An- 
liope. Vue Harangue funèbre pour Monfieurlc 
Card.de Richelieu,L'Enfant dcfaduoùé Comédie. 

Gau Frcgeuille de Realmont a fait vnc Cofmo- 
graphie. 

Si ie voulois mettre tous ceux qui ont des ma- 
nufcnpts à imprimer ou qui font efpcrcr de leurs 
ouurages,ou ceux qui ont fait de petits liures , ie 
groffirois trop ce traittéjc'cftpourquoy ielespaC 
fcrayfoubs lilence. 

Il ne faut pas oublier à mettre entre les perfon- 
ncs qui honnorent Caftres, François Rabelais 
Médecin qui y a côpofc vnc partie de fesœuurcs, 
& y a exerce la Medçcine. Et le Capitaine Emc- 
ric de Caftres , qui a cfté Tinuenteur des pétards, 
comme aufli le fieur Iacques Souuiran, du lieu de 
Braflac près de Caftres, excellent Graueur , & tai- 
feur de Fufils, qui a trouué depuis peu vue înuen* 
tion admirable , par laquelle il fait qu vn Fufil 
tire <o. coups auec cfl'et, fans le charger quvne 
feule fois, O 3 
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Auant que finir ce Chapitre ic diray comme il 1 
parudefpuis peu deuxlaurcs intitulez, l'vn la Pa- 
raphée des Inibtutcs , & £ autre,mcllange de 
uerspiobleines^lansnom^nais ayans cite receus 
aucç aplaudiilemeut gênerai, îecroirois faire tore 
à cette Ville lï îe ne chfou qu'ils ont efté compo- 
fez par Meneurs Paul, & George Pétillons qui 
font des efpnts dont le fçauoir vniuerfel ne pro- 
met pas peudç luftre au Languedoc. 

Le lieur Iean Aiegrc Aduocat a imprime dmer* 
fes Cronologies, & pièces de Géographie tres-au 
neufes, & fera voir biei^toit d autres pièces plus 
confiderables touchant la Géographie Se Hitfoire, 
cfqucllcs il eft grandement verfe. 

Monlieur Maiitrc Iacques de Ranchin Con« 
feillcr en cette Chambre , a fait auffi imprimer fes 
Poëftes Chrétiennes. 

Et en dernier lieu lcfîeur Gabriel Ducros , à 
fait & donne au îour, va Trax&é de la pclte,cn 
Latin. 

Des moeurs Religion des bébitdm de Cajires > 4Hec 
quelques Epiidphes anciennes* 

Cha?. VIII, 

IE ne croiray pas d'eftre aceufé deflateric fî 
îcdis, qu'il ny à point deperfonnes en France 
mieux mongerées que celles de Caftres , la 
douceur qui paroilî tant en leurs vifages, 
qu'en Jcursdifcours , & en leur conuerfation les 
faiiairccbonner aux eftiangers, 8c diftinguer aife* 
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ment de leurs voitins , ils ont la plufpart des in» 
cJinauons à l'eitudc , & le boncfpnt qui leureft 
commun, pour eitre fous la Situation de Mercure, 
rend cette Ville vue pépinière de gens de lettres» 

Qjaand à leur Religion, ils font à prefent fort 
mêliez aucc les Catholiques Romains qui autre* 
foisyauoicnt cfté en petit nombre,mais ancienne- 
ment Caitres auoittenu le party des Albigeois, &: 
à caufedecelailfut pris par Simon de Monforc 
comme nous auons dit ailleurs. 

le trouue encore touchant la Religion que Pan 
1366. commença à s'cfleuervne heretie dans f Ca- 
(bes grandement pernitieufe , car beaucoup de 
perlonncs Ecclcftaihqucsfuiuoiét la croyance des 
Sad uceens, nians la Refurre&ion , a cauic dequoy 
Roger, Archeuefque de Bourges , duquel Caitres 
dépcndoit,efcriuoit à Etlienne Euefque deCallres, 
comment il fc deûoit gouuerncr en cette affaire. 
Et ie trouue que pour lors on mettoit dans toutes 
les Epitaphes des marques de cette croyancc,alm 
de ne palier pour entaché de cette herefic , mefme 
dans les aftes publiques les Preflres le mettoient 
après leur fang,cequifc peut voir dans TEpitaphe 
quei'ay donnée cyîdeflus d'Efticnne, & par les 
fuiuantes. Epiupke 

d'^n Preflre de Utndifon de Martin de rluiers, 

Ego Ucobus Mtrtinus fresbiter , dtfcipulus , rr- 
turendi in chrijio fttris Stephdni Epifcopi Cajlrenfts. 
exeius conccfûone hune tumulnm *ccepi y &> hic expttto 
in pAcerefnrrettionem, anno 1582. Cal. ^ngafii; 

xAutre. 

tcr y olrïitidiims Mtrtiiltfy fit!» 

fpe refont ftiotii s. 
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reftime que à ces deiïiuus y doit cuoir frt%l\- 
ttr C* refuiejcit. 

X?c 5 (oujlumcs cr privilèges de U rille de Ctftres. 

CHAP, JX, 

AVant que parler des priuileges , il cft à re- 
marquer que les Conîuls de CaftrcSjfont Sein 
gneurs de Tes Eaux & Forcfts , & ont cité ornez 
par nos Roys , d'vnc des belles liures du Royaa«« 
nie, carayans porte le manteau Comta^d'ancien^ 
ncté auec la robe mi-partie., iufquàl'an if94.par 
patentes du Roy , ils eurent ordre de 1 a porter en* 
tierement rouge. 

Piulippc dcMontfort, félon le fieurGaland , 
infutuaa Caftres, pour couftumes Tan itiz. qu'ils 
fe régleront fumant les couftumes de Paris. 

Quand aux priuileges , la Ville de Caftres en 
ayant de tres-beaux , îe ne les ay point voulu paf. 
fer fous filcnce .Ils ont efté authorifez par plufieurs 
Comtes, comme on peut voir dans TAfte fort 
grand & authentique , que les Greffiers delà Mai* 
ibn de Ville gardent fucceffiuemcnt. 

Les principaux priuileges doneques de la Ville 
de Caftres, font les fuiuans. 

1. (Qu'aucun habitant ne peut eftre emprifonne 
pour debte, & s'il eft emprifonne pour quelque au- 
tre chofe, il ne payera point feutrée ny la fortic de 
la prifon. 

2, Qu'aucun habitant ne peut eftre condamne' à 
mou,qtic pour crime de leze Maiefté.ou autra fort 
extraordinaire. 3. Que 
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3* Que les habitans qui feront condamnez à 
mort , n'auront point leur bien conhfquc , mais 
teront leur héritier qui bon leur fcmblcra , hors 
ttns que ce foit pour herehe , ou leze Moelle. 
4. Que les condamnez au fouet pour Adultère, 
én feront quittes en baillant cinquante fols. 
£ Que ceux qui fc feront batus , & qu'il y aura 
fcng , en feront quittes auffi pour pareille 
iomme.' • r 

6. Que les Etrangers ne pourront apporter du 
Vin a vendre dans Caftres que les hàbitan> n'a vent 
vendu le leur,par priuil .de Cbarl.VI.dc l'an 1403. 
7 'i ^J? cfivnhal, itantà achepte quelque chofe, 
Se la faite reuendre en public , il ne la doit rendre, 
quoy qu'elle aiteftc defrobée. 1 

8. Que les habifons peuucnt prendre du bois des 
Forcfts qui defpcndent de Caltres , pour baftir de 
maifons, & en faire de prouvions pour leur chauf- 
fage, tant que bon leur femblcra , pourucu qu'ils 
ne dégaftent entièrement les bois. 

9. Qu'ils pourront pefcher en toutes riuicres 8c 
ruifleaux du relTôrt. 

10. Qu'ils pourront paiftre tout beftail és paftu- 
rages delà Ville s'ils y ont du tien , &amauer du 
gland, & de tous autres fruifts de Foreft. 

11. Qu'aucun reuendeur ne pourra acheter de 
viurcs auant l'heure de midy, ceftà dire que les 
habitans ne foientpourueus. 

iz. Que tout habitant peut tenir falin & vendre 
du Sel publiquement. 

13. Que ceux qui feront des efchanges dans le 
Comte de Caftres n'en payeront point de lots, fur 
quoy, voyez Iacques Seuerac, en fon Liure des 
lots Se uentes. P 
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Il y a encore d'autres pnuilcgcs touchant les 
tables de la place» & autre* choies , mais ils neiont 
pas fort remarquables. 

Ces pnuilcgcs ontefte donnez & authorifczpar 
diuers Comtes & Roys de France, & entre autres 
l'an. 1164. par le Comte de Montfort , Tan 1359. 
par Ican de Vendofme , Comte de Caftrcs, L'an 
1368. parle Comte Bouchard, Tan 1403. parle 
Roy Charles VI. l'an 14 14. par le Comte lacques 
de Bourbon, Tan 1437. par Bernard d'Armagnac. 
Tan 1459. par lacques d'Armagnac, Tani493.par 
le Comte Bouflil, Tan 1499. par Mcflire d'Albret 
Comte de CaftreSjl'ani^.parleRoy François, 
I. & l'an 1 J47. par le Roy Henry II. 

De VàugmtnUtfn de U rille deCdJIres , (?* des ntmi 

de fes rués,fQrtcs y cr gtches. 

Chap. X. 

LA Ville de Caftres a efté baftic a diuerfes re* 
pnfes , comme tefmoignent diuers pams de 
murailles anciennes , qui fe voyent es caues & iar* 
dins de diuers habitans , & mefme des reftes des 
portes anciennes delà Ville, & veftiges de fes 

vieux fofiez. 

Elle a tellement augmente du depuis que Mot- 
pelier na que cent vingt & cinq pas d'auantage 
de circuit, & s'augmente tous les îours, à caufe 
de Taffluencedcs perfonnes que la Chambre de 
rfidia mi-partie qui y cft depuis long-temps, y 
attire. 



* 
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.Mais afin que perfonne ne fc plaigne de ce que 
ie fuis fi concis pnncipaleracut en cet endroit au* 
quelonpourroit defirer de fçauoir comment fut 
augmenté Cadres , ie m'eftendray vn peu fur ce 
point f ayant veu quelques anciens aftes qui en par- 
lent , Se fi cet ouuragc eft agréable au public , ie 
pourray vn îour luy donner les aftes entiers d'où 
ï*y puifc mes mémoires. L'an 1380. lcsfollcz delà 
Ville cftoient en lamelle bafle, quieft en la maifon 
patrimonialle du fieur Oulez,& prenant à trauers 
la maifon d'Eftadicu , alloit droit à l'ancien Cha- 
fteau dit Caftrum Vêtus ( où les luges d'Appeaux 
tenoient leur Audience f Sc où on metàprcfent les 
criminels ) & de la alloit à la ri uicre, & la porte de 
iaVilIc>eftoit là oùeftàprefcntla maifon de Mr. 
de la Riuoire Aduocat. 

Apres Tan 1380. fous Charles VI. Ican Duc de 
Berry oncle du Roy, fut fait Gouucrncur du Lan- 
guedoc, à reXclufion du Comte de Foix, Gafton 
Phxbas XII. qui cneftoit, à caufe dequoy il y eut 
guerre entr'eux f & Gallon fit réparer plusieurs 
Villes de Languedoc, & particulièrement Caftref, 
& pour lors le Conuentde S. François fut mis dans 
la Ville, car les murailles qui commençoient au 
Chafteau qui fcrtdc prifonfc venoient ioindre aux 
infirmeries du Conucrit, qui cftoient au baftion 
d'Ardene^'où on alloit par vnc galerie , à vnc falc 
qui cftoit hors la Ville, de la on continua les mu- 
railles iufques au portai neuf, 6c de la ïu qu'à la 
riuicrc,& lors furet faites les portes de ce cofte-là. 

L'an 1384. le fufdit Ican Duc de Berry ne pou- 
uant iouïrdefon çouucrnement, fie vnc «olle ar- 
mec, mais il perdit 300. Gentils-hommes en rnc 

P z 
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rencontre qu'il eut auec le Comte dç Foix prez 
de Rabailens, mais après Pharbus fçachant que le 
Roy venoitaucc vue puiilante armée contre luy, 
s'acorda auec le Duc de Berry Se luy quitta le 
gouucrncment,lcur entreueuë fut au fufdit Con- 
uent de faintt François , cecy cft confirme' par la 
chartre quieft aux archif s deFoix qui dit qu'ils 
. s'entrebaiferent dans vne grande falc du Conuenc 
qui neftoitny dedans ny dehors la Ville, c'eftà dt- 
requi palfoità trauers les murailles. 

On diuife cette Ville en fept parties, appcllces 
Gâches, prenans la plufpart leurs noms des prin- 
cipales perfonfles qui habitoient ces quartiers. 

La première s'appellera Gâche Bonafous, qui 
commence à l'Albin que à main gauchcj&dcfcend 
iufquesaux Capucins, ou rue de Bertrac 

La féconde s'appellera Gâche das Fouflats, qui 
. commence defpuisla maifon quieft vis à vis celle 
que Monfieur delà Barthe a acquifedufieurOu- 
lés,iufques au coin vis à vis la maifon de Monfieur 
delà Dcucfe, & de làdefcendiu'qu au deuant des 
Capucins, &fe rend derrière le Conuent des la* 
cobins, prenant la nie du Greffe, &Threforene,& 
de la reuient au lieu ou elle auoit commencé, 

La troificfme, la Gâche Raymond Ifar qui com- 
mence ou la prececente finit, allant de laïufqu'à la 
place, prenant auffi les maifons de la riic de la pla- 
ce, dVn cofté & d'autre, iufques au derrière du 
Conuent des Dominicains, &à gauche pafle à la 
Treforene, puis eftant venue à fon commeneemët 
. faute la riie, & prenant les maifons de l'autre cofte 
de riie,vaiufqu\iu coin de la rue du Temple , & 
paflànt deuant le Temple, va iufques au coin d'Aï- 
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denequi«ftà main droite , & fc tournant dans la 
rue des Boifliers fe tpurne au premier coin & rc- 
uacnt au lieu ou. elle auoit fauté la rué*. 

La quatricfmc, eft la Gâche dite de Ramond de 
Caftrcs,qui commence à l'Albinquc au cofté droit, 
lorsqu'on vient de la porte, & defeend mfqu'à U 
nuilondeMontieurde la Deuefe, oùeftoit iadis 
vne place,daiis laquelle eftoiët les mefures du bled, 
dite à caufe de cela , la place de las Pialetcs,qui fu- 
rent après tranfpoitces à la grande place , prés du 
Côuent desFrcrcs Prefchcurs,& de la va iuîqu'à la 
fufdue maifon du fieur de la Barthe,& defeend îuC 
qu'au premier coin , puis monte iufqu à la rue 
dcfdits Boiflkrs, ou Bourfiers , & de là , iufqa a la 
ruedroirte. Elle prend anlTi la rue du Collège, 
& celle des Cordehers , de part & d'autre. 

Lacinquiefmc,cftlaGache Gaubert,qui com- 
mence à la maifon de Monfieur le Roy , & de là 
venant à main gauche,defccnd îufqu'à la halle,puis 
fe tourne Se monte iufqu'au Temple , Se fe rend ait 
portai neuf, comprenant tout ce quartier de Ville, 
qu'elle embrafle. * 

La fixiefme, cft la Gâche Barginac, qui com- 
mence au pont neuf, Se defeend iufqu' à la place,& 
de la va à la porte neuuc , comprenant tout ce qui 
cft enclos dans ce circuit. 

La fcptiefmc& dernière, eft la Gâche du pont 
qui comprend tout Villc-goudon. 

Les noms des portes de la Ville de Caftres, font 
du cofté de Caftres. 

1. La Portanelle , dite, ainfî d'vn diminutif de 
porte. • # 

% La porte de l'Albinquc , dite ainfi , parce 
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qu'elle cft du coftéd'Alby>cllceft dite, autrement 
Ja porte Royallc. 

f. Le Portai neuf, 

4. La porte du Threfor , ou Tolofane, dite ainfi , 
parce qu'elle cft du codé de Tolofc. 

La porte ncuue , duc anc iennement la porre de 
Montfort. 

6. La porte dcl Trauc, prés du Palais* 
Les portes de Ville -goudon, font. 

7. La porte d'Ampare , près des mafurcs de Tan* 
cien Chafteau de Roquccourbc. 

8. La porte de Ville-goudon , ou Narbonnoife, 
dite, au/fi de la Gui tarde. 

9 La porte de Fuficr ou Feficr par abufion, dite, 
de fainâe Foy, prenant le nom de la rue de fainfte 
Foy. 

10. Et la porte de fainfte Claire , ou de Mireda- 
nés, baftie l'ani^.auquel temps toutes les autres 
de Ville-goudon fiirent fermées à caufe des guer- 
res 5 & ce fut pour cette raifon qu'elle futappellce 
la porte des troubles. On rappclloitauffi la porte 
du Temple. Il eftauffi parlé es anciens a&cs d'vnc 
porte, dite, portdgHurrd, emporté Ldûnd, mais ie ne 
fçay quelle on doit entendre, fors que ce foit de 

celles qui furent démolies par l'augmentation de 
la Ville. 

Les noms des rues de la Ville de Cadres font, 

La rue de FAlbinque a la place, dite, la rue droi- 
te, ou de la Sabatanc. 

DePAIbinqueà la Trinité, la rue de l'cfcolc 
vieille, & la petite place de la Trinité, la rue des 
Boiflîcrs , Se la rue des forgerons. 

Allant du four neuf à la rue droitc,la rue de Nau* 
zinauquié. 
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Allant du coin du Temple à la Trinité, la rue du 
Prieurs, Se dumefmc coin allant vers la porte ncu- 
ue, la rue de Moulcdier. 

Allant du Temple à la petite place de Landes, la 
rue de Brctes, & la rue des Landes. 

Allant de la Tolofanc a la Plate, la rue Rou- 
uuue. 

Allant de la porte ncuue vers laplace , la rue de 
Bcaufort. 

Allant dumefmc coin àTEglifedcs Ormeaux 
la rue des Pradals. 

Allant de la mcfmc Eglifc à la place, la rue de la 
Coutelerie. 

Allantdclaplaceàla Conciergerie, la rue dal 
Mafel viel,& de celle-là mfqu'àlaTour caudicre, 
la rue du Malpas. Udite Tour Caudicre eft dite, 
d'vn nomme' CaudierCjduqucl le bienfut côfifqué, 
ou félon quelques vns,commc quidiroit TourGo- 
âerc, c'eftà dire des Goths, Ccftoit la demeure 
de quelques Comtes de Caftrcs. 

Allant du Greffe à la Treforerie , la rue de la 
Triperie 

Allant du Capitoul( lieu dit ainfi, parce qu'il 
appartient au Chapitre de Burlats , luy ayant efte 
donné par vn Comte de Caftres) au pont vicux,la 
rue de Panedcutcs. 

Allant du pont vieux à la Maifon de Ville , la 
rue dal Coulloulat , touchant laquelle Mai* 
fon Confulaire , eft à n©tter quelle fut acheptee 
Tan 13^4 de Bernard Pradez,prcs de la eft la rue 
de na-Ramon, qui eft celle du Chafteau Mouton. 

Delà maifon de Ville à la riuierc,la rue de Betv 
trac,quieft des plus anciénesde la Ville, dite ajnfi 
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cTvnmot Alemand qui hgnificaflèmblee. 

Du pont vieux à ta porte de Fulics, la rue de 
fainfte Foy. 

Allant du Pont vieux à rHofpital,la rue de la ' 
Fagcric. 

De THofpital à la porte de la Guttarde, la rue 
de Malbecdc la au cimetière fainft Iacques,la rue 
Pencadcnes. 

De la Guitardc , au pontncuÇ la rue de la paU 
roui a ne. 

Du Pont-neuf aux moulinsjla rue d'Ampare* 

Du Conjulxt Je Cdjires , de fts cwfronts C?~ limites,&* 

defesFjtrroifcf. 

Chap, Kl. 

LESconfrontsdu Confulat de Caftres font, de 
la riuicre de Cancbras , ainfi comme eft la 
carrière du deuez de BurlatSjtirant droit à Monfa, 
iufqu'à la Croix d'en Pcfiîn fous la Ville , <8c de la- 
dite Croix iufqucs à prat Andrieu,* iufqucs à l'E* 
glife de Campairaigues, & fous la Ville , & de la- 
dite Eglife, iufqu'au masdcls Puccheimars, ainfi 
que va auec le ruiflèauDeybcts fous la Ville iuf- 
quesà Agout, Se les tenues outre Agout font com- 
me appert le bois des paifficres fous bas la Ville , Se 
la moitié de la Malfaignee, deflous , ainfi comme 
la carrière de Caftclnau s'en môte iufqu'à la vigne 
qui fut d'Arnaud de Sire, deflous bas la Ville, Se 
ainfi comme le pre de Caadiere s'en va deflous bas 
la Ville, fcaiolt comme va Coftcjpeladc iufqucs 

au 
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au bois Je Sainft Vincent, & la Boufcaufc des 
Pcfats, lufquau ruifleau, de Teillcre,iufqu'à la te- 
nanec de Bertrand Cat, 6c tout le mafage de Dou- 
legnc, ainii que va iufques à las Laticires, & al 
Boufcarel , & ainfi comme le ruifleau paflejiufqucs 
au pas de Vaque rouge, & comme va la carrière 
& monte droict à la vena*& auflï comme Valafer- 
rc iufques auGarricBoulTat,* iufques àlatenancc 
des Peiroles, iufques aupas de la Badeta , & outre 
durcn que ainfi que pafle le ruifleau de Aigua ef* 
parflaïufqu'àFEilang , Se duditlieu retourne iuf^ 
ques à ladite Ville. 

Cecy cil tire' mot à mot d'vn vieux a&c quifut 
fait Tan 1^3. à la maifon de Ville. 

Les Parroiflês qui dépendent du Confulat de 
Cadres font, deux dans la Ville, &douzcdchors. 
Les deux de dedans font,laPlatc,ouîSoftre Dame, 
dontl'Eglife a efte baftie depuis peu , là où eftoic 
le clocher de la Plate , & celle de Sainft Iacques, 
dontl'Eglife cftoit autresfois ioignantle clocher 
de Sainft Iacques , & maintenant eft, là où eftoitlc 
Temple de Ville-goudon. 

Celles de dehors font les fuiuantes. 

r Sainft Auit, La Foflè. Sainft Eftienne de 

Cahufae. Noftre Dame de Farges. Campans, 

Sainft Martin. SainttHypolitr. LaCafe. Sainft 

Marfai de Camarens.S.Iulicn de Gais, SainftLau- 

rens d'Autcnuc. Stc. Foy, aux faux-bourgs dç 
Çaftrcs. 
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Des lieux fût dépendent du Diocefe de Xlâfltes % aucc 
^ml^Hcs cwiojite^de quel^ues-Vns tticeux* 

Chap, XII. 

LEs lieux dependan* du Diocefe de Caftrc*, 
font les fuiuans. 
Sainct Amans de Valtorct , où il y a des fours 
qui fournullent de Sei'pens en plcm Hyuer. 

Ambres. Arifat. AumomcJ. Auifac. Barry> 
Berlars. Le Bcz de bel Fortez. Bralfac de bel 
Fortcz. Braflàc de Chafteau-neuf. La Bcfficrc. 
La Bolbenc. Boiiïèfond'AumonteL Boiflcfon, 
deMaluiel. Brafis. Brouflè. Bnateftc. Bur* 
lats. Cabanes. Cabancz. La Cabarede. Cam- 
bonez. Cabnlles. Carues. Caucalieres. Ca- 
(tanct. La Cafe de Scncgadcz. Le Caufle. Cha* 
fteau neuf de Brallàc. Chcffols. Le Contraft. 
La Crofetc. Cuq. Enages. Efperauflès. Fcr- 
rieres. Fiac. FrejcuilJc Gijoncr. Gibron- 
des. (Grauliet. Lasgraifles. Ianes. L'Alba* 
rede. La Canne , 011 il y a de bons bains. Lau- 
trec. Le Laus. Le Maricch. Mandoul. La 
Martinic. La Miate , ou Damiate. Milfecfcc, 
Montcocu. Montdragou. Montfa. Momlai- 
dier, oùil va vn horrible précipice, & où on dit 
sciVc autrcsfois trouué vn Dragon, Se vue Efcar* 
boucle. 

Montlairez. Montrcdon de Montrcdonez 
Montpinicr. Murar. Panfot. Pciregous. Pui- 
calucl % La Pomardele. Le Pouiol. Prouilicr. 
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gues. Roquccourbe, Roqucfcere. Rouayrous. 
Salue terre. Scnaux. Seruiez. Sénégal. S, 
IuJicnduPuy. Samet Ican de Bals, lieu plein 
ci' Vinci>, & où on a trouua beaucoup de Médailles 
antiques. ^ 

Samét Gcrnuer. SaincfcGaufcns. Saine): Ge* 
niez de Baranfal. La Baltide S. George. Sainft 
Geruais. Trctnfi. La terre baiie. Vabre. Val* 
durenque, La Yalcte. Vieliuur. LouVintrou. 
Viane. 

Venez, où fe trouucnt des os pétrifiez, qui au 
feu viennent de couleur de Turquorfe. 

Item les terres de T Abbaye d'Ardorel( dont tes 
Moinesont citetranfportez àl^Rodc ) auprès de 
Gais, Se enfin Dauity, dit, que le Dioccfe de Ca* 
lires comprend 4i2.Parroifles, ou clocher$,& 77. 
Confulats , & encore y en a-t'il d'auantage, parce 
qu'oncn accouple plulieursdeuxàdeux. 
. Des lieux qui dépendent du DiocefedcCaflxes, 
il n'y a que Ï4. Villes œaiitrelles qui entrent à Taf- 
iictte , àfçauoir Lautrcc, la Caune , Caftelnaudc 
Braflac , Sainft Amans , Briatcftc, Grauilkt,Via* 
ne, Montredon, Sairift Ge'mafs, Fiac, Roquecour- 
be, Boillèfond'AumontcliEfperauflcs, &la Ca- 
fcarede. Defquclles fec fcùlenscnt vont aux Eitats, 
defepten fept,àfçauoir, Lautrec , la Caunc> S. 
Gcruais, Saintl Amans, Montrcdon , & Caftcl- 
îiau,& trois qu'il y cna,à fçauoir,Grauillet,Bria- 
telle, & Fiac, n'y vont que de ti. en £ï; an, 
ne tenans toutes trois quVnc place au feptenairc. 

Les armoiries de ces 14. Villes le voyent fur vnc 
porte de la Maifon de Ville,la première qui cfl Lau- 
trec, porte m arbre/ fc vn Chaftcau à trois Tours, 
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la féconde, vn homme formant du cornet, & tenâi 
vnc couple de Leuriers, latroifiefmc vnChafleau 
à trois Tours , ayant en chef trois Fleurs de Lys, la 
quatncfme, deux Lions tenans vn Efcu. La cin* 
quielme,vne teftg cnuirÔncc de neuf fleurs de Lys, 
lafixiefincquicftGrauillet, porte party, au pre- 
mier, vn efpic de bled,& au fécond vn T. la fcptic- 
mc porte vn trident, ayant fous foy,& àfes coftezj 
trois pjedsdc Lyon, ]ahuittiefme,portc vnc harpe 
& vnc fleur de Lys à chaque cofté,la neuficme, trois 
fucilles de Chcfne ou Erable , la dixiefme , qui cfk 
Fiac, vn arbre, 8c au chef 3. fleurs de Lys, la vnzié- 
me qui cft Roquecourbe, porte trois rochers , & 
au chef trois fleurs de Lys, la douziefmc, porte vn 
pin, la i3.àrEfcuflbnvuide, & la 14. qui cft la 
Cabarede, porte feulement trois fleurs de Lys au 
chef; 

Des lieux fui font des dnpdrtendmesdu Comté de 

Cdftres. 

Cn]AT. XIII. 

PRcmieremcnt, la Ville, & Faux-Bourgs de 
Caftrcs,& puis. 

Roquecourbe. Burlats. Boiflèfon d'Àumon* 
tel. BralTacde chafteau-neuf. Efperauflcs. Viane* 
Montcocu. Laginic. Aumontel. Caucalieres. 
Lacaune. Valdurenquc. Montlaidier. Vintrou,& 
le Maricch. Camborïez,icla Valete.Sainft Amans 
de de Valtorct. Rouayrous. Salueterrc. Laca* 
é barede. Boiffefon de MahucJ. Enagcs. Cabane* 
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sarry. Lcbcz de Bclfortez. Braflâc de Bcl- 
fortez. Efcroux>&Roquefere. Gijonct. Senaux. 
Poinardele. Lefert. Berlats. Fernercs. La Crou* 
fete. Iancs. Raiflàc. Montredon. Venez, Agri* 
foui. La Cafe deSencgadez. Sencgats& Trcuifu 
Vabrc. Sain&Geruais. S. Gêniez de Baranfal. 
Caftanet. Briatcftc. S. Gaufens. Grauilliet oueft 
Crins, lieu de plaifartct de Monfictir d'Àubijous. 

Mifeglc. Ambres. Fiac. La Baftide S.Gcorgç. 
Cabanes. Las Grailles. Muraflbn. Campans. Canv 
bon. Mafluguicz. Ornac. Arifat. Granual.Au* 
tenue. Gais, la Valette. Le pontde Larm. *a 
Strade du Caufle. Cambonez. La Tribale, te 
Cauile. Caûel-franc. La Bcchonic. Roquefi- 
ricre. LeTrauet. Montaiis. S. Fœlix. 

î-a Grange de Gafquigao les , &fc s appartenais 
ces. 

Les Forefts de Pou jet, & Frejairolcs. 
Le Moulmdc Montfaucon , Se les Forefts des 
cniurons. 

Florentin. Tecou. Cadalen. Alban. Teillct* 
Chafteau vieux. Realmont. La Fenafle. Rouffiac. 
Carlus. Saillcz. Brafis. Gabnac. Le Taur. La 
Befficre. Moufcns. Giroufens. Coufoulens. l* 
Miate. Auflac. 

De Caftres dépendent auffi le Vicomte de tau- 
trec , qui contient les lieux fuiuans. 

Viclmur^ Semiez. l'Albarcdc. le Puiol. Froi- 
deuille. Puicalucl. Gibrondes. Cuq. Mandoul, 
la Befliere. la Boulbenc. Montpinicr. S. Ger-. 
mier. Peiregous. Cabnlles. Prouili«rgucs. S. 
IcandeBals. IcLaus. Montfa. Broufle. S. lu- 
UenPepy. la Martinié. Cames, Montlaircz. le 
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Contraft. le B.oufquillou. Malmgaol. Fcnairofc* 
la Mothc. Varagnes. Lengary. 

Comme aufli en dépend le Vicomte d'Embialct* 
9c Villcfranchc' près d'Embialct. 
, Le Vicomtcde Paulin, le Viconite'dc Murât , la 
Baronic de Lombers,au Diocefc d'Àlby, d'où dé- 
pendent, Lombers, Mondragon. Pcyrolcs. Pari- 
lot. la Pelitlaric. Terfac. Fcnols. U Brugueu 
• retc. la Boutaric. Poulan. Freiairolca. Poufols, 
Fauch. Efcabrins. Orban. Marfal. RoneU 
Bellcgardc. Puechgoufou.Teulet. S. Tybcru le 
Bruc. Rouraegous. S. Antoiun. Sicurac. lainft 
Bcnoift. Coudols. Conils.. 

U dépend encore du Comte de Caftres. La Ba* 
ronie de Leiignan^u Diocefc de Narbonne,oui il y 
auoit autresfois deux eftangs,qui;ont cftédcflcchez 
Se font labourez a prefent felonDefos,de cette Bd- 
ronie dépendent. Lcfignan. Cal te In au de Riuç* 
daude. Montrabech. Torofellc* Caumont.CouiU 
lac. Tonens. Scrame. Fontafcls. la Bajftidc do 
Lcngous. la Vezole & la Serre. 

LaBaronic,de Bcrcns,Dioccfed'Alby, compre- 
nant,le Chafteau, de Momans, & Serallàme, prez 
de Gaillac, duquel iediray en palTant que c'eft le 
lieu de la naiilance de Barthélémy Cabrol grand 
Anatomirtc, comme feseferits le témoigHcnt. 

Et h Barome de Curuale auec le Chafteau, 
Diocefc d'Àlby , d'où dépend Villcncuuc , Ca* 
ftang jMontrcdon, Mules, Se Vcrdu. 
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Des ^imeres , C?~ font Aines de Céfires^ de leurs 

noms c?- fétrete^ 

Ckap, XIV. 

Ï L y a deux Riuiercs à Caftrcs , lVnc qui pafle 
dans la Ville, feparant Caftrcs de Villegodon, 
qui s'appelle Agouil, o ^4gutu$, Agouft, parce 
qu elle ell d'excellent gouft, & fort bonne à boire, 
ou parce qu elle cft lelgouft des neiges de nos mô* 
tagnes qui la grofliflènt fort quand elles viennent 
àfe fondre, ou elle eft nommée Agouft à caufe 
d Augitf te, comme nous auons dit cy-deffus. 

Pierre de Valfernay Chap. 49 JVppelle^o/w, 
& Mallon, l'appelle ^ytctHus > la bonté de cette ri- 
uierc procède de ce quelle vient d'vne excellente 
fontaine qui cft prez de la Salue tat. Voicy ce qu'à 
dit Dauity,au Luire du monde. TAgouft vient des 
montagnes de la Caune ,traucrfe le Cadres, paflè 
sl Fraillc, Braflàc, Roquecourbc, Caftres , Lauaur, 
S. Paul & Damiate, puis fe iette dans le Tarn. 

La riuicrc dont nous parlons, orne beaucoup la 
Ville de Caftrcs , Se ferpente extraordmairemenc 
dans fou terroir, y faifant de deftours admirables, 
au moyen defquels,ccuxqui demeurent dans nos 
niontagncSjOiitlcloifird'aducrtir la Ville de Ca- 
ftres,dcs débordemens que fait la riuicre, cftans 
pluftotarriuez a ladite Ville, que le torrent, qui 
s'eft forme chez cwc Outre Futilité quelle aporte 
tantpour la pcfche, «uepour lauer, teindre, & 
pour les Moulins qui fon; dans la Ville » elle ap- 
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porte auflî de grandes rccrcations,& commodité/^ 
jpour la promenade fur feau , & pour le bain. 

On y amallc tous les ans vne quantité incroya* 
blc de petits papillons,blancs comme neige, qui 
tombent du Ciel tous les foirs,pendant le tcpsdc 
la Canicule on les appelle,de la Manne, ils s'amaf- 
fent à la lumière en li grande quantité qu'on ca 
prend tant qu'on en vcut,pour apafter les poillons, 
qui en fontfort friands, ou pour engraifler les vo» 
lailles. 

En après la fufdite riuicrc porte de poiflfons très- 
cxccllcns,& principalement beaucoup de Truite*, 
& vne quantité' incroyabk-d'Efcreuices. 

Mais il y a deux chofes grandement confidera- 
bles à dire, touchant cette riuicre, la première, que 
par fon moyen on pourroit aifcment aller îufqu'à 
Bourdeaux, ce qui rendrait la Ville fort riche, Sà 
marchâde,car il ne faudroit que netoyer fon lit des 
rochers, faire quelques murailles, Se ouurir les 
chauffées. Tauance cecy comme le croyant très* 
faifable, parce quelle portoit bateau Tad 119^ fé- 
lon vn afte que l'ay veu,qui attefte, qu Ync barque 
futarreftee par des foldats, & que cette barque 
venoitdcCaftres chargée de farine, armes, Se chair 
falée, i&portoit ces prouvons en Cuiennc , à Tar-t 
jnéedu Roy. 

La féconde eft,que le noble proict de ioindre le* 
mers Oceanc,& Méditerranée, que plufieurs de nos 
Roy s ont fait, entre lefqucllcs cft Charlcrnagne, 
qui félon Dutillet, le vouloit faire par le moyen 
du Rhin, &dc Danube, à l'imitation d'vn Romain 
nomme KeHts y cpii le voulut auflTi faire parlaSaofne t 
Se la Mofclle,& en dernier lieu François I. par la 

Garanç 
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Garonc & la riuicrc d'Agde.Cét ouuragc dis-ic,di-# 
gne vrayement des Roy s, tant pour Tviilitc pu- 
blique que pour leur renommée , fe peut trcs-aifc- 
ment exécuter par le moyen de noitre nuicrc,cô- 
me le faittrcs-bicn & clairement voir le lieur Iean 
Iacques la P;crre ) Ingemciir,& Architefte,danslcs 
diuers plans qu'il en adreflez, que le donneray das 
la fuite de ce Liure à laquelle le trauailic. 

L'autre riuiere qui eft tout contre la Ville , fc 
ioint à fAgouft , & cft appellce Durenque, elle cft 
tres-bonnc à boire , parce qu elle prend fa fourec 
parmy des rochers , elle donne fon nom à vn heu 
appelle Valdurcnquc, & porte de poiflon plus £i- 
uoureux que celuy de t Agouft. 

Quand aux fontaines , il y en a prefque à cha* 
que porte de la Ville, & autres fois on les auoit dc-« 
dans, mais maintenant leurs tuyaux font rompus, 
leur eau cft fort faLnc,& agréable à boire. 

Ce qu'il y a de plus remarquable à dire touchât 
nos fontaines cft que prez de Saix qui cft vn lieu 
diftant d'vne lieue de Caftresy a vnc fontaine dot 
l'eau Ce pétrifie,* mefmes appiernt tout ce qu'elle 
re ncontre, de forte qu'on y.trouue du bois , de la 
moufle, des capillaires, desfueilles & racines de 
diuers arbres, & des limaçons pétrifiez , en abon- 
dance.On l'appelle, LouTeron delà* Fades ,c'eft 
à dire,des Fees,ainfidites,du mot F4tum,c 9 c{\ à dire 
ledeftin, parce quelles cftoient confultces touchât 
les chofes futures . on a trouué au(fi cette année 
vne fontaine à la métairie dite de las Doufez, ptes 
de Braflàc ,qui a les mefincs vertus que celle du 
ontdç Camarez,commc plufieurs qui s'en font 
ientrouuez 1'atteftcnt , elle participe de Nitre # 
Soufre & VitrioJ. R 
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le trouuc encore das lodocus sincerus qu'il y auoitf 
anciennement des bains à Caftres , mais pour le 
prefentilriy en a aucune trace , fors qu'il vucillc 
* dire ceux delà Caunc quidcpcnddc Caftres, car il 
y a la de bains fort bons , mais qu'on laiflc perdre 
par négligence. 

Une nous relie rien à dire fur ccfuiet,finon qu'il 
y a vn puits à Padiez prez de Reuel , qui eft plein 
depuis le commencement du Printemps, iufqu'à 
l'Automne , & puis demeure à fec tout Thyucr, 
citont contraire amli à tous les autres. 

Des picrrcs,cr dHtres mînerdttx Ju terrwr de Cdflres^O» 
des merneilles d'ice'ux , c pArticulieremeni 
du {oc 'qui tremble , e> des pi*- 

Polithes. 

Chaï. XV. 

ENtreleschofcs les plus rares de Languedoc, le 
Rocher , qui efl àdcmye heuë de Calircs, doit 
tenir vn des premiers rangs , car plulicurs anciens 
AutheurSontmis parmy les plus grandes merueiU 
les de la nature vn pareil Rocher qui eftoit en vue; 
région forreftoigneede ce pays , & Bapnfte Porta, 
parle d'vn femblablc qui cil pres de Harpafa , iniee 
grande admiration , mais pour ne vous tenir plus 
en fufpcns j ie vousdiray que nous aiion* près ce 
q;ie les autres auoicnt loin, mais par vue mauuaifc 
couftume eftablic de toute ancienneté , nousmcP» 
prifons les chofes que nous poiledons, & ïcchen- 
c lions aucc ardeur celle* :qui font reculées de 

M "...'»■*» v* jL ■ * « ■ * .-* 
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tious. Car à vn lieu nommé la Roqucte , à cauic 
de l'abondance des Roclicrs , on en void vn qui 
nonobftant la grandeur & pclantcwrdemcfurec cil 
iîtuc en telle forte, quanec vn doit on le peut 
fane vifiblcméc trembler,&noii auec tout le corps, 
parc* que celle force cil trop violente pour la dcli- 
catcllc defonaflictte (s'ilfaut amh parler) ou par- 
ccquily a vnarrcltduRoc iuefme y auquel vncfor* 
ce trop rude le pouffant , il ne peut pas rcucnir, eu 
-ion lieu, &ainlion n en peut pas comprendre le 
mouucmcnt , comme en le poullant doucement, 
on ycil meime pris ^ardeque le vent le fait mou* 
noir , & pourtant il n'eft pas peu. alfeurc dans 
celle inconflance,veuqne de curieux qui en ont 
faitlcflay, ne font peu remuer, y ayans attache 
plaftcurs paires de boeufs. 

Cette mcrueille ne peut prouenir que de l Equi-» 
libre, ou de ce qu il y a quelque conuexitc qui s au 
fonce dans la cauitc duRochcr qui le fouihêt,ou au, 
contraire, ce Rochcreft tres-dur , Se d'vne cfpccc 
qu'on appelle îcy pierre de hdobre , il attire beau- 
coup d'Éllrangcrs, &dc curieux à le venir voir, 
dont quelques vns y ont graué les deuifcs fui-» 
uantes. 

// f \u dite e quel che tremr. I\ 
Voulans dire que comme ce Rocquicftlc plus 
haut de tous ceux parmy lcfqucls il cil iitac , cil 
le feul qui tremble, qu'ainfiles hommes les plus 
elleucz , font les plus dangereux , Se font ceux qui 
tremblent d'auantage pour la crainte des dan- 
gery 

L'autre deuife qu'on y voit cfl telle. 

Coft élmtn tlmcHejii o dur A Fili. D. 



6 8 Les dntiquitez de la Pille 

C'cft la dcuife d'vn Amant qui aceufef* Max* 
ftreile, de ce qu ertant aufli dure que ce Rocher, 
elle cil encore plus inesbranlable. 

Puis que nous fommes entrez fur ce difcours^il 
faut remarquer qucnccmefme lieu y a vne infinité 
de Rochers monitrucux en grandeur, Se vnruif- 
feau, qui outre, qu'il a vn pont naturel de pierre, 
cft couucrt durant vn quart de lieue de double vou-» 
te , compofee de ces grandes pierres rangées , vne 
à chaque bord,& puis vne ou deux fur celles-là, de 
forte qu'on peut marcher entre deux, pour admirer 
ces voûtes naturelles , & cet agencement de Ro- 
chers, quifemblent véritablement cftrc faits par la 
main des hommes, bien qu ils en 'foient încapa* 
bles,û ce n'eft que ce fuiïcnt quelques effroyables 
Géants. Le peuple appelle ce lieu, la falc des pains 
blancs , à caufe que ces pierres font rondes côme 
des pains. Au dedans de la voûte, en void vne de 
ces pierres en forme de Chaire quoy que naturelle, 
on l'appelle la Chaire de faintt Dominiquc,pair- 
ce qu'on dit qu'il' y prefehoit du temps des Albi- 
geois. Sous ces voûtes paflè vn ruifleau duquel le 
bruit eû fi grand,quc ic foferay comparer aux Ca- 
taractes du Nil. 

Ces Rochers dont nous auons parlé ne portent 
pas de petites vtilitez,car on en fait de fort bonnes 
meules de moulin , des auges , des pierres à foyer, 
& desbaftimens. 

Vn peu au delà eftle lieu appelle Sidobrequi eft 
tout couucrt de pierres femblables , & qui con- 
tiennent autant de mcmeilles qu'elles font en nô* 
bre, car on en voici qui font dreflees comme des 
pyrajïiidesjd'autrcs qui font platcs>& grandes cô- 
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me vu grand toit, qui leur font poféesdcfTus, Se ap- 
puyées naturellement d'vn coing de pierre,de for- 
te qu'elles preitent leur couuert aux pailàns con- 
tre la pJuye. Il y en a d'autres qui femblcnt des 
maifons maffiues, & entre autres vnc qu'on appelle 
à taule de cela , le rocher de peire Afegnal , d'au- 
tres reprerentent des animaux, comme celuy qui 
rellemble à vn Coq qui mange, nomméjle roc de 
peire Poul. D'autres forment deux, Se trois parois 
a ynemaifon, & d'autres feruent de table. 

Il fcroit à p refume r 3 que les Poctes ont entendu, 
que c'ettoitlelicuoulupiter fit pleuuoir les pierres 
du Ciel en faucur d'Hercule, lors quil deffit les 
voleurs Aibion,&Bcrgion,bien que d'autres ayent 
eibmé qui c'eit vn heu de Proucnce nommé la 
Çrauou Campi Uptdei , car le mot de fidobre,veut 
dire en Grec, pluye eclefte , & puis le nom de la 
Ville d'Alby^ourroit venir du fufdit Albion. 
On pourroit auffi dire auec quelque apparence, 
que ces rochers eftoient dans la terre agencez de 
mefme, & que le déluge vniuerfel les dcfcouurit 
citant la terre des cnuirons d'iceux, fc quand à 
Tctymologie de Sidobrc il vient du mot Sidopre 
corrompu qui vant autant à dire que fine opère, ou 
fans culture parce qu'il ne peut eftrc cultiué, à 
caufedu çrand nombre de fes rochers. 

La féconde merueille du pais, eft le Mont dit 
Puytalos,quc nous pouuons appeller,mont des 
Pnapolithes,à caufe qu'il eft rempli de pierres 
longues & rondes, en forme de membres virils, 

Plufieurs Naturalifl:es,cntrelefquels eft Pline, 
ont deferit pour grande merueille que la pierre 
Diphris porte empreintes furfoy les figures de l'vn 

R 3 
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& de l'autre fexe, & que fEnorchis mifc en pièces 
reprefente la ligure des gcnitoircs de$ hommes» &z 
ieloxfCardan/ > //7j?rr^f/rrf, qui fc trouue au terroir 
dcTrcues,à la forme des parties honteufes des fem- 
mes , mais tout cela c{\ peu de chofe au prix de 
cette pierre îcy, que nous pouuons appeller Prù- 
polithes, car outre fa figure, conforme au membre 
viril, fionla coupe on y trouue vn conduit au • 
centre plein de criital, qui fcmble cftrc le fperme 
côgelc, aux vus on trouue des tefticules attachez» 
d'autres font couuerts déveines, & d'autres mon-* 
trentlc Balanus,& font rongez, comme cftans cf- 
chapczde quelque maladie vénérienne , Se mefme 
parmy cuxfc trouuentdes pierres ayans la figure 
des parties konteufes des temmes, & quelques fois 
on les trouue ioinftcs cnfemble, 8c quelques Yns fc 
trouuent de figure droite parmy ceux qui font 
courbez. 

Touchant ces pierres merueillcufes ie dis , que 
ce heu cft lïtuc fous quelque conftellation qui 
verfc des influences difpofecs à la génération de 
ces Gamahez ou Talifmans naturels , ou, que les 
pierres ayans une femenec multiplicatiue,comme 
les plantes peuuentauflî bien naiftre en cette for- 
me comme l'herbe Phallus en Holande, & l'Arum 
. chez nous,qui reprefentent les parties honreufes 
des hortimcSj&rlesHcrmodaftes&rautres^celles des 
femmes, & 1a Mandragore l'homme entier , ou co- 
rne il y a des lieux remplis d'autres pierres en forme 
de coquilles & limaçons,à caufe du feminaire oc- 
culte qui s'y trouue de ces chofes, & quand à la 
vene decriftal de nos pierres nous pouuons dire, 
qucTcaupctrifiantequiks engendre fe purifiant 
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toufiours, forme au centre ce criftal,du plus pur 
de fa matière, la nature fe purgeant, & icttant 1W 
pur a la circonférence. 

On enuoyc quenr de ces pierres merucillcufcs 
dediuers endroits du mondc,pour orner les cabi- 
nets des curieux, &fenaycnuoyé nioy-nicfmc en 
diuers endroits Se en dernier lieu iPans,à la folhci- 
tation de Moniteur du Mouftier qui en vouloit or- 
ner fon cabinet. 

Tay trouuc aumefme lieu des pièces de Melon, 
efeorcede Citron,coquilles, os, amandes & ro- 
gnons pemfïcz,queic garde dûs mon cabinet par- 
my les autres mcrucillcsque l'y ay. 

Il y a fi grande quantité de ces pierres en ce lieu 
qu'on n'y en. fçauroittrouucr d'autres, elles vicn- 
lient dans des grandes fentes de la terre, ou la na- 
ture fcmble ottnr ce threfor de rareté au* paflàns 
en leur ouurant fon fcih. 

Si les phntes qui reprefentent les parties du 
corps humain, ont de la vertu pour en gitcrir les 
maladies, comme TAIkckcngi qui par fa bourec 
dans laquelle on void comme vne cerifc,reprefcn- 
te vnc pierre dans vne veffie , le triolet tacheté, la 
taye des ycux,& vnc infinité d autres que Crollius, 
Q^uercetan & Henry Canichterius rapartent dans 
leurs Liurcs des ftgnatures , on pourroit dire que 
nos Priapolithcs ont wertu pour les maladies ve- 
nerienes. ; 

Àuant que paflèr aux autres merueilles des pier- 
res, /e ne veux point obmettrc,que i'ay deux pier- 
res de cette nature qui reprefentent naturellement 
rvnc,f image d'vnc femme tenant Yn en&nt , & 
lautrejd'vne femme nue toute droite. 



yt Les antiquité^ de la Ville 

Puis *juc ie fuis fur le difeours des pétrifications,* 
ieneveux point pafïcr fous hlcncc,le roc de Lunel 
qui eft fortprezde Caftres, ce que l'en veux dite, 
de conlidcrableeftjqu'il efttout rcmply de lima-» 
çons petnhez, de trois efpecesdc pierres en forme 
d 01iues,& de dragées, &mefme l'y ay eu trouuo 
vn ver changé en pierre. 

Sur ce rocher paile vn rui{IcauappelléRofé,qui 
y forme vne double cafeade des plus belles qur 
foient en France, eftant delà hauteur d' vne pique 
& demie, & ne tarifant de toute ranne'e. 

Ez autres quartiers proches de noftre Ville fe 
trouucnt pluiicurs minéraux , àfçauoir,des pierres 
d'Aigles près du pont du FraiflTe , des carrières de 
Marbre Se lafpe à Burlats & ailleurs, des mines de 
fcràfain&Iean, &c. des marcaffites ou pierres de 
rouet , à Gouriade &àla Bruguierc , des mines de 
plomb méfiées hd'argent , & de l'argët de paillette 
dans TAgouft, delà croye blanche a Caucalieres, 
de la noire à Roquecourbe, beaucoup de pierre de 
taillej&pierre à chaux,icy ,du criftal àRoquefmcre 
&c. de bon bol à Lunel , du talc à faintt Amans, 
d'orpimentàDorgnc,&de marne, ardoife & ter- 
re blanche & gratlè de laquelle on pourroit faire 
de vaiffellefort exquife en diucrs endroits. 

Outre cela il y a de pierres de touche, de l'ar- 
gent vif(car pluficursen ont veu la nuitt par les 
champs)du cuiurc, &mefme de l'argent en diuers 
lieux prez de Caftres. 

Par ce véritable récit de ces mineraux,il eft aife 
de remarquer l'abondance qu'il y en à enres quar- 
tiers, &malaifé de s'empefeher d'eflre eftonne de 
la mauuaifc jrace de d'Aubignc, Se la Popclinicre, 

qui 
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3" ui difciitqucCaftres aplufieurs maiions baftics 
c terre à faute de pierre, veu que cela ne fc prati- 
que que par commodité pour de parois de Iardms 
cjuonfait a petit court de terre grailê,qui y eft en 
abondance, y ayant d'ailleurs quantité de belles 
carrières de pierres dctaiîlc. 

VespUntes rdresj* terroir Je Cdjfres y &* dutretté* 

reteç Jes Tfegetdtix fuij font* 

Chap. KVJ. 

Touchant les plantes , nousauons ce't aduan- 
tageque nous pouuons dire, que non feule» 
«ent noftrc campagne, mais nielme les monta- 
gnes , fterilcs ailleurs , fonticy pleines de fruifts, 
commclcsfraifesqu'ony trouueà fouhait le tef- 
moigncnt , Se dont on fait comme deux récoltes 
chaque année , dont l'vne commence quand l'au- 
tre finit, comme il arriue aulfides autres fruits , Se 
fleurs qui viennent à deux, on trois lieues de Ca< 
fixes , lorsque ceux de la Ville ont pris fin, comme 

tayfouuentvcu des Cerifes,Pois, Feues, Arnchaux 
& Rofcs, 

Pour les raretez des plantes , c'eft en ce pays, 
que fctrouue cette herbe magique , qui coupée 
excite les tempeftes , la faim, & fincope à ceux 
qui luy paflènt deflus, ce que ie puis afleurer cftrc 
arrme fort fouuent à des paifans de ma cognoiflân- 
ce,qui ne m'en ont fçeu dire autre chofe finon que 
de tout temps ils ont obfcruc que cela leur arnue 
Jon qu'Us fauchent va certain pré qui dépend du 

S 
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lieu de Peiregoux prez de Lautrcc, & afleurent 
qucdclpuu$o. ou 60. ans ils ne l'ont ïamais peu 
laucher pour fi beau îour qu'ils ayent choiliquc le 
çenipsneie foie changé en pluyes & orages ( ainfi 
on raconte que h on touche les pierres d'vn Autel 
quielt aux Py renée* ,.ou qu'on agite. leau du lac 
deS. Barthélémy, qui cil au mefme lieuses tenerres 
tiK manquent pas, às'enenluiurc bien-tort ) ils di* 
ient que cette plante reluit la nuitt , en quoy elle 
reilemble au Baaras de Iofephe,ou au Yungas fiel- 
Uius , 1e ne Wcftcndray pas dauantage fur cette 
plante a\ ant fait deilcin d'en traicfccr au ion? dans 
mes oblcruations. 

On trauue au mefme lieu les Noyers quiiettent 
fueilic & fruict dans vue nuift. 

Outre cela on -peut mettre parmy les raretés 
des plantes de ce païs, les bois de Philirea & Lau* 
rcola , comme aulfi les longues hayes de Houx qui 
durent de heuës entières , & les montagnes cou- 
uertes de buis. Et en finie bois d'Ormeaux qui fc 
Toid au milieu de la Ville de Gaflres^'cfl j)as vnc 
choie de petite considération. 

C^iiand aux autres plantes qui fi trouuent, outre 
celles qui font fort communes, voicy le Catalogue 
decellesque l'y ay remarquées, 

Bfynthiumfantonicum. Latifolhim. Tenuî- 
fohum. Acer. Achillea montana. Aco- 
•mtum p&rdaliançhes, LycocUmum. Aggeratum 
communc.Ferulaceun). Alcea pentapbylleâ. La-i 
cir.iata. Alliana. Amarantus. Flos Ambarua- 
hs. Amnir fucbfn. Anchufa. Androf;vmiiïn 
atrbovelccns. Anngallis lutea. Purpurea. Bacci* 
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fera. Anémones fpcciesmulta\Sylueflris,fcu flos 
Adonis. Angclicaiuchiiu Anonis vifeaù. Spi- 
nofa. .Aparinc. Apios feu glans terra. Apio- 
felinum. Aquilegia. Aquilcx. Arbutus. Ai- 
gentina.. Ariltolochia rotunda. longa. Ancmi- 
iia tenuifolio.latifolio. Afciepus. Aiphedelus 
floix albo. luteus cyperoides. After Gclncn. Au 
ticus.&c. 

Bacçharis feuconizamaior. Betula. Biïlor* 
ta. Blattana. Brancavrlina. Bulbocaftanuro. 
Bupleurum niaius. minus* minimum. 

Carduncellus. Carduorum varixfpcdcs. Ca* 
pillana omnia. Cannabis fpuna. aquatica rara. 
Cacalia. Cameline înyagr. Canophylla'ta. Ca- 
nophillorum muhx fpecies. Culina. Orpu 
nus. Caltha Paluftns. Chamcmcluro. Caprin 
fohum peifoliatum. alix eius fpecies. Caucalis, 
Calamentûminodoriun feu acinus. Chamciea. 
Ccntaurium flore albo. fl. luteo. Cncea hitcua-. 
na. ClandeÛina purpurcfccns. alba qu* rarior 
eft. Clinopodiuro. Coma .aurea. Corruda. 
Conuoluulus fpicar folio. Colciucum lutcum. 
Cornus.. Cotonana. Craflfula. Cratafogonon* 
Crifta gallj. Crocus montanus. pratenfts. ,autû- 
nahs. Ciuuata. Cyanus. auftnac. aromat. Cy- 
noctambe. 

Daiucus>la&efcens. Dcns caninus. Dentana. 
Digitalisée purp.ft.albo k Doiycmum Monf- 
pelienfe. Doronicum. Dryoptcns. 

E latine. . Eilcbônne. .Elioboralkr. Elychry- 
fum. M E m Ja campant' Eruca quadrata. cama- 
bnca/ Eruum. .Erm^iumfcnatUm.. Eriimiû 
ferratum. EluUcxiguaTj/agi. dulcis, Enphra* 
fia, Euputoria Cîxuua v S z 
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Fagopyrum. Fagus. Filix florida feu ofii 
munda. Filicula Tragi. Filices rarar. Flammula 
Ioujs % Flammula feu atragine. Theophrafti. Flos 
cucali. Fsenum Burgundiacum. Fxniculum 
aquaticunvporcinum. Fritillanae feu meleagrides. 
Fiangula. 

Geniftar communes, fpinofar. Geniftclla. Gc- 
tiana. Géranium mal uaucum. Roberti. variega* 
tum. fufeum. haematodcs. Glaux Plinri. Gla- 
ftum. Glycirrhyza. Globulana. Graciola # 
Gramcn leucanthemum. tremulum. hirfutum ma* 
ius montanum. minus, anatinum. diaboli. bombi* 
cinum. mannar. arundinaceum. cyperoidee. cauda 
mûris. 

Hamemclis. Hedcraterreflris.faxatilis hirfuta., 
Herba paris. HcrmodaftyJus. Hcrniaria. Hie* 
jacium luteum lunatum.caput monachi. falcatû. 
Hiacintho afphodclus vel femina Dodonaei.poë* 
tarum. (Icllatus. peruuianus. hliaccus.. Hiofcu- 
mus, Hypcricumaquaticum.tomentofura. Ho* 
lodii variacfpccies. 

Iacobea. Iacca nigra, pinea. fenfîtiua, vt pro* 
priis oculis vidi. Iafminum luteum. Ilex fube- 
rifera. Impia. Imperatoria. Inipolluta,lepra 
contaminatosdetegens, Iuamofchata. arthriti* 
ca. Arbor Iudae folio acuto,& fine fruftu. Iun* 
eus capituhs equifeti. floridus montanus. Herba 
iudaica. Iuncaria Salmanticenfis, centinodiat 
fpecies. 

Laureola. Lamium linea alba in medio folio-» 
rum notatum. Punftis albis guttatum, Lardaria» 
Lanceola. Lauendula. Lagopus. Ladanum 
fegetum. Lathyris. Lcucoium triphyllum, Lu 
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tanotis, feu,Saxifraga Vcncta. Lychnîs Montana 
flore carnco. Mufopula. AngUca. Liguftmn\ 
Lingua ccruina. Lilium conuallium. Linaria o* 
dorata.Bcllidisfoho. Lifimachia galericulata.Pur* 
purea. Lutea. C orme ulata, feu , chamarnerion 
Gefneri. Lithofpcrmmu comune. Anchufae facie # 
Lonchitisafpera. Lotus arbor. Vrbana. Penta- 
phylios. Eptaphyllos.Latif.Dalccampi, feu, An- 
ihyllis Leguminofa Dodonxi. Lunaria Lutea. 
Bulbonac. Sferra caballo. Lupinus. Luteolata. 

Martagon chimiftarû. Matrifylua. Medica. 
Melampyrtira. MelitTophyllum Fuchfij. Melillâ # 
Mefpilus aronia. Mercunalis montana , feu, Cy- 
no c ïambe. 

Narcjfli vari* fpecies. Numraularia maior, 

Minor. Nymphara. 

Ophioglofliim. Ophris,fcu,bifoliuin. Orminû 
maïus.Minus.Mçdium, Orchis palmata.Anthro- 
pophora,' feu , Zoophora. Ornitophora. Flore 
apura. Spiralis. Cimiccs fcrens. Etalixmultx fpc- 
cies. Orcofclinum Ouobanchc. Ornitopo* 
dium. Ornithogaluai fpicatum. Flore la&co. 
Ofmunda re^alis. 

Palma Chnib, Papaucr rhea* flore albo,<£c # 
Paronichia. Pentaphylluxn tormcntillx facie.Re* 
ftum annuum. Peplus. Pcrchepicr Anglorum. 
Per foliata. Pcrficaria filiquofa , feu, noliraetan-* 
gère , aureo colore , in hortis. Pcrfca arbor flore 
pleno. Philjrea leuis. Scrrata. Phyteuma. feu, 
herba amoris. Pilofella laéhicella. 
Poliummaf. Fœmina repens. PoligaJar. Pôle* 
Bionium. Politrichum Apuleij. Polipodiuitw 
rupinuxn. Quercinum. Potamogctoruni variar 

S 3 
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fpccics. Primula vens. Prunclla flore alboi 
Graudiflor?. Pcarmica. Pulegiura. Puldio* 
nanx varia:. Pyrola. 

Ranunculus flore pkno, Flammcus* Bulbofus,; 
Nemorofus. Rapunculus» Alopccun coittofo. 
Rliamui variai fpecies- Ros folis. Rhus myrthi 
folio. Rubusiinefpinis. 

Saluiavitx.Bofci.Rot»aiia^ Sambucus aquati- 
ca. Ra cemo fa flore rubro. Laciniata. Sanicula* 
Saxifraga.aurea. Chclidçmidesalba. Dauci facie* 
Vencta. Anglorum. Scabiofa montaaà alba. 
Hifpanica.€cntauroides. Scamoniû Môfp, Scolo-i 
pendnum, Scordium. Scorpioides leguminofa* 
Scrophularia maior. Minor. Scrratula. Sccurw» 
dacae variaev . Scna colurca maior. Minor. Sefc- 
h. Sferra caballo. Sigillum Salomonis. Mariai 
Simphytum. Siringaitalica flore albo. Smitax 
leuis.Afpera. Sonchus cemleus. Solanum M« 
giptiacumarborefcens. Spargaïuum. Spartium # 
Spatula fonda. Spina folftmalis. S'txchas» 
Stachis. Staphifagj-ia. Staebe comunis. Capital 
ta. Stramonium. Subcr. Succifa. 

Tamanfcus. TapfiaMontis Ccti. Tcucrium. 
Therebinthus. Thlafpi perfôliatum. Crcticuni, 
Vmbcllatum. Ccntumculi folio. Tilia arbor. 
Tormentilla. Trachclium. Tnfoliumtrochka- 
tum. Pinnatum.Acctofum.Tomcntofurri.Pts auis* 
Afphaltitcs.Gcmfta: facic. Hemorrhoidalc. Fragi* 
ferunv Tuflillaço. Turritis. Valeriàna Grxca. 
muralis. Velar, feu, ino &tortcllo. Vcnwiica. 
Viburnam. Mater Violarum. Viola Matrona* 
lisflorealbo odoreiafmini. Pentagonea.Tricolor. 
Bulbonach. Martis. Triphyllos. Vitis idaîa, 
Vlmana. . Xamhiiux), Zarzapanlla, 
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Pts animaux pi Je trounent à Cajlres. 

C H A P. XVII. 

POur les animaux qui fetrouuent à Caftres,ou- 
tre quil y a abondâte de toutes beftes de chaf. 
fc, comme Cerfs, Sangliers, &c. Il s'y trouue des 
Taillons, Loutres, Se Hc ridons, &c. Et quand au* 
oy féaux, & poidbni , il y en a fi grande quantité', 
qu'on les prend à cette forte de cha{Iè,& de pefchc 
qu'on appclle,à lalumcnade,les allans tuer la nuit, 
lors qu'ils font endormis, & on en prend de cette 
façon rne quantité incroyable. 

Il s'y trouue auffi par fois des Aigles , des Ci- 
gognes , des Oftardcs, des Butors, des Faifans,de$ 
Hérons , & des Haïrions. 

lay dit ailleurs le grand nombre de Truites, Efc 
creuices, &c. que porte nodre riuicre , mais l'auo is 
dire , qu'on y trouuoit iadis beaucoup de 
Saumons, comme il appert par plusieurs aftes an* 
ciens qui Tatcftent , difans mefme , qu'on faifoit 
rente à quelques particuliers, de certain nombre de 
Saumons, maïs à prefent il ne s'y en pefchc que 
bien rarement, les chaudees , ou les fables , losein* 
pcfchans de veiairiufquej icy. 

Et pour le refte des animaux qui y font,on y trou* 
ue des Sanfucs, des Salemandres, des Cerfs volam, 
4: on afleute y auoir efte pris vn Afpic , & veu des 
Dragons volans, êc depuis peu on print vers Ma- 
feanictk Serpenta deux teftes appelle Amphifbae- 
Ile, qui marche de nous <oft«, ce que le Pocte 
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Lucrèce i exprime fort heureufement par le rct% 
fumant. 

EtgrAuiiingcminumjufgens cdptt ^mfhiÇtidnd^ 

Vamonfircs.O- chofes prodigieuses , O remdrfvdlrtes; 
drriuécs k Cdjres , eu i j centrons. 

Chaf. XVIII. 

PArmy les chofes prodigieufesqui fontarriuec* 
dans Caftrc$,ouàfcs enuirom, mérite de tenir 
la principale place, l'horrible alliffinat commis le 
i$. Iuilleti586. dedans la Ville de Viuicrs, enla 
perfonne de Madame Catherine de Sabatier ( dût 
i'ay parle à la fin dupremierChap. du premier Lu 
urc ) par Iean Caul d'Efcouflèns ( fils dVn Mule- 
tier ) qu'elle auoit efleue iufqu a le faire fon Pro- 
cureur , ce malheureux fe voyant tancer tous les 
iours parla fufditc Dame, touchant l'amour qu'il 
auoit conçeuëpour vue fille de grande raaifon , fut 
tellement aucuglc de fa paffion qu'il creut de 
venir fort facilement à bout de fes defleins, s'il 
faifoit mourir ceux qu'il eftimoit feruir d'obftaclc 
a fes amours ridicules ,parqu#y s'eftant refolu d'ef- 
fc&ucrfcs mauuais dcllcins, il feignit de vouloir 
aller à la campagne, & ayant prins fon harquebu* 
& en frappa parderriere fi rudement la fufditc Da- 
ine qu'il la tua du premier coup, puis allant Tert 
fa fille luy baille vn coup d'cfpe'e fur la tefte, & 
vneeftocadcdanslccorps.il blcfla auffi griefuc- 
wicntla belle foeur, 8c pour demeurer maiftre abfo- 
lu daps h roaifpa alla meurtrir encore le fils de 

ladite 



de Caftres, Liure Second. il 

ladite Dame qui eftoit détenu malade de la pierre. 
Mais la juftice Diumequi ne laille nend'impuny * 
fit que la chambrière qui luy eftoit allée tirer du 
vin. ayant ouy les cris, appella les voifins à fon fc- 
cours, qui y eftans accourus , Se n'en pouuans ve* 
mr à bout parce qu'il eftoit barricade, furent obli-i 
gezd'appellcrlclieur de Laurion Couucrneur de 
Viuicrs, qui y eftant venu, & s'eftant approché de 
Ja maifon, bien loingd'eftreconfideréde cc'tinhu- 
main,il eut encore le cœut de le blefièr griefuemé t, 
mais quoy .qu'il fe déffendit, il fut oblige enfinà 
fe rendre, & eftant conduit à Tolofefut condamne 
fumant fon mente àeftrc mis à quatre quartiers , la 
tefte dernière, ce qui fut exécute de point en poinu 

Cette cfpouuantable hiftoire m'en remet en mé- 
moire vnc autre qui ne <kdc en rien à cctte-cy,ar- 
nucele 13. Ianuier ij^o. auprès de cette Ville , en 
Voicy le funefte récit. 

Madame Marguerite de Sales , vefue de Mcfïîrc 
Iean de Noël Seigneur de la Crofetc,Gouuerncur 
de Caftres &c. ( femme en qui la nature auoit fait 
vn chcf-d'œuurc de beauté ) s'eftant acheminée 
auecfaplus petite fille, nommée Charlotc , & vnc 
chambrière mariée, vers vne fontaine qui eft prez 
du ChaftcaudeTourenelez Caftres,cntre la Bru- 
guicre & Môtefpieu au bord de la rïuierc de Toret, 
perfuadée à cela par vn fien domeftique nomme 
IeandeGiroufensqui fçachant la patfion quelle 
auoit pour les bonnes eaux, luy auoit dit que cette 
fontaine eftoit la meilleure du pais ( pour pou- 
uoi r exécuter en ce lieu fecret le mal-heureux def- 
fein qu'il couuoit depuis long-temps contre-elle, 
pour quelques légers mefeontentemens qu'il ea 

T 
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auoit reccus ) Se les y ayant côduitcsjçômeellèfë 
courboit pour en boire , ce mal- heureux , poulie 
tic fefpnt malin, tira vn grand coutelas de deux 
pans & demy de long, qu'il auoit fait faire tout 
exprez, & luy en lafcha vn gr and coup , mais elle 
fc relcuant de la fontaine, & voyant venir le coup, 
le reccut Tur fon bras avant voulu mettre à couucvt 
la face, & comme clic vouloit parler pour tafeher 
d'arrelter ccdclhaturé,illuy tendit le vifage du fé- 
cond coup, & fuiuant encore fa furie brutale luy 
en bailla vntroifiefme dans la cwiile^npres lequel 
elle tomba morte. A ce tragique fpcftacle , J^t 
fille Sellant îettée dans la rituere, pourefehaper 
de fa fureur, il l'amadoua , & luy promit de ne luy 
fane aucun dommage , à quoy ayant trop facile- 
ment adiouftéfoy, client fut pas arriuce prez de 
luy qu'il luy fendu la tefte d'vnfcul coup, & puis 
avant pourfuiuy la chambrière qui citait encein- 
te, il luy en fît encore autant. Apres ce funefte 
carnage, il pnnt la fuite, & cftant palTé \ la barque 
de Saix, il eut le temps de s'ecarterfi loing qu'on 
n'a irrtnais peu apprendre de fes nottuclles , 
nonobstant toutes les diligences que les beaux 
fils de la Dame y employercnt.Maislila cruauté de 
ce domeftique fut detcftable , l'affection du petit 
chien de cette Dame fut encore plus digne d'admi- 
ration, car ayant longuement lcfchc fes plaves, il 
fît tant d'allées & venues,accoxnpagnées de cris, & 
hurlemenspitovabîcs, vers le Chafteau de ladite 
Damcqu'il fît enfin remarquer ce qui en clloit, & 
conduifitlesdomeftiques au lieu funefte ou gifoit 
le corpsdefamaiftrcllè , des cnuirons duquel on 
eut beaucoup de peine de l'arracher. Cette lamcn* 
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table tragédie ne fut veuë que par de leuncs Ber- - 
gers qui citaient de l'autre coite de la nuiere,qui 
ne peurent les ayder qu'a compatira leur mal- heur 
parles cnsquiis icttoient contre ce iorcenc pour 
tafeher à le deitaurner en quelque forte d'vnc i\ 
eitrange cataihophe. 

le n'ay pas voulu taire ces hiftoircs,lesayât îuge'es 
tres-dignes de mémoire, tantàcauledc la qualité 
des peiionnes, que pour la rareté, grauite, & atro- 
citodes crimes, &ielcs ay mifcsenlemblc,a caufe 
desconformitez qui s ? y rencoiurent,car on y void 
deux Dames vefues , toutes deux du voilinage de 
Caftrcs, mailacrces auec leur fuite, par leurs pro- 
pres domcltiqucs, il n'y à que cette feule ditlcrcn- 
ce, c'ellcjue 1 vn fut puny par les hommes, &fau- 
tre cft referuéà lajulticc Diuiïic. 

L'an 1363. la Pelle rauagea tellement la Ville de 
Caftrcs qu'il y eut quatre mille morts, & ainll 
acheua prefque dedeitruireeeque la maladie ditp 
Coqueluche auoit efpargne. 

La Coqueluche, ou troullè-galand, félon Ron- 
delet eftait vne maladie epidenuque qui vcnoïc 
auec grande defluftionfur legolier, & après venat 
à tomber furies poulmons,failoit mourir pluiieurs 
perfonnes hettiques , elle régna aufli Tan i>8o. au 
rapport de Valenola, en l'Appendice de les heu* 
communs. 

L'an 1573. & le T9. Iuillet dans Cadres, la femn | 
nie de Carmancl de funft Amans de Valtorct, ao« j 
coucha d'vncn&nt qui auoit deux telles. / 

L'an 1)94. tomba vne pluye de Chenilles noi- 
res, dont tout le Clocher & Cimetière de lainét 
Bcnoift furent couucrts, elles fe changèrent après 



( 



84 Les antiquité^ de U Fille 

• en vnc multitude innombrable de papillom. 

On a veu auffi naiftre dans Cafl:rcs, vn enfant 
qui auoit deux langues, & vn autre qui auoitdu 
poil aux parties honteufes le lourde la naiilance. 

L'an itfoj. la riuicred'Agout déborda tellement 
qu elle pafla fur le pont neuf de Cadres , Se par 
toute la rue de Villegoudon. 

L'an i6i4.1e26 de May, il neigea à Caftresfi ex- 
traordinaircment que la neige entbnçoit les toits, 
& y demeura plus dVn mois fans fe fondre. 

L'an 16*9. nous fufmes chaftiez par le lleaude 
Pcftequi fit de fi grands rauages, que fix mille 
perfonnes en moururent , de forte que la Ville tue 
fidefertce,que l'herbe creuft en abondance parmy 
les rues. 

L'an 1631. il y eut Vnc fi grande difete queJe 
bled valut prez de dix efeus le cefticr, de forte que 
les pauures tomboient morts par les rues , àcaufe 
de la grande famine, qui les auoit réduits à manger 
lefom, &ks herbes des champs,comme les beftes. 

Ils sot armiez beaucoup^Tautres accidés rares à 
Ca{lres,mais ie les tais par bricfueté,me contentât 
de dire les fuiuans qui font plus merucilleux , Se 
plusnouueaux.A Boitfcfon de Meruiel,les habitas 
alleurent qu'ils ont veu fort fouuent dans vnc fo- 
reft vnc N y mphe ou femme fauuage , veftuë d'vnc 
robe blanche fort phiïce, ayant les bras & les pieds 
fort longs , Se afferment qu'on trouue mefmc les 
marques de fes pieds dans la bouc, & le fieur Seue 
Huifîier de Caftres,eftant enuoyé audit lieu pour 
des affaires, fit rencontre de cette Nymphe, ce 
quayaftt raconté aux habitans de celieu, on l'af- 
lcura qu'elle auoit accouftumé de fe faire Yoir dans 
cette foreft. 
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a apparence que c'eft vu Démon , ou vnc 
des Fee$ du temps paile, les Magiciens les appel- 
lent des S) biJle^ou bonnes Dames, & ]es autres 
croyait que ce font des femmes fauuages,pareillcs 
a celles que Boiltuau,&autresdifent auoir elle pri* 
les autres-fois. 

Quelques annccsaiiparauant arriua vne liiftoi- 
rcmcrucilleufe à vn heu dépendant aulîi de Ca- 
llrcs nomme Gibrondes, celfoit vn Magicien qui 
emportait enl'ai^ desJenfans & des plats,& oftoit le 
veux des leures, on le voyoit voler en Tair aueç 
eflonnement, il emportok les habits & lcsmcttoit 
fur des arbres, &faifoittant d'atones chpfes mer- 
ueilleufesque plulîeursperfonnesde Caflrcs y fu- 
rent pour rendre tefmohis leurs yeux de ce que les 
relations d'autruy nauoient peu leur perfuader. 

Si cette hiftoire eftoit merueillculc ccllc-cy qui 
eftdcPannce 1643.11e l'eft pas moins. Ilyauoit 
vn paifan a vn lieu nommé la Bracadale, qui efl: a 
demy licuë de Caftres, qui par vn fortilegc incro- 
yable, voyoiteonfommer par lefeu toutes fes har- 
des, bien qu'il neuft laifïe aucun feudâs famaifon, 
&mefmc les linges mouillez s'a Uumoient non feu- 
lement par terre, mais mcfme fur des perches, & 
dans fes coffres fermez à clef, ce feu ennemy de 
fon repos, ne pouuant eftrc cfteint par fon contrai- 
re, i'eftime que ecluy qui voudroit donner raifon 
naturelle de cet accident feroit bien en peine , s'il 
ne l'impu toit à quelques vapeurs de Naphte ou de 
Bitume enflaméc s, qui fortoient de la terre , exci- 
tées parlefient des animaux, car on a veu fortir 
des flammes de diuers cftablcs, pour la raifon que 
ie viens de duc 

T 3 
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L'an 1646. nafquitàla Bruguicre, vn enfant 
nayant qu 5 vnœil,&eftantransncz,a)'antparaiiili 
le vifage tout vny comme la iouc # 

Des Trophctils dr NpflradamHs, e> LArrlucy, touchant 

U rillc de Cdjlres. 

Chap, XIX. 

A Yant remarque quelques Prophéties que Mi-, 
chel Noftradamus & Larriuey, ont huilées en 
faucur de noftrc Ville , l'ay creu que ie les deuois 
infercr'icy, chacun leur donnera l'explication qu'il 
iugera plus plaufible. 

Noftrtdamus. Centurie 4. ^haïxmh. 44. 
Lougrosde Mendc, de Roudez , & Millhau, 
Cahours, Limoges , Caftres, malo fepmano , 
De nuech l'intrado^dc Bourdcus vn caillhau, I 
Par Pcrigort au toc de la caœpano. 

U y a apparence que ccfle Prophétie fut acconv* 
plie Tan 1629, auquel dans vue mefmcfepmai- 
ne, lapcftc,& la guerre firent vn tres-grand dom- 
mage , & mcfmc le feu confomma vne bonne par- 
tie de ia rue des Bourficrs. 

Centur. 10. qudtrdin 
Alby & Caftres feront nouuelle ligue , 
Neuf Arricns , Li^bon, & Portugucz, 
Carcas, Tolofc,confumcront leur brigue , 
Q^uand chef neuf monftre îftra dcLauragucz* 

Centnr. If. ftxttn* Jt. 
La grand Ci te qui n'a pam à demy, 
Encore vncoup, la fainft Barthélémy, 
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En grauera au profond de fou ame, 
Niimcs , Rochelle, Geneue, Montpclier, 
Caftrcs, Lyon, Mars entrant au Bélier, 
. S'entrebatront , le tout pour vne Dame. 

Larnuey, Centurie première , quatrain 69. & 
ailleurs parle aufïi des chofes arnuees à Caftrcs. 

Pcs accidens notdbles , comme pmfes Çr deflruftions de 
pilles, chdfledux des cnuirons de Cdjfres, 
du très chojes remarquMes, rangées 
f*r ordre chronologique. 

Chap. XX. 

L'An iooa. il y eut dans Caftrcs vne fi grande 
difette, que le bled qui ne valloit auparauant 
que quatre lois le cefticr , en valut aj. Cette fami- 
ne fut fuuiie d'vne maladie populaire ditCjdcs'Phi- 
iicicns, ( c'eftà dire des Médecins, car on ne les 
appclloit pas autrement pour lors,)Morbus igncus> 
elle commeiiçoit par vue pullule qui naiiloit à la 
main gauche, & après gagnoitpar toat lecorps,ils 
moururentdc cefte maladie côtagieufe 700. perso- 
lies de cette Ville. Cecy eft tiré du liurc des Obits 
que Tay citc'aillcurs. 

L'an 1368. futbafty le pont neuf , neftant aupa- 
rauant qu'vne planche, comitfe apei t de la dehbe-t 
ration du Confeil général, retenu par Vitalis Sa- 
batery, Notaire, du Comte de Caftres. 
1 L'an i$6z. cent habitansde Caftrcs furent def- 
faits présdeFregeuille , par Monficur des Voifins > 
Seigneur d'Ambres > Se par Monfieur deRoujncns, 
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Se autres. Mais peu de remps aprcs,ccux de Cadres 
prindrent fur les Catholiques, Puylaurcns, Venez, 
Se Cuc], & firent exécuter à mort, 80. foldats de 
Vexiez. 

Lan 15^65-. le Prefchefut dit à l'Hofpital S. lac»* 
ques de Villcgoudon,par Lettres Patentes du Roy, 
Charles IX. lignées /le fa proprcmain. 

L'an 1 566. la nuiere d'Agouti paila fur le pont 
neuf , 6c emporta le couucrt des moulins, la chau£* 
fée, Sec. 

Cefte mcfmc année le Soleil parut fur la Ville de 
Calîres, fans aucuns rayons , & enuironne d'vu 
Arc-en-Ciel , durant trois heures. 

L'anl>68. les VillcsdcLautrec,Viclmur, &Vi-» 
uiers furent prifesiur les Catholiques, par les ha* 
feitans de Caftres. 1 
?■ L'an j)6 9. furent pris fur le mefme party , les 
lieux de Durfort , Saix, &la Bruguiere, en rc* 
uanche dequoy , ils prindrent le lieu de Fïac. 

L'an 1571. il neigea durant vu mois, de forte que 
la neige enfonça quelques mailons. ; 

L'an i)7c lesChafteauxdeLombers, &de Ao«* 
quecourbe furent pris fur les Catholiques. 
Comme auffile Chafteau de Lefert(appartcnant a 
noble Iean de. Noël, & à prefent, à noble Mar- 
quis de Gcp,Sei£ncurde Sauuian,&c.)qui fut de- 
itruit Se brufle, comme au^tîTan iGzi. 
|t L'an i)73 § le lieu de Burlatsfut prispar Moniteur 
delà Grange, & non par Monfieurde Roqucbru- 
ne, commçà voulu dire Dutillct. 

Alors fut auffi pris Sorefc,& Montefquieu , par 
le mefme party. 

L'an i574.apreslaprifcdc Çaftrc* fur la garni* 

; fon 
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Ion Italicne , par Monfieur de la Grange (natif de 
Caftres, ) comme les Soldats de Realmontqui 
Tauoient aHîftc s'en retournoient «n dcfordrc , ils 
tombèrent dans les embûches qu'on leur auoit ten- 
dues prcz de Vcnez,dc forte que 8o,y furent tuez. 

En ce te mefme année fut pris Sorcfc, Bnatefte. 
Autpoul,^: Roqucfere, fur les Catholiques, mais 
ils reprindrent ce dernier lieu toft après. 
L'an if 76, la Ville de Reucl fur prife. 
L'an i) 77. fut pris le Chafteau de Padiez. 
L'an 1578. fut pris le lieu de Dorgne. 
L'an i) 78. Sorefe fut repris parles Catholiques, 
& puis repris fur eux, comme aufli Caucalicres. 

L'an 158). Henry IV. fit fon entrée dans C** 
ftrcs, accompagné de beaucoup de grands Sei- 
gneurs, 8c eftant aile au Temple , 8c ayant ouy 
chanter le Pfeaume 72, qui commence, 
Tes Iugemcns Dieu véritable, 
Baille au Roy pour régner, 
Vucillesta Iuftice équitable. • 
Au fils du Roy donner. &c. 
Il s'informa exa&cment du Chantre , & du Mi* 
wftré, fi ce Pfeaume auoit efte chanté à efcicnt ou 
fi c eftoitquilfut venu de fuite,*: par rencontre, à 
quoyluy ayant efté refpondu, que la rencontre 
auoiccfté telle, il profera ces paroles,i'en fuis bien 
aife , & le prens à bon augure. Alors fut fa première 
entreucuë auecMr.d'Ampuille,en laquelle ils refo- 
luret d'aller à S.Paul, ce qu'aucun Hiltorien n'a dit. 

L'an 1)86. leslicux de Verdalc, Padiez Se Mont* 
pinicr furent pris fur les Catholiques, qui repnn- 
drent peu de temps après les deux derniers , 8c les 
Chafteau de Tourenc lez Caftres, que le Sr. Iean 

v 
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Biilol , Sieur de Malacam , Confeigneur d 1 îi 
celuy, aucc le (leur Iean de Madiane, lait rebaftir 
auiour-d'huy. 

L'an i587.8oo.enfan5 de Caftrcs furent tuez en 
vn combat prez de Sieûtat par le parti Catholi- 
que, il y mourut beaucoup denoblclle , parmy la- 
quelle cftoit Monlieur de Paulin, alors futauflî 
pris le lieu d'Autpoul par les mefmes. 

L'an 1590. Monlieur de Montgomcry print 5c 
bruiîa le lieu de Viuiers. 

En ce mefmc temps fe noyèrent au port de Sabc 
60. perfonnes qui reuenoient du marche , la bar-» 
que s'eftant enfoncée pour eftre trop chargée. 
Comme Tan 1538. qu'il enarnua autant au melinc 
lieu à Monficurde Monluc & autres grands. 
• L'an i) 91. le heu deMontfa fut pris fur les Ca* 
thohques, Fiacparles Ligueurs, & Roqucferc par 

leparty Royal. 

Pour lors y eut vne grande fedition dans Ca^ 
(1res contre Môfieur de Montgomery,\ caufe qu'il 
auoit frappé le ileur Dupuy,Notaire de Caftrcs. 

L'an 1592. ijoo. hommes de Caftrcs furent tués 
au heu dit la Trape,prez de Lautrec, par Monlieur 
de Ioyeufe, après quoy Monficur de Chambaut 
Gouucrncur de Caftrcs luy fit leuer le ficgc de 
Villemur,ouleditde Ioyeufe fenoya,aucc beau- 
coup de fes gens. 

Lan 1)93. lesfaifons furent tellement renuerfee* 
qu'on auoit au mois de Nouembredcs fraifcs,poi- 
rcs, pommes, feues, rofes, &c. ce qui prefagea la 
peftequi s'cnfuiuit toft après. 

L'an i)9>. Monficurde Vcntadour vint tenir les 
Eftats à Caftrcs, & après pnnt le lieu de Montfa f 
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l'an 1614. la Ville de Caftres achepta vn grand 
champ de Monfieur de Roquecaude, près la porte 
de Villcgoudon, auquel Monfieur le Duc de Ro* 
liari jHtcomplantcr des allées d'Ormeaux , 8c y fit 
faire vn beau îeu de Mail, pour le diucrtillcmenc 
de^habitans de cette Ville. 

L'anitfiî.fat coupe le bois de la Chartreufc de 
Saix , pour faire les fortifications de Caftres. 

^an i6*j. Monfieur le Marefchal de Tbcmines 
fit le premier degaftà Caftres, & pour lors la Ville 
fit couper le bois dit de la Michonnc,quicftoitprcs 
la porte de l'Àlbinque , afin qn'il ne feruit plus de 
retraite aux ennemis, comme il auoit fait aupara- 
vant. 

L'an r6iS. Monfieur le Prince dcConde, fit 
le fécond degaft à Caftres , & print, Realmont, 
Braflac, S. Scuer, Se Caftelnau de BratTac* 
L'an i5z$. Monfieur dé V'entadour ,fit le troifiefmc 
degaft à Caftres. 

L'an 1 631. furent démolies les belles fortifica- 
tions de Caftres^ & les Confiils, Collège, &c. fa* 

rent my-partis. 

L'an 1638. en Septembre , la Cour ayant apris 
les neceffitez des gens que le Roy auoit, pour chaî- 
ner les Efpagnols,qui eftoicnt venus âffieger Leu- 
cate , donna vn Arreft,portant qu on feroit vn no- 
table effort , tant dans. Caftr.cs.qu aux cnuirons, & 
fc feura de l'argent de deuxfeftins,qui luy eftoient 
dcus,reuenans à joQ; ? efcus,poar les employer à ce 
notable feruice, afin d'augmenter le fecours , & 
aiguillonner vn chacun par foil exemple, à ne rien 

Efpargner , de forte Yflle ' Mortfifeur Maiftrc 
Pierre de Roquairols , & Monfieur de Rotolp , Sr. 
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delà Dcuefe, députez pour cet effet, aux lieux clr-i 
conuoiiins , aflcmblerent beaucoup de fçrldats , & 
touteftant ramafTe , on fît vnfort leftc régiment 
de mille hommes, outre vne compagnie de jo.fu- 
fillicrsachcual , que Jedit Sr # de Roquavrols y 
mena de fon Chef. Ce fecours fut fort notable, & 
ne contribua pas peu à chaiîer les cnnemis,en cette 
fameufe nuit, en laquelle ils furent deftaits deuant 
Lcucatc 

L'am^S. fut eftablie dans Caftrcs vnc Acadé- 
mie illuftre , compofee de 20. perfonnes d'Erudi-r 
tion,oùon difeourt à fonds tous les Icudis, des 
matières Philofophiqucs , & où on porte des dif- 
cours tres-cuneux , ce qui n'apporte pas peu de 
luftre,& d'vtihte à cette Ville. 

Ce font les mémoires que i*ay iugez dignes d'e- 
ftre mis dans ce Chapitre , ny en ayant pas voulu 
répéter beaucoup d'autres que l'en ay rapportez en 
diuers endroits de ce Liure. 

Ceux qui defîreront fçauoir les autres particu- 
laritez arriuées durant nos tïoublcs, depuis Tan 
jféo. pourront auoir recours au manuferitexafte, 
que feu Iacques Gâches , Bourgeois de cette Villt 
en a laifle, 

Des lieux jui font * ïentour de U Ktlle de Cétfres , s 
trois oh jHAtre iieuei à U ronde, 

Cha*. XXI. 

1E ne puis dire que peu de cjtaofe des Villes qui 
fo#t au tour de Caftres , parce qu'elles ne font 
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pas grandement remarquables, mais ncammoïns 
Ifi ne paileray point fous filence ce quex enfçay de 
notable Se de curieux. 

De Kebel. 

La Ville de Rcbchertainfinommee., à caufc du 
Roy Philippe le Bel, fous le règne duquel, il fut 
augmente, car il s'appellent auparauant, la Bafti- 
de deBâurc,côme tefmoignent ces vers, qu on voict 
cncçrc fur la porte delà Ville, dite, de S. Antoine, 
qaifonttels , & nonccfmme lésa baillez le Sieur 
Catch en fon Hiftoire du Languedoc. 

iiud noud um dudum , bduriUjIid* >ouW 

DxEld rebellus ero Xjgii honore me\ m 

0 pdter om*\fotens y Ktx ^egum Trinus >/w f 

Dd mihiperpttud profptrittte fruu 

On lit auffiles ver* fuiuans fur vnc autre pier* 
rc qui eft àReuel. 

Cdllid dumgemeret ,fldgrdntibus indique tellis 
Iro dûs dtquefocis>h*c moenia JtruBdfuere, 

Cette Ville eft fort iolic , tant pour auoir {es 
ruesfort bien départies,, vne belle place couuertc 
en forme de guirlande, & vnc rare romaine au mi- 
lieu, que pour ic$ lieux de plaifancc qui font à 
Tcntour d'icelk. 

l'adioufteray enfiiucur desApotiquaires, qu'es 
enuirons de Rebel fe trouucnt des Vipcrcs. 

De Sorefe. 

Sarefceft vn lieu à trois lieues de Caftres , pre- 
nant fon nom dVn ruifïcau appelle Sorc, & en La- 
tin, Sorhinus , ou dmnh foror, ce que prouile vnc 
belleinfcription en marbre trouuéc en faifant les 
fondemens de l'Abbaye , elle eft telle. 

Soricini Uudes Cdntemm MufdCdllentes* omnibus dn* 
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$ett eiusdger y niftfldtu ïenti rigidi dujlrdlis loeddniur 
fruclus AmdniytbimdgnusMdifrdÇtdetreligiojis.Ceme^ 
ni montes > allant tins mdnid y fruges ibiformojétujmph* 
mue cdndidiorcs. Nomtn ddt Irrhiforor dmnis y dgros ir* 
rigis y il>i pldntdtur Yitis dlhd^ nigrd relitta.lrhs dntiftid, 
gdudet Rege Fifino funddta , manet in duum , yrbs U« 
nijicd fêtlix. 

Cette infeription fait voir que cette Ville eft af- 
fez ancienne , 8c qu'elle fut fondée par le Roy 
Pépin , qui regnoit Tan 75 il 

C'eft la qu'il y a vne remarquable grotte, dite,lou 
Trauc del Calel, de laquelle à parlé le Sr.Fabry en 
fonPanchimicû, difantqu'ony void de très- ad- 
mirables figures de marbre,naturelles. 

De ce lieu eftforty Monfieur du Prcflac , hom- 
me illuftre, tant pour fes ouurages fur l'Art mili- 
taire, que pour fes aftions gencreufes, 

DeVuyldurens. 

Puylaurens à trois lieuê's de Caftres, eftdit com- 
me qui diroit,Puy de Lauriers>&mefme porte pour 
armoiries vn Laurier, fans doute ce lieu en deuoit 
cftre couuert auant qu'il fut bafty. 

De cclicu eft nati^l'Hiftoricn Guillaume de Pui- 
lauvens , Chappelain de Raymond , Comte de 
Tolofe, le Liurc duquel lefieur Catel à fait impri- 
mer au fonds du fien. 

Il y auoit iadis à Puylaurens trois ChafteauK 
dont i'vn donne encore nom à vne porte [de la 
Ville. 

De %edlmont m 
Cette Ville fut confiante de nouucau,rann7ï.' 
par Ordonnance de Guillaume de Gourdon , Se- 
«efchalde Carcaflbnne,, agUlant de la part du 
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ïloy Plulippc III. fils de S. Louys. Elle auoit efte 
anciennement fur vu Mont proche de ladite Ville 
appelle maintenant , Puech Caylou, & fut après 
pnfe fur les Albigeois du temps de la Croifadc 
qui fut faite contre eux. 

Ccli'eus'eft rendu confiderablc par la produ* 
&ion de quelques hommes illuftres , car Corras, 
Se Beraud en eltoient natifs, c'eft le heu ou mourut 
Tan 1566. Guillaume Rondelet Profeflèur au Col- 
lège de Médecine de Montpeher^qui a compofe va 
Liuredoctc en Médecine , &vnautredc lanaturc 
des poiflons, il mourut pour auoir mangé des fi* 
guesmauuaifcs. 

Ez enuirons de Realmont y a vne mine d'argent^ 
& Yiie de Vitriol blanc. 

De ^oquecourle. 
Roquecouibe qui cft à vne lieue de Caflres cft 
appelle Kjtfes Cnrud , e> CafielUnU de ^ojuacorta, 
on y void les mafuresd'vn yieux Chafteau, ou 
quelques Comtes de Caftres ont fait leur demeu- 
re. Ccft vne Ville dont les habitans s'occupent la 
plus part a faire des bas,bonnets,& autres ouurages 
de laine, elle cftoit baftie de fapin comme Caftres 
à caufe de l'abondance qu'il y exi auoit en ce païs 

anciennement. 

Prez deRoquecourbefctrouue de l'ocre, Se de 

la pierre noire en abondance. 
• On a auffi remarque de longue main que les ha** 
bitans de cette Ville font fuiets à des charbons 
qu'ils appellent,lou maluat , & leur façon de les 
guérir cft d'empefeherde dormir le malade durant 
9. iours, pendant lequel temps les parens du ma-, 
lade fc vont fort rcftoiiir chez luy 1 wnt à boire 
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manger qui chanter ôc danfcr,pour le garderie 
dormir. l'impute ce mal a ce qu'ils font des pre- 
miers par les mains dcfqucls pafTc la laine qu'on 
tire en cepaïs des brebis mortes , à caufe qu'ils ne 
fcferucntprcfque d'autre laine en leur lanilîce : or 
la plus part de ces belles meurent de maladie con* 
tagicufe. 

De BurUts. 

Le lieu de Burlats cft nomme r'dU de BtirUte y &* 
BurUtum, parBernardGuido, il cft enfonce entre 
plulicurs montagnes qui abondent en plantes rares 
& vtiles qu'on vient vendre à Caftres aux Apoù* 
quaires. 

Près delà, y a vne montagne de difficile ateez, 
ditcà caufe de cela , la montagne de Paradis, elle 
cft arroufee du raifleau de Lignon,& eft pleine de 
marbre, & dé plantes rares , defquellcs ie donneray 
yniour au public le catalogue, s'ilplaiftà Dieu. 

Dorgnc* 

Borgne cft à deuxlieùes & demie de Caftres, & 
n 5 à rien de notable qu'vnc fontaine , qui outre 
quelle guent lagale,& autres maladies du cuir, 
a ie jîux & reflux comme la mer, fur quoy noifs 
pauuonsdirc que les Philofophes ont efte autant 
gehenez à en raifonner , qu'Ariftote à chercher la^ 
xaifon dii reflux, que TEuripe a par fept fois en vu 
iour,mais fans entrer en dcfefyoir & s'y ietter de- 
dans comme luy , l'art nous a>fait voir cette mer-' 
ucille,en desfontaincs artificielles de fer blanc , #s 
le* Ingénieurs decetempsontttôuuéfans y pen- 
fer cette raifon que les anciens n'auoient peu dé- 
couurir. Carondifpofe vn« fontaine de fer blanc 
ayant vn tuyau perpendiculaire au milieu, qui 

aboutit 
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âboutitfurvn baflïnqui a vn petit trou au centre, 
& on pôle le baflîn fur vue aiguière , de forte que 
le baflin ne peut tant verfer d'eau commeil en re- 
çoit, & ainfï bouche le conduit Je la fontaine , le 
l>aflin après ayantmisletemps neceilàire à fevui- 
der la fontaine reprend air, & verfe de nouucau 
îufques qu'elle bouche derechef le baflîn , Se s'ar- 
tefte comme la première fois, Se cela continue ainfi 
toujours. 

Prezde ce lieu deDorgney a vnemine d'Orpi- 
ment. r 

P* LAHtrec. 

Ce lieu eftàdeuxheuës de Caftres, il eftforc 
ancien, ainfi qu'on le peut'iuger par vn aucien 
Temple de Ccres Elcufmequi y eftoit , dit encore 
par abulion, Montlaufi , ce qui eft au mefme lieu 
qu'eftoit le fort Chafteau des Vicôtes deLautrec. 

Il y a vnc Eghfe Parrochiale de fatnet Rciny 
fondée par Charlemagne, & vn Conuentde Cor- 
dchers tonde l'an IiW. duquel le Choeur a efte baf- 
ty par les maifons de Bearn Se Foix, Nauarre, & 
Comengc, comme leurs armes qui 1 s'y voyent en 
boflè le tcfmoignent.Bcrtrand Vicomte deLautrec 
leur fit aufli vne pention de cent hures par an , on 
ny void aucun tombeau de conftderable que le fui- 
•uant,qui y aefte tranfportédu fufdit SainftRcmv. 
^tnno incarnationis leju Domini 127p. 3, nona\ Ju'lii 
tWtt Tondus de fréto yeUri.cuiut dmmâ. \etuie[ut in 
fier, ^trnen. iffefccit conjlruere hoc fepulckrum 
nnno yuo fuf>r4. 

Il clU notter que Nic.Sanfon excellent Geogr, 
s'efl: pris gardeque les peuplesdits parPlinc,& au- 
tres CAmMcflri Ailantid, font vers Lautrec , C*m- 
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toleflri Cononienfes, vers la Caunc , IkCdmholefl/i 
heleuteri,vcrs Alby, ce qui n'apportera pas à mon 
aduis peu de iour à dcfcouurir les antiq.de ce pay s # 

11 s'y trouue du Marbre & des Limaçons marins 
blancs, & noirs, pétrifiez, en tres-grandc quan* 
titc. On les tireà coups de marteaux dvn Rocher 
qui cft proche de la Ville , les gens de ce lieu les 
appellent de pardons , c'eft vnc chofe bien cftran* 
ge qu'es lieux efloignez de la mer comme celui-cy f 
la nature produifc du coquillage, Sconncpcurdi-» 
rc fur ce fuiet , finon que quelque conftcllarion 
apte à la génération de ces coquilles , fait là, le 
mefme eftet que fur la mer , mais à faute d'eau fa» 
lce , elle ne les produitpas en vie , ou il faut dire 
que ce lieu à iadisefte ; mer, ou que le déluge vni- 
uerfel lailla en cet endroit ces limaçons, qui sy 
font depuis pétrifiez par la fucceflion du temps. 

De C ducs Itères. 

Ccft vn Chafteau près de Caftrcs , ou il y a de 
belles grottes naturelles, & de congélations, com- 
me aufïïvne quantité incroyable de croyc blan- 
che excellente. 

Vauteriue. 

C'eft vn Chafteau ancienà vne lieue de Caftrcs 
q ji fut pris par le Comte de Tolofc,rani22,6. fe«* 
Ion Guillaume de Podiolauro. 

De S. Amans. 

Ce lieu eft à quatre lieues de Caftrcs. fur le che- 
min de Montpclicr , il s'y trouue du Talc, Se vne 
montagne fi haute, qu'on en defcouure la Mer Me- 
diterannée, & dans le heu y a des fours ou on trou* 
ne vneinftn.tcdcferpens en plein Hyucr, 
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* DeldBruguiere* 

C'cftvne petite vrllc diftante deCaftrcs d'vnc 
lieue, ou ontrouue dcsMarcallites,& charbon de 
pierre le long de l'eau, à vne arquebufade de la 
Ville. On dit auffiqu en cette Ville fut trouuévn 
fcrpcnt ayant yne pierre Cnftallinc en forme de 
pyramide , fur la telle. 

p€lûmhers ê 

: C'cft vn lieu ancien , d'où fontfortis de vail- 
lans hommes. C'eft là que mourut Laurens Iou* 
bert, Profcfleur en Médecine, & Chancelier en 
rVniuerlité de Montpclier Tan 1582, 

le trouuc auflfique ce fut le refuge de ceux qu'on 
appelloit les bons homiTies,qui furent condamnez 
par vn Concile tenu a Alby, l'an 1176* 

De GuitdUns. 

Près de S. Paul, dit, de Cap de ious, c'cft à dire 
de cdpite louis, eft vn lieu, dit, Guitalens,touchant 
[ lequel m'ay ant efté communique vn mémoire an- 
cien qui fait voir l'origiac de fou n®m, ie n'ay pas 
voulu manquer à l'inférer dans ce Chapitre. 

Jntered Cdrolus c'cft à dire Charles le Chau- 
UC ) in fyltum >durenfem &* fdgtim dlbitnftm illi 
édidcentemmittit mille quingent "os équités Cr quinaue 
mil lu peditum , f /*i c<fas,mdnfos y YUUs,oppidd mulu 
Cr alijuas cartes funditus eutrterunter Çtne delettu >i- 
ros CrfoemwdstrucidMrHnt, Uptiuos taoqudmperdutL 
lespdtHnilodfÇxerunt) Crdnm mdgnd firdge fdftdre* 
ditnm pdrdUntyGdldoinHS Epijcopus ^Ibicnfis iunfth 
topiis cum ^ilphonfo ydlrefto feniore Mdndelurgico Câ+ 
firenfî Montsnorum , in Cdrlomenfes rdgdntes Crin* 
Cdutos inttpferuBt o* in trdnÇitu yddi Morini fiumtnti 
^AaétL ddinternaiontm deleuernnt > lté 1t pene omnts, 

x , 
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dut ferre y dut fluuio , dut fufpendio perierint , Cr ex in* 
defddum Morinum, noudmdcceptt denominationem, 
O hodie in memoriâm jujpenftenis nojirorum , *)>ocAtur 
Itddum Tdlionis. Ex manujcrtpto cdonis Entrent dnnb 
S44. 

Par ce mémoire il appert comme Giutalens s'a- 
pelloit le GuéMonn auparauat,& fut après appel- 
lé, Guc de Talion, &aprespar corruption Guita- 
lens , parce qu'on rendit en cet endroit la pareille 
à cette armée qui auoit fait beaucoup de mal à ce 
pays. 

Ce licueftditdumot,ri^ifj Cdfdris,Sc ©natrou- 
uedepuispeu la harangue qui fut faite à Iules Cx- 
far , mais îc ne l'ay peu encore recouurcr. 

Il y a plufieurs autres lieux aux cnuirons de Ca- 
dres, defqucls ie pourrois parler , mais pour efui- 
terla prolixité, ie les pafferay fous filence , remet- 
tantàma féconde impreffion à en traiter plus au 
long , me contentant de dire pour Je prefent qu'il 
y adeficxcellcns Artifans,en plufieurs des lieux 
fufdits, tant en fer, qu'en autres matières, qu'on 
leur vient achepter de bien loin, toutes fortes cTou* 
tils , à caufe de leur bonté particulière. 

Et pourhure lafin,ic diray comme nous auons 
a nos cnuirons des lieux de piaifance dépendans de 
Caitres, qui font tres-delicieux, les vns naturels, 
& les aurres par artifice, entre lcfqucls font,Gayx, 
place de Mcffirc Louys de Cardaillac , Comte de 
Vicules, qui n'a pas de pareille pour les beauté* 
naturelles, & le lieu de Crins qui cft àGrauhct ap- 
partenant à Mr. le Comte d'Aubijous , pour les 
•nerucillcs de l'Art, car ou y void tcut ce que Far* 
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tificeàpeufuggerer de rare aux Ingénieurs tou- 
chant les înuentions hydrauliques , & les plus 
excellais urdinicrs y ont 1 aille à la pofteritc leurs 
chct-d'ocuurcs , îe veux dire tous ces beaux par- 
terres,lab) mites, planchers naturels, berceaux, & 
cabinets qui donnent tant de fatisfa&ion à tous les 
ieus, qu'on teroit en peine de dire quel cft cclujr 
de tous cinq qui en reçoit plus de volupté. 

appendice jContenânt pluftcurschofes remarquables fui 
ânoient eJN ohmifes dans les deux Hures des 
tntiftiite^ deU Fille de Cajtrcs, 

Chap, XXII. 

Omissions du premier Livre. 

C'Eftla couftumedes Hiftoriens , comme on 
peut voir dans Sain&e Marthe Se autres, de 
mettre à la fin de leur Liurc , vn Chapitre d'obmif- 
iions, parce qu'on recouure toujours quelques 
mémoires qui concernent les matières qu'on a tau 
tes imprimer. Or m'en citant arnue dcmefmesji'ay 
adioufte ce Chapitre pour y placer les remarques, 
fumantes. 

A la page fur lafïn, auant ces mots, Thcodo- 
ric eftant mort,lis,cecy. Ce ïhcod.Roy desGoths 
gift à TEglife de S. Vvaft, auec fa femme Doda, 
auec cette mfcnption fur leurs tombeaux. 
J^ex TheodoricuSy diténs^t ^erus Amiens 
Nos ope multimod* y iàcethic cum coniungi Vodd 9 
l^egis Urgâ, minus Cr prtful yindic'unus* 

x 3 
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Nobis Kegdle dxnt tus Pontijicdle, 
In deciesnono cum quinqudgics duodene 
t/fnnodefunttum) jeu thune qui quatuor dddcû 
Sttdlegishdc hord> Vominum pro Kjtgihus ord, 
Muneribus quorum Jldt Vit a Dt'xfdmulorum. 

Page 6. 1. 31. apres ces mots , & le défit entière- 
ment , a efte obmis de mettre, que Clotildc femme 
d'Almalric, gift àParis>enrEglife de SainfteGe* 
neuicfue, presde fes pere & mère. 

Page \oS\v.*i%.QodonuvdU ainfiditedVn , ho- 
me appellcGodo, qui céda lcsdroits Seigneurial 
qu'il y auoit au Chapitre de Cadres, 

Page *8 # & jj. au lieu de Scucratus, lifez, Scue- 
racus, car c'eft vnc erreur du Sr. Catel, qui s'elt 
failly, parce que les anciens faifoient le C. com- 
me vn T. ' 

Page a8. au commencement^ lifez , le vnzicfmc 
Abbé eft Pctrus Ifarni. 

Page 3 9. à la dernière ligne , lifez , Philippe de 
Brucriis, félon Vne vieille reddition de Comtes fai- 
te à la Comteflc de Gaftrcs , fc qualifie, miles 
(c'eftà direCheualier,)Pow/««5 de Riucllo, o»gu+ 
htrndtor Cajlrenfts profuprddiftd Comitiffd. 

Page 4i.àlafin > Iifez,cccy.CeIacqucs de Bour* 
bon eftoit en telle confédération, que le Roy d'An- 
gleterre, Edouard, qui le tenoit prifonnier , Tan 
1360. parle deluy dans le traite de Paix, fait à 
Bretigny, en ces termes. Et par ce que nousfçauos 
bien de vcrité,que noftre coulin , Mcfïîrc Iacqucs 
de Bourbon, à toujours mis peine à ce que accord 
fut fait, entre nous & noftre frerc de France, en 
quelque eftat qu'il foit, rançonne' , ou à rançonner, 
nous le dcliurcrons fans couft, & fans frais , : cnh 
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Ville de Bologne, mais que le traiftç' foit tenu, 
amfi que nous icfperons qu'il le fera. 

Page 46. au commencement , après ces mots, 
Henry IV. doit eftre mis cecy. Louys de Bourbon 
fils de Iean, & de Catherine de Vendofme , gift à 
FEglifc de Sainft George , en la ChappeUc de no- 
ftre Dame, auec cette infeription. 

Cy gift haut 8c puiflant Prince Monfcigncur 
Louys de Bourbon , Comte de Vcndofmc, & fou- 
ucrainJMaiftre de France, fils de tres~picux& ma«« 
gnanime Pancc, Monfcigneur Iean de Bourbon, 
Comte de Vcndofme,de la Marche, de Cadres , & 
de Ponthieu , & de trcs-excellente Dame , Mada- 
me Catherine de Vcndofmc, Comtcflèdes lufdits 
Comtez , lequel Monfcigneur Louys deceda le ci* 
de Décembre Tan de grâce 1447. 

Ejfitdphes defes deux femmes. 

En ce mcfmc fcpulchrc gifent trcs-exccllcntes 
& vertueufes Dames & Princcflès , Blanche de 
Roucy , Gomteflè de Vendofmc , femme & efpou- 
fc première dudit Comte Louys de Bourbon, Se 
Ieanne de Laual , qu'il cfpoufa en fécondes nopees. 
Elle mourut en fon Chaftcau de Lauardin, pre's de 
Vendoûne, le 18. de Décembre 1468. 

Le fufdit Louys de Bourbon eut aufïî de (a fécon- 
de femme, vn fils nomme Iean, qui fut marie à 
Ifabeau de Bcauucau, ils gifent tous deux au mef- 
mefme lieu,aucc Epitaphes, 

Page 47. 1. 24. On void encore l'Epitaphe delà 
fufditc Ieanne, dans l'Eglifc de TAnnonciade de 
Naplcs, félon Boffius ,& Scipion Ammirato qui a 
fait vn Liure exprez de la vie de cette Reyne , par 
lequel on apprend qu elle fut fi inhumaine , qu'a* 
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près auoir cfpoufc fokmnellcment le fufdit îac-* 
ques de Bourbon , non feulement elle k chaila de 
Ion Palais,mais aufli le tint en prifon dâs Ton Cha- 
lteaudcLouo, incitée à ce taire par Sforce Sei- 
gneur Ncapolitain pour lequel elle auoit de tres- 
tortes inclinations , mais Iacques en eftant enfin 
dcliurc parrinterceflion du Pape Martin, eilaya 
de faire la guerre afafcmmc ) & vendit à cet effet la 
Ville de Tarente à Antoine Vrfin , Se fc deftit auffi 
de diuerfes Seigneuries qu'il auoit au Comte de 
Caftrcs,mais ce fut en vain, car il ne peut re ce- 
uoir du fecours des François qui eftoient pour lors 
allez occupez contre les Anglois , or le Pape vo- 
yant les îuhumanitez de cette femme , fit don du 
Royaume de Naples à Louys d'Aniou, àcàufe dc- 
quoy cllcappellaAlphonfcRoy d'Aragon , & l'a- 
dopta pour ion fils, aftin de l'obliger à s'oppofer 
audit Louys, niais Tefp rit inconftantde cette Rcy- 
ne ioùant toufiours fon perfonnage fît que s'e- 
ftantlaiTéc d'Alphonfe, elle appella fon frerc à fon 
fecours contre ledit Alphonfe, & s'eftant fortifiée 
dans Capuana adopta fon ennemy Louys d'Aniou, 
qui y regna, mais non pas paifiblement, eftant 
toufiours fatigue par Alphonfe. Enfin Ieanne luy 
furuefqmt, & eftant morte de tnfteflc pour la per- 
te de fon fils adoptif , elle fit héritier Rend d'Aniou 
Uucdc Lorraine frère du dit Louys, nonobftant 
quoy Alphonfe s'empara du Royaume, & en ioùic 
yar contentement du Pape Eugène, voire mcfmc 
fon fils baftard, Fernand,cut ladifpenfe de luy fa c* 
céder, cette hiftoire s'eft recueillie de Collcntttius, 
Ainmirato,& des Archifs de cette Ville r 

omifsiens 
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Omifsions du fécond Liurc» 
Page 6. auant le titre des frercs Clathrcz , lifcz 
ccev. 

L'an 1030. Le Roy Robert eniioya deux Moy- 
nés pour reformer le Conuent defainft Benoiitde 
Calfres, nommer Agefil& Reinal, & ce à la fol-* 
licitation de Guillaumc,qui ayant efté Moyne du* 
dit Conuent, fat après Abbc de Dijon , & enfiu de 
, iainft Germain. ' 

Page 8. auant le titre desCordclicrs lifez cecy. 
Touchant ce tranfport de Relique de faincl Vin- 
cent dont il a cfte parlé dans ce Chap. fc voyenc 
les vers fumans dans Aymon le Moine, que l'infc- 
rcray îcy comme nccciEures à la confirmation de 
cette Hiftoire. 

Bis ^tudringentis, decies, yuinifjue Trolutis, 
Qudtuor injus fuper citlis^ à prtfulc chrifîo> 
yirgmeo Jcmftr^ue Ucrodc gtrminc ndto i 
i/ttiddldtitfucrAt tdli de nominc notus 
In Cdflro Monuchns , communi lege proUtns, 
^itfie fdcerfdnèligcjfdns Aronis honorent, 
flic y no Comité dfumpto , pcrpejfus dmdrs 
VUtrd^fcdÀn dulccs conuertens cunftd fdforcs 
InfUtitjLuddfler qudndojuc rdlencid Ctuem 
Quofc fufciferctjpcregrino funftns dgone. 

Et ailleurs. 
Ctfdrin dugujid Senioris fraude reliclà 
Omifns nec non dlijs, ob dicerc longunty 
Ad Cdflrum lelUm fdtris celldm Benedifti 
ferncnUt chriffi Mdrtyr.Lcuitd^ue fdnfÎHS 
Culus en Kduentu y fuerint ^udgdudxdy nulles 
Ord (rcrens centnm poterit depromere >f r£i*. 

Vaçrç xy Aprcsles Rcliçieufes dç Stc. Claire oç 
Caitres,mets cctiltre.&c^ * 
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pEglifedt S. HjlUiriy du lieu de ïregeuillc pris ic 

<djires 9 

le n'auois rien à dire de cette Eglife , mais 
înayant efte communique lctoinbtfauïumantjqui 
s'y voyoït iadis,ic ne 1 \iy pas voulu obmettre* 
Tresbiter Klbertm , tumulo condudier ifl* 
Elcgit y fpernens tituldtosfdcuH honores, 
Vt yuedt alfeondi , Wh if fixe Jlcmmâte condi y 
Nobilitate potens , tdlis fdflidit btbcr'h 
ytpdtefuftd tdmen fit Ytrtus ttntd trdhdtyte 
Hxemplo hocpdtruo, mdjluspofuit M§numcntutn 
Mdnfredus, cUrdhlbertorum fiirpe credtus* 

Et plus bas. 
Tunere eomfUto tumulart cdrmine fculptO) 
Opprimitur Cdcomorbô MdnfreduSyC^ 
Hic ideet , 6 quicumque h*c trdnfis y fi@e ptrumper? 
Trojtieytrofu'eord 3 dicendo mente pidter. 
. Pater nofter. 
Jodnnes Aliertus filial Mdnfredi , V minus de ^oqudym 
rolisprope Senegdtiumjngens hoepofui dnno 1416. 

Page do.lign. ti. Mr. Me. Pierre de Pelillon^ 
Confeillcr/ 

Page, a4.lig.a4. Guillaumede Piano, Çheua- 
lier, & Seneichal d'Eleonor de Montfort , Com* 
tefle de Cartres. 

Pagec4. fur la fin,aprcs Icande Beyne,Seigneur 
Defcrouts,lifez,qui dâs les vieilles,attesfc qualifie 
toujours, guberndter fortalitiorum Vomini Comitis 
Cdfirenfis , &auquel le Comte Bouchard de Ven* 
dofmc,fit don Tan 1368. dans fon Chafteau de Ro* - 
quecourbe , de tous les droits Seigneuriaux , qu'il 
auoitaulicu deVianc, & ce pour les agréables 1er* 
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tlîces qu'il dit auoir rcccus,&receuoir tous les iours 
de luy , qui auoit fouucnt hazarde fa vie, pour 
la conferuation delafiennc. Cet artc fut retenu 
par Vitalis Sabateri, Notaire & Clerc delà Trefo* 
reric du Comté deCaftrcs. 1 

Et vn peu après, lifez, Robert d'Efcrouts EC 
cuyer. 

Page af. lig. *8. Guillaume de Lotis eftoit luge 
ordinaire, Tan 1311. & Bernard Saille Tan 1312. 

Page 16. lig. 14. Tan 13H, Raymond Gauau- 
dan eltoit luge d' Appeaux. 
Page 41, lig. 16. les armes de Monfieur de Bonne, 
font les mefmcs que celles de Mr. de Lefdigmcres 
qui eft auffi de Bone, à fçauoir vn Lyon rampant > 
& trois rofes en chef. 

Et les armes de noble Marquis de Gcp, fieur de 
Sauuian, font trois Croix d argent , en champ dç 
gueules. « 



FIN 
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F C r £ / l Z> £ J INSCRIPTIONS 
Romaines ,&* autres anti^uite^ âtt Languedoc^ M 
C?- ennironSjqui ri Aiment peint efti 
encore imprimcts. 

PÀrcc que plufïeurs Infcriptions antiques, Se 
autres remarques notables me font toipbcc? 
entre les mains , qui n'ont point efte données au 
public par Poldo,Graflèrus,Catel , uy autre ami-* 
quaire quiaitcfcrit du Languedoc, & parce que jc 
fçay que plufieurs en tirent de grandes vtiiitez 
pour l'intelligence des Autheurs, comme le témoi- 
gne le Commentaire de Leumus Torrentius fur 
Suétone, les ocuurcs de Lipfe*, de Lacerda fur Vir- 
gile, & autres qui s'en sot très vtilcm'et feruis.ïay 
creuque ic lesdeuoisinfçrcr icy, veu que les pier- 
res de la plufpart «dans perdues , leur mémoire 
s'effaceroir entièrement de celle des hommes. 

Ut Ni [me s „ 

La Ville de Nifmes eft fort ancienne^ car elle fut 
baftiepar Nemaufusfils dHerculc a caufe dequoy 
' quelques vns l'ont nômée Heraclea.. puis les Ro- 
malins y ayans çhuoyc vne Colonie qui auoiteilc ™ 
cnEgypte,ilsy feafti lët beaucoup de fuperbes édifi- 
ces , comme la maifon quarrec , tour Rouma- 
gnec'eft àdire tour Romaine , 8c le Pont du Gard 
affin de faire venir à Nifmes vn tôrrent qui repre- 
fentaft: le Tibre, voulans rendre Nifmes femblablc 
à la Ville de Rome ? aufïiy auoient ils fait vn Ca* 
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pitole, & vn champ de Mars. Et en mémoire de 
lcurCofoméîls^inircntfuf je Pont du Qardvne 
telle vôi lée pour représenter la Deeile mais on 
ne voirai tourne magnifique Pont d'autre inferj- 
pnon que ces trois lettres A. E. A. & firent battre 
beaucoup de médailles, ou onlit ces mots. Ço); 
Nem. ceci dire Colonia Ncmaufeniis, fur lafigu- 
rcd'vu Crocodile attache à yn Palmier pour re* 
jprefenter Je pais d'Egypte d'où ds venoienr. 

On void autfî à Nilincs f Amphiteatre le plus 
tntier .de tous ceux qui refont , il y fut bafti 88, 
ans après la Paflion de Iefus-Chnlt , à^auoir du 
temps de l'Empereur Hiydrpn-qui l'édifia en mé- 
moire de Ton fils Antomh le débonnaire , &de 
Plotmc fa femme, en quoy fe void l'erreurdu peu- 
ple qui aucufeque les pierrpsfenduè's qu'on y voici 
le fendirent de Ja forte loi* que îefus-CJirjft pa- 
tifloitfurla Croix, vcuqn'if n'ellwt pas encore 
baity,& les d,eu?S vifaees qu'on void au reuers de la 
nicdçiiIJelufdite peuuan Je confirmer 9 veu qu'il* 
repreientent Antonin & Vcrus frercs, auec cette 
infcnption.Iixip.D,F.cct.i dite, Imptruerts d'un 

fr*tres,CQiïiciiifont qi|»lifiw dam leçloysRora. 
ce qui montrç eiûdefnwein ]a foijrç de ceux qui US* 
îcrprctentCo/, tfem.Colligauit nemo, entre lefqucls 
eft Par^ijT,& expliquât le ttutften faueur Au- 
gufte. Imf. D. F. ImperAtQrdivi filins. 

Voiçy niaintenant les infcrjptions quci'ay peu 
raniaflfer touchant cette Ville, qui ne font point 
imprimées^ fours. ; 

ii L. Letius Ma.rulms ijiijj; Vir, Aug. Se Dec tir. 
Ornam. V, F, 

2. T, lui Nicolïrati. Iulia Nice Fratri Pienufllme. 

v 3 
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3. D. M.Scx.Iul.Sex.F. Vol. Nundki.F. &lnl ê 
Optan. Fratns Se Iuhz Optatae Socoris Alcimiu 
&Marcion.âc Euangclia. Lib. 

4. D.M. C.Munni Euphcmi Scx. Caratius O* 
nefimus & Cambaria chryfantcamico optinu 

J. D.M. Satulli Hofpitu Fauftina Vxor. 

6. D.M. Vcdix Mufar. 

7. C. CafclliVol. PompcianiPrxf.Fabr.ini. Vir; 
iur. die. Prxf. Vig % te arra. Àntomac TitnUe 
Vxori. 

8. D. M. Attix peculiari*. q. Iulius Attianus 
Matri optim. 

9. liait Virg. Aug. L # Valcriô Vol. Philumeno. 
Carrario* 

10. Hortcnfix L. F. Honorât*, Sulpicia* F« 
Honorata. Matri piiflimre. 

1 1. M. Allius Vitalis teftamento rogatus. 

12. O&auio Scruato. 

13. D. M. Vlpiar. M. Fil. Theodote Pantulehis 
Anatcllon & M. Vlpius fucceflus heredes Fœminas 
Kariffimi cxcmpli. 

14. D.M.Lucilw. L.FiliarfecundilkrP. Aftetius 
Saturninus. Vxori Kariflfimx quae SccumVixic 
annis.xx.JH. M.H.-RS. Sccundillafalue,Luciha 
Luge t. 

i). D. M. T. JEtmXio diodeti Senucia Maxima 
Marito optimo& Kariffimo & pïentifïïmo. 

16. D. M. I. Valenus primi. T, Iun. Triptofae 
Viua Fcc. 

17. D. M. T, Terri Pauli Primigsnia Aurélia Vxor 
T. Tertius Verecun. Lib. 

18. D.M. D. PalToni Patcrni Sex Patfôn. Patcrnus 
Patri Optirao & Seucria Scucrino Marito Karik 
fimo. 
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!£. L. Iulio. F. Volt, nigro. liil. Vir. Ab. Aet. 
luiïl. Vir. Aug. Cor. Nemaufens. L, D. D. D. 
ao. Paterno. Sexulu. Fil. & Armilix Phaebe Atu- 
ri. Patcrni. 

th L. Elidonto Titullino ElidoniaHvçia vxor. 
tu D. M. Titix amabilis M. domitius. . . Apa- 
lis Vxon optimx. 

&3. lui. D. F. Marfclla Viua, fibi pofuit. 
C4 # Dis mambus. Ti. Comini Afprcnatis. 
cy. D. M. C. Iulii. vcn Yatim Callitychx marito 
de fe benc mérita. 

a 6. D. M. Pufonix Pcdulx P. Pufonius Pedo 
Alumnus. 

%7. D.M. (^Cxcilio.RuffinoP.Fauftx Cra- 

gonis F.M.Q^ Cxcilio Fauftino F. Q^CxciIius 

NundinusParentibus,vxori, filio, fibi. 

s8. C^. Cxcilio Nundino, Sytyche, vxor refti* 

tuit. 

ajj. Sattix Mirtalcs Maximia Caluina matri. 
30. Caluini Mirtaloris Maximia Caltiina Patri. 
ji. D. M.liiiil. Vir. Aug. C. Vetti Ermctis Iulia 
Eufcinavxor. 

5 a. D.Pompeio Homuncioni Patri. 

33. liiil. vir. Aug. T. Kari fotrichî Scrana vxor. 

34. D.M.LL. Aponiani Qui vixit Ann. X. M.6. 
ï>. n.Macria pnmula foror Picntiffimafratri. 

35. Scx.Adginnius folutus &Adgenia hcinilla Pa* 
rentibus. 

36. D. M.Cn.Pompeii. Primitiui Firmia Helpis 
Marito optimo. 

57. Diismanibus C. Seni Pyrami Ti. OeciaPe- 

rcgrinaSibi& viro.V. F. 

38. C'Vafrio. L.F. Vol.Luflfori C^Col. 
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39. D. M. Scx porcii Scwcii Scx. Por. Èaccliyluf 
Amicus. 

43. D. M.Aurclia Crcflcntina Coniugi VJ.Pïo- 
dito Cum quo Vjmî annis XI. pofuit. 

41. D.'M.T.McffiBclimV.S.P. 

42. D. M. Sccuiidmx Pnmi. F. S. Propertiui 
Epapra vxori. 

43. D.M.BlaifiaeScx lib.Hygix. 

44. D. M. Aredmfx Charis. Contubernal, 
43. Sexto nielio Honorato Filio. 

46. D. M. Terril Sanimil. Vol. ran Ç^. Ncm. & 
dccur.ét fammix Atticix vxor & Hortcmii Fii.T„ 
F. 1. 

47. liiiil. Vir.f Aug. Thitulîus Sibi & Saturne 
vtat.* fil. Marri. V. F. 

48. Valcriaf Q^F. Sextinx Flam. Aug. 

49. D. M.TertiiPompei Matenn Ciuis rci Iulia 
attici L. Marito Optimo Et fibi viua pofuit. 

50. D. M. Lucio Iulio Nicandro P. Rccilia mène 
îafieconiugi încomparabili pofuit. 

51. Mémorise Lîcimx Decumanx Scx. Liciiuus 
ïninxus vxon Et Licin. Titullus Matii, 

52. Dismanib.ScxDornit.Sparil F. Scx. N. Ca- 
mus. L. 

$3. bis manibus. Valerix Valcri fil. * 
54. t>. M. 1. Sabini Quintiliani L. Attecius^or- 
nclianus Mxrcns. 

jy. Atux EuphcmixQux V.an. VI. M. V. At- 
tius ÈpaphroclituS Libcrt. Dulciffimi. 

56. D.m.L. Iuli Nignm L. Iulius pccuharisLi- 
bert. Optimo Et Picntiffimo. 

57. D. M. Erotis L. Iuln. Iuliani Tcrph. Hc 
Contubernalis. 
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JÏ. D. m, Valeriae Oftauix Valciia Vcra Faix 
Picntiffimar. 

59. Pediac Hclpios Pcdia Filina Fil. matri PientiC. 
iiinar, 

60. Iuliae Honorât* Ruftica. T. F.Honorata mat. 
6r. D. m. Zoés CaecihaHclpis filiac Piiflunae Et 
fubftitutus Contubernali fuae. 

6z. D. M.Publicix Aphrodifx Scx. Iunius Pauli- 
nus Vxori Karifïïmae. 

6j. D. m. Vinuciac Montani F. Scruatae C. Quia* 

til.Eutychus Vxori Optimx. 

64. D.m, Cuius Dcdicationcra Se Clapci fuixi 

dédit. 

tf;. Fulgur Conditum Diuom. 

66. Olo Ncmaulb Marius Patcrnus Propatri V.S. 
1. K 

67. Mncmofine mclodcs.L. Iulius Iuftus Contub. 

68. Ribunae Suauis Sibi & fuis T # F. I. 

Aw Kicomtt d'rfeç. 

69. Sexfomptiui. i.cognomiue p*ndus 
IZuoius. &».hoc.*y. *uis. contigit. efc folum 
JEdicuUm. hinc. numphis. pofuit.^uid fdpius tjfus. 
Hoc.fum fonte, fenex.tâm ùene 9 yuam, lutte ois, 

A Chàftcâu, Hcntrd. 

70. Ab # Tnb.nail.Cor. 

En Arles. 

71. D.M.Dulci(ïîmo& InnoccntifT Filio.Tanno- 
nio. qui vixit. an. VI. M. VI. D. VI. Tannonms. 
EtValeriana parentes filio Cariflirpo Scomnitera- 
porc Vitx fuae dcfidcrantilïîxno, 

72. D. M. Caeciliae D. Erpuhx Defignatâr. Col. 
Dea. Aug. Vol. ann, xnii.menf. H. D. V, Mari- 
tus, Vxori piitfunar, 

2 




il 4 Infirmions] 

73. D. M. iEcorix glycerae JEtotms Hcrmel 
coni 112:1. 

74. D. M. T. Valeri Dion) fi Valeria Carif. vxor. 
& Valcn Marccllus Et Fcûcio patn puili 

tÀtmonx&tctnit. 

TirAnt d'Krlèi i S. jcmy. 

75. D. M. Mctiliafc Piotidis Matri Birbilitaii 
Lûdnar. 

77. M # Scuerius M. T. Fabalator flam. Rom. & 
Aug. lui!. Vjr.Ponc. Col. Rei. Or. Âpollinar. Sibi 
& Garcia- Carci.Fil.Pater Tii Optimx vxori. 

78. Kï. Fiontojii feupor. liiii). Vir. Aug. toi. ïu-» 
liaAag. nquis fcxtis Nauicularum. Mar. Aurel. 
Curar. ciiifd. corp. Patrono nautanim. Drucnti- 
fcohnn & clarior. corp. Eniagincnfum Iulia Nice 
vxorConiugi CanfTum). 

A Nirlsonne ,fous le pied iïcfld d y ï»e StAtué. 

79. Gcmo Patroni. 

80. C.MaruliusC. F. Pap. Rufus Vmbcr ex de- 
curialiftcnuai viatorum qu^efl. Fecitfibi &fuis, 
4i. .Jïibiprœtauo redeat féliciter âmnis 

Semper tXJAtili l>nà regàtur ope 
Et dur i mortis facrAtcs Udcre M*ncs 

Ecce monent U'gei e>' huij *\mbrA rogt* 
S:. Nec iuffa telbmentum ncque voce rogata," 

Sed piapromeiitis {ponte ftia pofuir» 
P.Licinm..lvllaH.M.H.KS. 
83. Q^Vbms. Q^F.maximus Capito L. F. P. R # 
II. vir. aram Volcano M'acena Q^aram. fapien r 
dampifeinam. CX IX. D. D. de pecunia publics 
faciend.a cur. O, Vbius F.Maximus probamu 

FrÀçrment. 
2 4. ... needuro um dolcasokittt 
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Ifc c tilt ntt nolis aternum Viuereyerum 
Q^uod f ueri occidimus jat4 ft&rcndd put** 

Dum jis in Vit* dolor eftdmitttre Vutin 
Dnm fimulocc'idimusQjnm&dïfficus 

Orbcm (ublfgefi h*l?easdnm >wis adortum 
Q^HtdydlcMt nulU cfl diuitis ambitio. 

85. D. M.Etmcmonr xtcina: Iuli Zofi(ii.i iuuenis 
innocentiftimiqui vixuanius XXX. M. I. D. III. 
fine vllaanimi lxiione melius Zotlmas ^atci inic- 
licifTimuMnu£IIonccius4ccçptus&: hbi viuus po # 
& fub afciadedic^uir. 

86. D.M. Mihu& mémorise pternx Cornclio vi- 
olon ver. leg, XXII, Cornciïa Paulina coniugi 
canfTimoquiyixumin^.XXXX. fo£ vlla anmu 
lxfioiîcpQncndum Cnra,uit:& fub afcia dedicauit. 

87. D.m. P. Pnmius Elcctiauub.P. Primï Cupit. 
Lib. qm.vthabcrctVmuiiibi pofuit Se fub Allia 
dedic. dojTiui xternar, 

88. .D. M. Et quicii xterns Cocnal^Aulinx 
coniugi. KarifTinue M. Iulius Fortunatus& iibi V U 
uus. Poi)cad>un Cijr^t & fub Afciadedicauit. 

89. D. M. Q^uictixtccnx'. T. CaflTi Luanuli nier- 
çator. Ceflor.&CaCïia vcratia tilio dulciiTuno Et 
iibi Vuu Poftcrifquc fuis teccrunt Et fub Afcu. 

P. £r, : - • pi:, .t,>iliV*J 

,A Scrnhdc. 

90. Philippus Àrchitcftus M*ximus hic (juis eft. 

91. Iulius Valcnaïuuuil. XX. Bntannu .Bcn.Aug. 
Mibtamt ann. X. menf. VII. E>ics XXV. Vixit 
anp. XXXI. menf. V. Çhes XXV. S. Iul.a. Ivl. 
Filio Sinaiffinufai;is.&-;fibi Vi.ua. ; 
9 t. Sanftitati louis # Augu^». facfiun Ucuuus 
Cacfti. F* 
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A Bczjcrs. 

93. m. Iuliofhilippo Cxfar NobiliiT.ruucntuusJ 
Sept, Fnncipi Baetcrr. 

94. Beryllus eflclib. xx. nat, Gfxc.ann.xxv.no* 
mas conmnx. Vir. B. M*r, 

De S. Gile s. 

SainttGiles âncicnfeiour dcsRovs des Goths 
eft appelle Ctuitts Aigidicnfts, ou sanfti > Se 

anciennement Hcraclca fclon Pline, 1. j.c. 3. par- 
ce qu'on dit qu'elle a efté fondée par Hercules. 

D'autres l'ont nommée Gothia* comme on lie 
vojd dans Robcrtus de Monte , Se Scptimania, félon 
Nitardusl. 

D'autres ont voulu attribuer à Nifmes , le nom 
d'Eraclca , mais il eft fort aifc de leur monftrcr leur 
crreur,Tcu que les Authcurs mettent cette Heraclea 
prés duRofnc ,or faintt Gileseneft plus prés que 
Nifmes, Se pai confequent eft le vray Eraclca, à 
quoy le grand Antiquaire Poldo s'accorde dans fou 
Liure des Antîquitcz du Languedoc. 

Cette Ville fut fondée 590. ans auant Romc,c f eft 
à dire Tan du monde 4440. 

On y trouuc encorc,tant au dedans qu'au dehors 
des marques fort conlïderables de fon antiquité, 
dans la Villcj il y a quelques mafures d' Amphithéâ- 
tres , & beaucoup de tombeaux , auec Epitaphcs 
Latines, Se Gothiques. 11 y auoit autresfois en 
ce lieu vn rare Temple des Payensà trois cftages, 
duquel on a emporté les ouurages Mofaiques, Se 
Colomncs de Iafpe,& ForphireàParis,pour l'or- 
nement du Palais du Cardinal de Richelieu. 

Prez de la Ville eft la foreft dont l'vne partie eft 
nommée la Seuuc Goudefque c'eft â dire sylm Go* 
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îVud, Se l'autre Syltu Sfirdnd ou Defpciran. D'au» 
très Tappcllcnt toute enfemble, Vélixi fLnun*. 

Cette ville cil non feulement fuperbe ponr fou 
antiquité, mais aufïi pour les hommes illuftres qui 
en font fortis, cômele Pape Clément IV. & autres. 

Elle fut ruinée par Bamba Roy des Goths com- 
me îlfc tiouuc dans vu manufent ancien , & leur 
fureur eft caufe que beaucoupdc chofes remarqua- 
bles s'y font perdues , voicy encore quelques rc- 
ftesdes Epitaphcs qui eftoient hors la Ville. 
j. D. M.Cattiae baeticar M.fuae L iul. Cattius Coi 
minius coniugi incomparabili. 
a. PiriciQlôîriioVernaauspifànus. 

Dits mdnilms. 

3. Pompei* diocenae ^Emihus Scucrinus cratforo* 
ri ratiflunar. . 

4. Mémorise arternae miti. 

j # Hic Sancius fifanus Fracardifilius requiefeit. 

De Monpelier. 

Afonpclicr a cfté bafti des ruines de Subftancion 
qui eft ^ancien Monpelier,deyWaguclone & de La- 
tes ville antique que Pline appelle Laterra. Lape- 
titeflèdu Confulatdc Alonpclier témoigne flnou- 

ueautc, &au contraire celuv de Lat£s& autres 

- *** 

lieux démolis à fes enuirons cftans fort grands» 
prouuent lçur antiquité. 

Montpelier cftoit vnc montagne pleine d'arbres 
qu'on appelle Melaifcs , & en vulgaire, Meué, com- 
me à remarqué Dortomanen fon Liure des Bains 
de Balcruc, & plufieurs màifons en cftans bafties, 
cela côfirme cette opinion. Cette montagne cftoit 
fermée de murailles, Se au verrouil, à caufe dequoy 
quelques vns croycntquc fon nom vient de Mons, 
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& de f cfTul«s, c eftà dire Mont verrouil , ce que 1* 
mot vulgaire Pcila , c ett à dire fermer , conhrme. 
d ou peut cftrc venu Je nom de Montpellier, c'eft à 
dire terme, fe rapportantainfiaunora Latin. 

Les autres difent qu'il vient de Moaitperier,à caufe 
qu il ert pierreux, ouMontpuelicr ou Puellarum à 
caufe des belles filles qui y font en abondance , ou 
a. caufe que cette montagne fcrmec,fut baillée en 
dotàdcuxfœurs , Daneau l'appelle Agathopohs 
& dautres, Àgat;ha & Monspcllulanus. 

Cette Ville cft fort fanacufc,à caufe de.rVniucr- 
fitc de Médecine qui y cft , Se qui a «fte toujours 
remplie de trcs-habillcsjiommes depuis fa fonda* 
tion qui fut l'an n^.par le Roy des Mes de Maior- 
que *: Mmorque , & commença par les Arabes, 
mais félon Ranchin , cllceft encore de beaucoup 
plus ancienne. 

Cette Académie peut cftre dite la Rcync des 
Académies , tant^eaufe de fon antiquité,renom- 
mcc,& luftre.que pour les iliuftres perfonnes qu'el- 
Je à prodmtes,on y voiddes cfcoliersdetoutcl'Eu-. 
rope, Iccllcaeftchonorcedes Patentes, des Papes 
3c Roys de France, qui mefmc le plus fotiuct n'ont 
voulu d'autres Médecins que de ceux qui fortoiciit: 
de cette fameufeVniuçrfité, comme on peut voir 
par le Lmre de Mr. de Ranchin Se par lps harangues 
de Mr. Courtaud, contre les Médecins de FVniucr* 
iîtéde Pans 5 au fonds desquelles fe voyet des vers, 
que je rtpjport»ray îcy , uant parce qu'ils parlent 
d*i luftre de rVniuerfité, que parce qu'ils compre- 

nentvnc Etymologicnouuellcdu nom de Mont* 
pclicr. 
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fppiJtm pontogclido propinptum, 
Ch$ nouum pdruus tnidam dédit mons> 
Ldnus Amnts. 

Lcshommcs les plusilluflxes qui ont efte en cet- 
te Académie, & dont nous auons des ouurages, ou- 
tre Auiccnnc , Se Aucrroës , qu'on croit y auoir 
profcilela Médecine , font, Arnaud de Villcncuue, 
Gordon, Guy de Cauliac , Fumce, Io. de Torna- 
tnira, Valeitusdc Taranta, Falco , Schiron > Fon- 
tanonus , Rondelet , Rabelais, Ioubert,Hucher dé 
Bcîlcual, Dortoman, Saporta, Dulaurens, Ran- 
chin êc wr 4 Riuiere qui en cftàprefent Profeilèur. 

Qjaandaux infcnpti<>ns& autres antiquitez de 
JWontpelicr,ilycnafôrtpfcU , & encore eftime- 
je quelles y ont efte.tranfportces des Villes ancien-» 
nés qui furent demolies à fes enuirons. 

On void à laparoy qui eft hars la porte dcLatcs 
au bord du foiTc,cette infcnption. 

M. MARIVS OM. 

Ce qui peut faire croire que CdiusMdrius a efte en 
ce pays du temps qu'il baftiflbit Aiguelmortcs,qui 
icaufcVlè cela eft nommée Fojfd Mdridn*. 

Au Thcatre Anatomique, on void plulïeurs an- 
tiquitez,à fçauoir,à l'entrée deuxLyons dcuorans* 
fvnvn homme, & l'autre vnc femme , le tout de 
marbre blanc. 

On y void auffi vnc Chaire de Prêteur de pareil- 
le eftoffe, 8c vne ftaroëd vn homme aueuglc con- 
duit par deux filles , qu'il eft vray fcmblable eftrc 
Homère que fes filles conduifent, félon cette inf- 
cription frufte , Grecque qui paroift fur fon pied 
tTEftal, 

O M H« 
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Toutes ces pièces remarquables y furent mifcâ 
par feu François de Ranclnn , Chancelier au Col- 
lège 4e Médecine de Montpclicr, qui eitoit fort eu* « 

ricuxdes antiquitez. 

On void en outre d'autres pièces antiques par 
la ville, à fçauoir des Aigles Romaines de marbre 
blanc prez legrandTcmpie & le Palais,& vn hom- 
me conduifant deux leuricrs, à la rue de l'argente- 
rie il y a aufïi quelques inscriptions antiques au 
Iardm de iWonfieur Gancl Chanoine qui eft hom* 
me fçauant, & fort curieux de l'antiquité. 

Il y a aitflivn chemin dit delà inounede qui vient 
de rit munit tylccpicl mené vers Nifmcs,& onvoid 
fur ce chemin quelques antiquités. 

Prez de la porte dite le Fila fainft Gilcs cftoit an- 
ciennement vn Cimetière des Iuifs , ou fe voyoït 
cette infeription Hgbraïquc fous vn Harpoçrate. 

Lefcouchsnethor. 
On voidauffidans Montpelicr au logis du ta* 
pis verdva ancien pilier demarbre fur lequel y à 
quelques armoiries notables, , 
| A vn Cimetière hors la ville i'ay auflï remarque 
vn tombeau efleue , toutcouucrt de fleurs de lis, 
que l'eftime eftic de quelqu'vn de la famille Ro- 
yale de France. 

Pour faire la clofturc de ces iiifcriptionsanti? 
qucsjicnnicttrayïcy vnctrouuée depuis peu, fort 
auant dans vnc montagne, qu'on coupa, a 6* lieues 
de Gencue, pour faire vn nouucau canal. 

Caef. Imp.Traiano.Hadriano Aug. P„ M m trib, 

pot. cof. III. T. P. Aucnticum. i. xxxxi* 

De Cdrcdjfonnc. 

ÇuoyqucGfafalitfs,* BpiTcfur les mémoires 

de 
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jle Bernard TEftcllat Chanoine ayent traitté de 
cette Ville au long , ic ne laillcray pas pourtant 
d eu parler, parce que îefpcredc raporter en peu 
de paroles ce qui s'en peut dire de notable, & mef- 
me quelques particulantez qui nefe trouuentpas 
dans leurs Liures, 

Cette Ville s'appelloit anciennement Atax, pre- 
nant ce nom du lleuue, Atax, cet à dire , Aude,qui 
félon Mêla, ), z. c. pâlie au pied de la montagne 
Noro, quicft^.lieùcsdc Carcaffowne , du collé 
d'Aquilon, & fe rend prez de S. Amans , ce flcuue 
prend fon nom de foifeau Atax,qui a quatre pieds, 
& fc trouuoit iadis le long d'iceluy , Se le mont 
Noro, fignifie on Hebrieu, pofeen lieu haut, ce no 
luy ayant efté donné du temps de Samothcs filsdc 
Japhet, qui vint en ce pais Tan 1093. auant Icfus- 
Chrift, comme a remarqué Louys Pafqual en la 
partie u de fon Tableaudes Gaules, Se ayant habi- 
té quelque temps le long de ce flcuue , fa Colonie, 
qui fut appclléc, les Atacins, alla fonder le bourg 
Aux quieft Carcaflonnc, ou pafle encore vnc par- 
tie dudit flcuue d'Aude y dans le canal nouucau 
qui luy fut fair. 

Enaprcs,àfçauoir jjo. ans auant la fondation 
de Rome, ce bourg fut fermé de murailles de pe- 
tite pierre quarrec, dont on void encore quelques 
reftes. 

Apres qu*y( félon les archifs deCarcaflonnc ) 
vnc Colonie Troyene eftant venue en ces quar- 
tiers, elle s'habitua parmy les Atacins, & iït balhr 
en faueur de fon Roy , le Chafteau qui y eft enco- 
re à prêtent , où elle fit V ArCenal de fes dards , donc 
ilreftç encor grand nombre audit lieu , Se pour 

A* 
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lors cette Ville fut chu, Cârc*fsoKnchifd> m Et{\xtZ$ 
diee a Apollon. 

D'autres donnent encore d'autres îioms à Car-» 
cailonnc,& d'autres Fondateurs, ce qui fe peut tout 
accorder aifement, fi on conftdere qu vnc Ville an* 
cienne citant fouucnt augmentée ou rebaftic, cha- 
ge de nom , & prend celuy de fon Rcltaurateur. 
Ainfi,ilpeuteftrc vray qu'il a pris nom dVn Colo- 
nel nôme Carcasquifutenuoyé par Afl'uerusauec 
quatre autres pour peupler le Languedoc,ces qua* 
tre ay ans donné leurs noms à Narbonne, Agde,Be- 
fiers , & le vieux Afontpclier,ce qui fe trouue con- 
forme à rEfcritureSainfte en rHiftoired'Efterjfc 
aux Atchifs de ladite Ville. 

D'autres le fontvenird'vn Geantnommc Car* 
cas,& d'autres d'vne Dame Sarrafinc appellée de 
iiiefmes,quicitreprefentéc en pierre fur la porte 
dudit lieu, de laquelle Damc,ileft parle dans fail- 
lis Roma en vers, dit le Palais des Nobles Dames. 

Et d'autres le font encore venir du niotHc- 
brieu, Carcan, c'eftàdire, grâce, ou prefent. 

El le fut enfin appellée . Gazagothorum,«\ caufe 
qucles Goths y apportèrent toutes leurs richefles, 
pour la côferuatiô defquellcs,Àlaric leur Roy,y fît 
bailirles hautcsmurail es delà Cité, &6o. çrofïcs 
Se tortes To«rs,ctre lefquclles y en a vne plus grof. 
fe que les autres, où il mit les précieux meubles 
Mofaiques , richefles , Liures, Se aftes Hebrieux, 
tant fur le papier de coton que fur la toile , qu'il 
auoitapporrezdcRomc,& que les Romains auoiet 
pris du Temple de Salomon , comme PâV dit ail- 
leurs, a c.iufe dequoy cette Toureft dite encore, 
I*Tour du Threfor, mais ce Threfor fut après trâf- 
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porte la plufpart àRauennc, &lc refte ictte dans 
vnpuitsqui rcftecncorc. On voit encore pourtât 
parmyfes Archifs, dcsadxs , & Liuresdc raifons 
Hcbneux, deceThrefor eft parlé dans Procopc, 
Liurc 3. de la guerre des Goths, Se dans Iofcphc 
Liure 8. 

Les chofes notables de cette Ville , font que 
Charlemagnc y fitbaftirvnc Eglife Cathédrale & 
Philippe III. dit le Hardy,filsdeS.Louys, fitfcr^ 
Hier de murailles la Ville balle , Tan 1276 

Prés de Carcaflônnc fut donnée vnc fameufe ba- 
taille, deLuyba,Roydes Vifigoths, contre Gon- 
tran, & Anbert fils de Clotairc , en laquelle félon 
Roderic, ArcheuefquedcTolofc,lcs François per- 
dirent, 60* mille hommes, &Luyba demeura pai- 
fible Roy de Gothie. 

Apres quoy Charlcmagne ayant eu pour parta- 
ge i a Aquitainc,& Gothie, challa les Goths de Car- 
c adonne 9 & fonda plufieursEglifcs de ce pays, Sz 
entre autres, celle de S.Nazaire , & y eftabht vn 
Siège Epifcopal , enfaifant Euefquc, Roger, puis 
Rffiegea Narbonne t Se fonda l'Abbaye de la Grade 
& érigea diuer* Comtez , & entre autres , Terfin 
fon parent pour Comte de Tolofc,&fit Narbonnc 
Duché, luy foufmcttant le Comte de Caftrcs , & 
de Carcaflônnc , feloa Chaflknée, Liur. J f conpd* 

46.de glcriu mut) di. 

Decelieueftoit natif Terrentius Vdrro , fameux 
Poète, Se Phi lofophe , Gotbrfredus qui a fait vn Li- 
ure, de Amorças, &plufieurs autres grands pci~ 
fonnages* 

Aa % 
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J^OOL LZ DES T^INCJT^rX C^AUSETS 
curieux , &~ àntres chofes remarquable, s fui ft 
Troyent e^ principales villes de L'Europe. 
J{*Jigi p*r ordre ^Ipbàteti^ue. 

Parce que la plus part de ceux qui voyagent 
paflent en diucrfcs Villes fans voir les raretez qui 
y font, pour auoir ignore qu'elles y fufTcm, fayr 
drefle ce petit recueil en leur faueuu 

LES Cabinets deMr.Teftacy,de Mr.dc S.Remé, 
deMr. Ribere ou Ribenc Médecin, de Mr, 
Henry le Beau, de Mr. Defanobis, du ftcur 
Giles Barre Chirurgien Italien, &deMr. Gonis 
Aduocat. 

Angers. Le Secrétaire de Mr. PEucfquc d'An-* 
gers, ecluy de Mr.Chaudet TApotiquairc , de Mr. 
Oflàn Aumofnierde Mr.d'Angcr^ ( qui cft confia 
derablc principalement pour les Médailles ) & ce-» 
luy de Mr. Menard Preftrcfcculier,ou il y à beau* 
coup de tableaux, & Liurcs rares. 

Agen. Mr Girardin Chanoine de l'Eglife Ca* 
thedrale , & celuy de TAbbc de Flamarcns & du 
Port fainfte Marie. 

Aix, Mr. Efpagnety, Confeillcr, celuy de Mr." 
Perier, Abbe de Guiftres, & Confeiller, & celuy 
de Mr. Bonlly duquel les principales raretez font 
énoncées dans le Mercure François , parce qu'il 
futvifueparkRoyLouys XIII. en mémoire de- 
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€juoy : il luy donna le Baudrier de fon facre. 

Entre les rares chofes qu'on void chez luy , 
il y a vn Cy clope , & vne pierre qui pefe 50.I1UI es 
qui tomba du Cicl,îfc brufla long-temps la tene^ 
les pierres de fes enuirons, 

Arles. Mr. Agard Me. Apotiquaire. 
Andufe. Mr. Iean, Me. Apotiquair* commen- 
ce vn cabinet de eunôfitez. 

Entiers. Les Sieurs Galpar Geruatius,Iacobus 
Edclhecr Se FrançoisGoubân. 

sAlfy Mr. de Ludos Eucfquc d'Alby à beau* 
coup de tableaux & Lmres tres-rarcs. 

Le Heur EtticnncTrapas, Chanoine de S.Saluy, 
a ramalîé 300. tableaux exquis , 3000. Volumes la 
plufpart rares , beaucoup de Manufcnts, Tailles 
douces curicuïes , coquillage , médailles , reliefs 
antiques , &c. Mr. Couplet , Peintre de Mr. l'E* 
uefquc d'Alby. 

Kuch>t*G*fcognt. Mr. Bedou. 
Arjcrde, en Bretagne. Mr. le Marquîi d'Arferac, 
Al>l>euitle. Mr. de Launay. 
Amfierddm. Le magafm des Indes. 
Autun. Mr. Thomas, Chantre & Chanoine en 
f EgHfe de S.Lazare , curieux de médailles. 

Bttle. Mr. Ifelcm , &lc cabinet de feu Fœli* 
Platerus, dofte Médecin. 

Barcelone. Don Alphonfo Perez , Profcflfeur en 

Philofophic. 

Bourdedux. Le cabinet de feu Mr. Trichet Ad- 
uoeat, ecluy de Mr. le Prcfidcnt Charron,pour les 
Liures, celuy de Mr. le Preftdent Daflis, des Char- 
treux , & du ficur Maugrain Marchand. 
Bruxelles, Ott* Zulius Icfuite. 

Aa 3 
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tlois. Mr. Morlicccs, Me. Orologeur. Le Iardii* 
du Roy. 

Meficrs. Mr. le luge Garnicr. Mr. de Cabrai* 
rôles , fiçurdc Villespatfans , luge Criminel. Mr« 
Rouflet Prieur, & Mr. Petit Ingénieur, 

BeAumontd* Lomdgne, en Gtfcognc* Mr. Falefc* 
Bourgeois. 

Berger* c. Mr. Brun, Me. Apotiquaire 

Bologne. Le cabinet de feu Vlylfes Aldrouar&f. 
dus, Médecin. 

B*f*s. monfieur Coûgc,Gentil4iomme. 

chdunes. Mr. le Duc de Chaunes. 

C*fleln*ud*rry. Mr. Pierre IcanFabry, Mcdc~ 
cin Chimique. 

Câhors. Mr. Dominici. !Mr. Baudus, Aduocat, 
iadis Confeillerau Prelïdial, Mr. Marfcljan Bour* 
geois. 

Ctrafsonne. -Mr. de Puechnautié. te Mr. Char*. 
mois,Sccretairede*ir.de Schôberg,qui à beaucoup 
de beaux tableaux originaux. 

Cajfres. Mr. Me. Pierre de Fabry , Procureur 
General en la Chambre de PEdift. Mr. Iean Aie- 
gre, Aduocat fort curieux de Liures , Carthcs , 
Gcographiqucs,miroirs,&c. 

Les curieux verront aufîî dans Caftres vn excel* 
lent tableau du Titian fur le bois (appartenant à 
Mr. Me. Paul de luges , Confciller du Roy em la 
Chambre de Caftres ) qui repre fente vnc femme 
nue qui fc peigne , & vn Eunuque qui luy prefente 
vn miroir. Et chez Mr. de la Gafquene vne efpce 
fort large d'acier de Damas, grauée Pan 3a0.de le* 
ius-Chrift, c'eftà dire depuis 1319, ans> fuiuant 
cette infeription , qui fc lit fur fa lame en lettics 
anciennes dorées. 
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fâccYi s Hercule* me terrmt >fléjuar», dum Conjîantini 
tntgnïfirmArem lmferiumJïheogonUs. 320. 

Et aureuers. Kirifue nomen peperi, o~ Alex^ndra 
mtgno, mdximo Cdjdr'u 

Sous cette inferipaon y a vncfcuflbn couronne 
party d'vn Efchiquier, &d'vne demie Aigle. 

Il y aauflïdesinfcriptions fur la poignée , mais 
elles font modernes , y ayans efté mifcs lors que le 
ficur de la Gafqucne , à qui elle appartient;, luy 
fit taire ladite poignée. 

Chartres. Mr. le Grand Archidiacre. 
clermont de Lidcnc. Mr. d'AulTatieres , Bour 
§eois. 

Cruco, cd fit aie de Pologne. Nobilis Georgius Ofc 

lenisKy. 

Pelfe, en ffolande. Mr. de la Riuiere , Miniftre, 

Sainft Venu. Le Threforde S. Denis. 

Dreux en Verche. Mr. Caille', Chanoine de l'E- 
glifc de S. Ertiennequi eft dans le Chafteau. 

Dijon. Mr. Figcan, Maiftrc des Comtcs,& Mr. 
Boyer,Confeiller au Parlement,qm cft curieux de 

Liurcs rares. 

EincKtufen, en HoUnde. D. Paludanus , Cki* 

rurgien. 

Florence, La Galerie du grand Duc. 
Figeéc. Mr. de Pradines , pour les Venins & 

Antidotes. . 

Geneue. Mr. le Baron de Seue. Mr. Peticot, 
Médecin. Mr. F romen Horologeur. Mr. deHerfy 
Bourgeois. Mr. Riual, Oifeure. LegaréOrfeure. 
Mr.Rebour,Bourgeois.EftiennePelet > Sculpteur, 

& la Piemanre dit Pournas. 
GrcnoUt* Monûeur Scarron Eucfque de Grc- 
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noble , tcU. L'Aigneau. 

Huefc* en Zjptgne. Dom Vinccntio Iuan de TAftaJ 
nofa Segnor de Figuaruclas. 
lejàen. Le Théâtre anatomique. 

Limoges. Mr. Croiiié curieux de plates Se fleurs 
rares, & Mr. Lafon Médecin. 

Lhbone eu Tortugdl. Le magafin des Indes. 

Lyon. Mr. de Ltcrgcs Lieutenant Criminel, 
Braguctc Operateur Italien, Mr. Pontus Bour- 
geois, Mr. Gras Médecin, Mr. le Beau Mathéma- 
ticien, Mr, l'Aduocat du Roy , & Mr. le Confer- 
uateur. 

Londres Cdpitdle d'Angleterre. MonficurlcDuc 
de Bouckingan, lean Trcdefquin, à la xnaifon des 
oifeaux. 

Lduéur. Monfieur 1'Eucfque dcLauaur. 

En Lithudnie. Le Duc Ratziuil. 

Montpelier. Le Cabinet de feu Mr. François de 
Ranchm, Chancelier de 1 Vmuerfite , & celuy de 
feu Laurcns Catelan Apotiquaire, le premier pour 
les antiquitez , te le fécond pour les chofes natu- 
relles, le Cabinet de feu Mr. de Teillan Confciller, 
pour les médailles & Statues, celuy des IcfuiUcs, 
celuy de Mr. Gardcl Notaire, pour les médailles 
&c. & celuy de Mr. Maigret Bourgeois, pour les 
tnedail. poiflbns & coquillage,*: lclardin duRoy* 

Mârjeille. Mr. Cormier Aduocat, & Mr. Vias 
Bourgeois. 

Montduhdn. Mr. Thomas pour les Liures , 8c 
Mr. Pierre de Ichan, pour les rarctez & plantes. 

Mdntoue. Le Duc de Mantouc. 

Mont Mdrfdn en Cdjcogwe. Mr. Dulamont 
Maiftrc Chirurgien. 
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ÏAende. Mr. de la Grange Gentil-homme. 
Motjfàc. Mr. Iean Chambert Chanoine de S. 
Pierre. 

Ndfler. Mr. Ferrante Imperato Médecin. 
NtrLone. Afr. Graindorge Médecin qui a ache- 
té celuy de feu Mr. Léonard Aduocat , Mr. le Ba- 
rô de Fabrefatqui à acheté celuy de Mr.Garrigues. 
Madame de Sorgucs, le tableau du Lazare quieft 
dans vnc Eglife. 

Nantes. Mr. GuilleminMaiftrc Apotiquaire. 
Nuremberg. Hanfmotf. Patritius. 
Nilmes. Le Cabinet de feu Afr. Paladan. Mr. 
Caluîere, Mr. Tourrner, Mr. Callagnc, Confeiller 
au Prefidial , qui a celuy de feu Charles Calfagne 
Médecin, Mr. Guiranaufli Confeiller, il y a auffi vn 
Amphithéâtre à Nifmes, & autres antlquitc^. 

Nancy. Mr. Rigwol Bourgeois, curieux des nu* 
coirs & pcrfpe&iues, 

ochsford. Le Cabinet public. 
Orletns. Mr. Tardif Chanoinedc fain&c Croix. 
Tau en Bearn. Mr. de Luflan Médecin., 
Tarir. Le Cabinet du Roy, celuy de Mr. le Duc 
d'Orléans, la falle des antiques, celuy de Mr. Gau 
pour les antiquitez , celuy de Mr. de la Bnllerc & 
du fieur Gabarry pour la peinture , celuy de feu 
Mr.duMouftier,de Mr. Petau Confeiller, de feu 
Mr. Pré de Segle, de Mr. Robin Chirurgien , Se de 
Mr. Conard pour les coquilles & fleurs, des trois 
Mcffieurs de Morin, ic Mr. du Val Médecin , de Mr. 
Bachelier pour les plantes , de Mr. Nicolai pour 
les papillons,de l'Abbé de faintt Ambroife, de Mr. 
Nodin Chirurgien, de Mr. Pefcher, de Mr. Nodin 
Apotiquaiie, de Loifeliçr Magnin , de Tnbou , du 
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petit Patifller vis à vis de S. Germain, At l'Abbé 
Lumagne pour la peinture, de Mr. Henry Brodeur 
& valet de chambre du Roy, de Mr„ Moullcau 
Prefident au grenier à fcl,dc Mr. de Liancburt pour 
la peinture , de Maiftre Efticnne SculjHeur Gcnc* 
uois lo2;c au fauxbounx fàinft Germanude Mr. de 
VilliersMaixhad -de la nie S.Denis, de Mr. deBrc- 
tôuilliers Se de Mr.FcydeauChanoine de N. Damc^ 

PefcntSr Mr. Bourricr Médecin. 

S. Vriuts pres deNifmes* Le Cabinet 8c machi-* 
nés, de feu Mr. de S. Priuas. 

Poitiers % Mi\ Conltant Maiftre Apotiquaire cu- 
rieux des plantes, & ferpens, Mr. Raftou Médecin, 

viermel en làtcttgrie. Le Lieutenant du Roy. 
, Vife. Le Magalin de la Ville ou il y a vn tronc de 
Xilaloë pefant cent liurcs. 

A damiers. -Mr.de Clauerie Aduocat, curieux 
des fleurs rares. 

Rome.Lc Vatican,lc Cabinet de Marquife IuflU 
niano,deFranc.Angelanus,&du Prince àLudouifio. 

i^Ude^ Mr. rEuefque de Rhodez, & Mr. Vei- 
rierc Lieutenant criminel cuneuxdc Liures* 

La Rochelle. Mr.Flanc Miniftre , Mr. Hamelot 
Médecin, & Madame Monceau cuneufe de co- 
quillage. 

HpùilUc. Mr, le Marquis de Rouillac, curieux 

de papillons, &c. 

Smmnr. Mr. Ligcr, Maiftre Apotiquaire. Mr. 
le Ckrc, & Mr. d'Huilleau Miniftre. 

Sdrrtgctijfe. L'illuftre Sieur Dom Francifco 
Ximencs deVrrcca,Chatelain du Roy d'Efpagne, 
8c Cronologique d'Aragon. f 

Sr/f.c, tn Bfrrj, Mr.de Bethune» 
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$orefe,présdc Ctjlres* Mr.Boncry, Camcrier de 

$Atiinh<tc y en Roxxergne. Madame de Sauinhac» 
S. Brieu> en Bretagne. Mr. de Beauchamp. 
Sgneguien> enVologne. Mr.TArch. Dcfgncguien. 
lonrs. Mr.Aubm. Mr. Girard, Efeuver. Mr. 
de Vihcrs, Gonfeiller au prcfidial, curieux de phi* 
les, & de fleurs, & Mr.Buyfard Bourgeois. 

Troycs, en C^wy><<ç»f.Mr.BonhouimcChanoinc« 
Tolofe. Mr. Me. N. de Puimtflon , Confeillcr. 
curieux de médailles, & tabkaux. Le cabinet de 
François Filhol, Hebdomadier de TEgbfe Sainft 
Elticnne. Mr. Clcmcns, Chanoine de S. Eiliennc. 
curieux des Heurs. Mr. Caccl Officiai. Aîr.Paucv, 
Confeillcr. Mr. de S. Ipoly , pour les efmaux 
anciens. Mr. Roc. Le cabinetdefeu Domairou, 
Cordelier. La Bibliothèque cnchaifnce des Cor- 
délier*. Mr. de la Bourgade, Chanoine. Mr.Di- 
rat, Sacriftain de S. EfticniKr. Mr. Charles Pra- 
dié. Mr. Boutonnier. Mr. de Frétais, Confeillcr 
Clerc. Mr.duMav. M\\ de la Combe t Audieiï- 
cierà h grand Chambre, & Mr. Nicolas Choifv, 

marchand. 

Targos, en Catalogne. L'Hcrmitc de Targos. 

renife. Il Venermino. Le ThrefordeS. Mare, 

Feront. Mr. Pcna, Me. Apotiqua/re. CalccoU- 
rius aufii Apotkjuaire. 

yaUnce enEtyagne. Mr.Ribaldo peintre. 

Vant en Bretagne. Le Baron du vieux Chaftcl. 
franche de içoùergite. Mr. Durand, curieux 

de médailles. 

pintes. Mr, Samuel Vcirct,Me.Apotio A uairQ,& 

Mr. Ruuion* 

Bb * 



Cdtdlogue des choses rares qm font dans le Cdbinet de 
M*iflre VierPe Borel Médecin de Cdjires du haut 

Languedoc. 
Edition 2. augmentée de beaucoup. 
Infcription quj elt fur Ja porte du iufdit Cabinet 

s'adreflant aux curieux. 
sijfegrddnm ( curiofe) hic enim orbem in domo , imo) 
in Mujdo, idefi microcofmnm feurerttm omnium rdrio- 
rum Compendium cernes y in eo Jîdns rtgiones omnes rno- 
mento luffrare poteris y cdmeteriumforfanyocdbis , cum 
multd eddduerd continedt y fed die potius edmpos Elifdos> 
l>bi mortudfelici tranjuillitdte fruentidreuiuijcuntlrcl 
licitd nccromdntidrefurgunt y >el die Bercidxs trophdd 
hic ideere , cum [erpentum exuuids , ojfayue gigdntum 
lideds.hic tibi Deï o* ndturd operd lubenter démon-» 
frantur y bic multd qu* drs dffdbre finxit txm libe* 
rdlis ey» mechdnicdqudm chimied, hicres fuds exotieds 
KAmericdyCr ftU monjlrd tibi pdndit ^ifriedy aft hic 
ferocitdtem depofueruntyYidebis entm pne'noxd bdftlif* 
cosferpentes, drAcones y remords, Umids , o* giganteSy 
hic mdretibi pifees fuosrdriores , der dues y ignis opcrd y 
terrd mineralid offerunt y hic fruBus peregrinos fnultos 
cernes auosinconfidntid mxris furto lauddbili é pdrtibus 
ignotis orbisyconftdntesreddidit y ey* ex ignotts notos y 
huYtfcerdterrdQ~dqudpznduntur y yniones O *dd+ 
tndntcsinmatricibns'fuis tibi offerunt ur % hic tdndem 
rdrd multd dntiqiùtdtis monumentd 

quîc nec louis ira, nec ignés, 
Nec potuit ferrum neque edax abolere vetufUs. 

Bdc omnid paruo in loco continentur, fine chdo pif- 
cesderem hibitdntO~ inimici iunguntur : hdcomma y >| 



l**fc]uenti contlnenlur C4t,ilogo> ^MeL'it euriojus 
qui bue accedere digHAbitur. 

Grandiaquceffoffis, mirabitur o(ïa fepulchris. & 

Prouerbes chap k 24. vcrK 4. 
Par fricncc les Cabinets feront remplis de toute 
cheuance pretieufe & delcftable. 
Kmte^ de l 1 Nomme. 

LOnioplatcouosde Tefpaule dVn Géant pe- 
lant trente cinq limes , & ayant quatre pams 
de haut & feptde large. Vn monitre à t % teftes. 

Deux dents de sreant çrofles comme la moine du 
poing. Des pièces de Afumie ou corps embaumez 
des Egiptiens.La pierre de grauelle. La peau,Cref* 

pine, oucoefte qui cnuelope les enfans dans le 
ventre. 

Des befiesà auatre fleds. 
Vn Crocodille long de neuf pieds Vn grand Lé- 
zard des Indes, long de quatre pieds. Vnc belle 
Tortue de Catalogne. Vn chat a deux teftes. Vnc 
grande corne noire , ridee, & vn peu courbee,lon- 
gue dcquatrepams,queles vns difent cftre du Pa- 
cos, animal qui porte le befoard , les autres de ga^ 
fellc , Se les autres de licorne Ethiopiquc. Le Crâ- 
ne d'vne befte incogneuc,ayant les futures efleuécs 
en formedecrefte. Deux autres fortes de Tortues. 
Vue hermine. Vue corne d'agneau d'Ethiopie* 
Vne corne de Chamois. Vue pièce de vraye corne 
de Licorne. Dents de Licornes minérales, l'os du 
cœur du Cerf. Des pierres de Befoard. 'Du* Ca- 
rtorcum. Du piedd'Elcnr. De grandes dents de 
Sanglier. Desefpines de Porc cfpi, entre lcfquel- 
les y en a de fort longues & vnc de triangulaire, 
Pe corne de Rhinoceror, 

• * , Bb 3 < 
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Des Oyftdux. 

Vn Phœnicopterc, ou Flamand, oyfcaurare; 
haut de neuf paras, &quià J c plumagede couleur 
je teu. Le bois ou s'engendrent les Oycs d'Efcof, 
i * ,^ i na 1 lflcnt dc la Pourriture des nauires, Faille 
& lç bec d'vndc ces oy (eaux. Le bec deToyfeau 
pocheou cueiller. Le bec de la Cigogne , & de 
loyfeaude Paradis, delaoruë, &du Phamicopte- 
vc quieft fort gros, & fait en crochet. Les griffes 
dvn Duc Royal, &d'vn Aigle. Vn eranede pou- 
le nionftrueux. Vn œuf d'Auftruche. Vne peau 
de Vautour. Déplumes deplufieursovfcaux ra- 
res des Indes, comme poules de Gumce,' & autres 
Vne pièce du nid des Halcions. Trois fort «rran- 
des ongles d'oyfeaux rares. 

t> r - Vesroi f sor "> O-Zoefhitesde mer. 

_ Lefpeedeiner,ou bec du poiflon Empercur.dir, 
Opinas, ayant quatre pams de long. La fcie de 
mer longue dc trojs paras. Le Zigarna, Libella, 
J al «Wi Marteau demer, ou poiflon Fui£*à queue 
du Renard de mer, ou Ramard, longue de 7-pams. 
Vn veau Mann. ta teife d'vn Dauphin. La co- 
quille,* tefte d'vne Tortue de ITflefainfte Hélène, 
ayant quatre pams de long , & 3. de large. 

Vn porc demer, dit Caprifcus. Autre porc de 
mer, dit, Ccntnna, ou Humantliin. la Torpille 
poiflon rare qui engourdit la main du pefchetir. 
la Remorcqui arrelteles nauires. lc r-icurede mer. 
le Chat de mer. 

Le Rat dc mer. Le Coq de mer ou Charpentier, 
poiflon duquel les os reprefentent tous lesinft.ru- 
mensd'vn Charpentier. Vne pièce de la peau de 
la Balcne. La peau du Chien marin. Vne cofte 



de Balene. Vne plume ou membre viril de mer. 
V*i Concombre de mer. Vn Homar ou grande 
Efcreuicc manne, ayant chaque pate plus grollc 
que les deux poings. Vue Langouitc de mer. Vu 
Malermatou poiilon du vent die anrfi, parce qu'il 
le» tourne touhours du cofté qiir'il fait ven^meimes 
ellant mort. Vne pente Cigale de mer. Autre Ci- 
gale de mer dite, Nyrnpha ou tettix. Vn Scorpion 
de mer. Vn coeur de mer dit Briflus oufpatagus. 
Vn os de Pefpine d'vn Dauphin. Vn Diable de 
mer ou Galanga. vne ongle de Chauuefourrs de 
mer. Trois fortes defponges nailïantes ouen fleur. 
Plulieurs Eltoiles demerpetites & différentes, vne 
fort grandeElloiledefner.Autre diteSoleil de mer. 
Diuers Herillons de mer grands & petits , aucc ek 
pines & fans efpines. Trois efpines longues com- 
me le doigt d'vn poiilon rond fort rare apporté de 
la terre fainctc. vue Grenade de mer. Des Hermi- 
tes de mer de diucrfcs fortes, vne dent de Lamic 
blanche commcIuoirc 5 & toute dentelée l\ Tentour. 
des ilincs ou Crocodilles terreftres. Deux dents 
d'vn <z;rand Cheual marin «n'ofles comme le bras & 
longues prefque d'vn pam. Vne bague de mefme 
matière. Diuers Cancres grans & petits. De gra- 
des dents de poiflons de nuiere. Deux trompet- 
tesou aiguilles de mer différentes. Du fperme de 
Balene. Diuers Hippocampes ou petits chenaux 
marins entiers. Des Couteaux de mer. vne ma-* 
chone de poiflon, à plufieurs rangsde dents moul* 
fes. Vnpoiflon appelle vne Damoifelle de mer. 
Petits poiilonSjdits, Croix de mer, qui femblent 
de pien ettes rondes gnfes,ay ans comme vne cftoi* 
le par deflus,& vn permis par deffous, 
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Deux mères Perles, ou Nacres de la mer lAcdu 
twrranee,dont fvne contient plufieurs perles qu'on 
void en leur matrice. La merc perles de Ja Mer 
Oceane. 

Deux coquilles dites Conchse cselata?, qui ont par 
tout fefclat des perles Orientales! Autres brutes, 
c'elt à due fans polir, vn gros Limaçon perlé , & 
reprefentant toutes couleurs, vn gros limaçon ta- 
cheté de noir comme jayet , &lc refteeftât de cou* 
leur de vraye perle- vn autre alfez gros toutta- 
chetc de verd & de couleur de perle , & vn autre 
de mcfmc grofleur qui cft de couleur de perle, & a 
deux rangs détaches vertcstqui femblcnt des Ef- 
nieraudes, & vn cercle de couleur de lait en ligne 
fpirale. Autre gros perlé ayant vne ceinture noi- 
re auflien ligne fpiralc. Peux autres petits , dont 
les taches noires font fi bien tangées qu'vn Géo- 
mètre n y fçauroit obferuer de plus belles propor- 
ti< 11 . vne belle coquille allez plate & longuette 
retirant au genredes chamasqui eft encorplus ef- 
clatante & rare que toutes les précédentes, n'y 
ayant point de pierre preticufe qui foit fi belle, ny 
de couleur qu'elle ne reprefente. Concha vmbili- 
cata, grande coquille qui finit en forme de nom- 
bril. Conchilium grande coquille rare. Concha 
cylindroides, coquille faite en forme de cylindre, 
&qui naturellement eft très bien tabifee. Concha 
imbneata-, grofle coquille qui femble vn toit,cftât 
comme couuerte de tuiles rengez Fvn fur l'autre. 
Diucrs buccinums grands & petits ou coquilles 
desTntons de pluficurs çfpeces. Porcelaines ou 
Concha: venerex de diucrfcs fortes grandes & 
, ^ petites 
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jpetîtcs marquetées , & cntr autres vue tachetée 
comme de picote, vne autre grife, & vue liiull.int 
en limaçon, autres fort agréablement tacheiccs > & 
autres de fort blanches, approchant cette coquille 
à l'oreille on entend le bruit de la mer. vne fort 
grande & belle Porcelaine .feruant de 2:011- 
ciale, & vne autre médiocre tres-rarc , Se couucrtc 
naturclIeiiicnt^deCharacteresHebrieuXjSyiiaqucs, 
tirées, Latins, & de toutes autres langues. Pinna 
biffiferà, grande coquille nacrée, & rouge dedans 
comme lang, longue de trois pams, & large d'vn. 
Vn peu de la foye de met, quelle porte. Petits 
•pinnas de mcfmê forme, vngros Limaçon long 
blanc ayant de lignes rouges & noires. Deux oreil- 
les de mer, coquilicsquiont la couleur des perles, 
& redcmblent aux oreilles humaines , & mefmes 
font pertuifées naturellement, vne coquille dite 
remore, ou vray nautile ayant la figure d'viie Ga- 
lère, vne coquille petite blanche enuironnec dç 
boflèteSi Autres dires Tigres de mer , tachete'es de 
points noirs & roux bien rangez; Autres dites rats 
demeri coquilles dites couteaux de mer. Dmerfes 
coquilles rares fans nom , coquilles dites Entali 
&dentali, qui fontla logete de certains vers, les 
vncsfemblcnt de petites cornes, & les autres de 
trompettes. Ghamae forte de coquilles. Pecton- 
cles grands & petits, &plufieurs autres petites co- 
quilles tres-rarcs. Autres petites de toutes couleurs 
&marbreur<*,& mermesde tranrparentes. Turbines 
ou fabots de mer diuers. Murex marmoreus ou 
pourpre^c'cfl vne grofle coquille pefantncufjiures 
qui reflemble dedans a du marbre blanc. î)cuy; 
Murices triangulaires, bu autre cfyece de pourpre 
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rougeaftre dedans, 8c couuert de grofles & longue* 
pointes. Plulicurs petits pourpres aulfi couucrt» 
depointes très aiguës. Toutes coquilles commu- 
nes de mer & de rniicre, comme moules, huiftres, 
&c. Coquilles très petites de plulicurs façons, 
ditêsà Agdc du Babotum. Coquilles dans les ca- 
nnez d'vn roc qui n'en peuuct plus fort ir, s'y citons 
augmentées en grandeur. Autres cnchaflccs dans 
lit pierre; Autres pétrifiées. Coquilles , dites, 
panthères à caufe de leurs taches roulfcs. Lepa- 
des ou mlsdc bouc, qui font descoquilles faites 
comme vne terrine. Deux coquilles ayans vn 
bec crochu , & fort polies dedans. Des coquilles 
années defpincs oudeffenfes. Limaçons de mer 
de toutes fortes, & de blancs comme neige,defort 
longs, & de tachetez en très bel ordre. Coutoyes 
de Bourdcaux. Coquilles ftriées, rugofae , & 
d'autres etiabourées naturellement , & ouuragccs 
de OTÙërfèstortes. Rochers de coquilles naturels 
Limaçons ayans vn trou profond en vis com- 
me mi nombril. Limaçon, dit Pentedactilos.Tur- 
bmcsauritt. Conchalonga. Concha echinata. 
Tcllines ridées, vncoublie de mer , vnccomïillc 
dont les taches font la figure d'vne fleur de l ys, 
&- vne boifté de petit coquillage rangé en forme 
de fleurs & autres figures. 

Autres chofes m<rtnt<> 
Pluficurs fortes de fevesdemer, ce fondes portes 
de certains limaçons ,&mefme i'en ay dans leur 
matrice. Pila marina ou paume de mer. Bourfcs 
ou matrices de mer, roufies & noires. Rofe ou 
ocillctdémer.Vnguis odoratus,coquillcde la met 
rouîc. Corallines dmerfes. Tous Coraux. Soyc 
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|!cmcr. Ambres diueirs. Beclmts. Moulïcs ma- 
nnes. Rallias de mer. Ollemcnts de Sepia. 

Infeftes Crferpens. 

Vnfcrpent des Indes manu, Vn Dragon oufer- 
pent volant efcailleux, long de quatre pieds. Vue 
pièce de la peau d'vn ferpent qui etfoit long de 
quatre canes &gros comme vn homme. VnBali- 
lie. Deux ongles & la dent dVn Dragon, du fang 
du Dragon. Plufieurs raretez touchant les infeftes, 
Papillons rares, limaçons terreftres >& autres cho- 
fes. Stercus laccru qui fert de fard. Deux Sal e- 
mandres. La defpoùilledes ferpcns.&;du crapaut. 
^lulîeurs Cerf-volans,Pinfc&e licorne. 

Des pUnteSy c?~ premièrement des boho~ râcines. 

Vne petite cane eu ionc d'Inde. De la cane qui 
porte le Sucre. Vn Guy de chefne tout entier au- 
quel on void le bois duchefne qui s'y tient. Du 
Iouca racine dont les Indiens font le pain. De 
Tcbenecn tronc.La rofe de Hicrico. Le vray Caf- 
lia ligneaou cinamome des anciens. Le vray bois 
d'Aloës. La terra mérita. Deux racines, le per- 
sans & trauerfans naturellement. De toutes for- 
tes d'autres bois& racines qui font au rang des 
drogues > comme guay ac,farfa pareille, coftus, im- 
peratoire, angelique contraierua , zedoaria, gin* 
gembre, &c. "Du bois de la Chine tout damafqui- 
né naturellement. Des fandaux. Du bois Ne- 
phritique, quimis dans Teau, la rend de toutes 
couleurs. Vne racine marine noire fetabiant 
Vne groflTe chenille qui a plufieurs pieds. 

De> fue'dles* 

Trois mille plantes en herbier fec , Se rcngc'es 
par ordre alphabétique,^: en outrc.Lc Fungus ftel- 
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latus plant animal, fait en forme cPcfloile, Se reîuij 
faut la nuid, duquel Ton ay plulicurs. Le matagot 
herbe desforciers. Le cedre du liban. Toutes les*, 
lunaires. La fucillc & Heur de cane d'Inde & pak 
micr. L'Herbe diuinç ou thea , qui infufée dans 
du vin, & donnée à boire, fait qu'on fe paifè long*» 
temps de dormir fans incommodité^ 

Des fleurs. 

La fleur dejacca pineaquifemblevnepignc^ 
La Heur de la palTion. La fleur de Muicade. Les, 
Heurs Eternelles, ou ftechas citnn. 

Des gommes liqueurs. 

Toutes gommes des boutiques , & entr'autres 
celles dcGaiac, gomme laquebdellium ,injrrhe A 
itorax, benioin , euphorbe , &c. Le vray baume. 

Des jemenecs ou graines. 

Toutes feniences des boutiques, & enoutre. La 
grainede fougère. Bamia mofeata , qui cftfaite 
comme la femencede mandragore , &qui fenrforc 
bien l'ambre fi on la mafehe. La graine de l'herbe 
porte foyc. Le vray perfil de Macédoine, tâ 
graine qui déferre les cheUaùX, qui luy patfent de£- 
fus. la graine de ftoruw Le bled des Indes. La 
grainede cane d'Inde, Le grand Milium fohs, no- 
me lachryma Iobi. Les lupins en leurs goufles.» 

La graine de jacea pinça , aromatisa & autrçs 
rare*. 

Des Truils rares. 
Vn fruit des Indes tout noir, fort dur & efpais 
ayant Touuerturc & la forme d'un fabot , de )a 
^roflèur de la tefte, Vn autre fruit desindesde 
jnefme grolleurmais moins efpais, ayant vue gra- 
de ouucrturç comme vn bojict, 5c enuirounc qe 
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lignes, & lettres ou figures rouflaftres qui femblêt 
des Charaaercs Chinois. Le Cabatlèna ou Me-« 
Ion des Indes, Vue grande Fcvcdes Indes auccla 
goulle&dcs grains ieparez d'icclle.Les pois'dcs 
Indes de mefinc groUcur,auffi auec la goullc. trois 
ftoisdcs Indes ou cocos qui fert a tous vfages :êllcs 
loin fort groiles, l'vne comme la tefte , &cftauec 
Ion efeorce : l'autre cil tirec de rcfcorcc,& la troi-* 
iiclme eft mire au tour & fert de bouteille. Des 
chatagnes de nier de dmerfes efpeces. La chàU 
tagne de Canada, Le fruit qui porte le cotô. Beau* 
çoupde faligots outnbulcsde mer, qui font noirs 
& couuçrts de pointes. Le faufel ou noifettes des 
Indes. Vn fruit de Turquie appelle Caphet ou 
Fagara. De pifum cordatnm ou pois des Indes, 
tous noirs, ayans chacun fur foy vn cœur blanc. 
l»a noix irjuîcateenuironnce de fon macis. Les 
ftoix mufe^tes malles ou longues» Autre frui&ref- 
femblant fort à vue noix mufeate. Le cocos de 
maldiue. Le Carpobalfamum ou fruit du baume, 
PJulieursfruits incognus^de diuerfes efpeces. Le 
u fruit du Palma pinus, oupignedes Indes. Deux: 
acaious qui font de fruits qui femblent de rognos* 
Des pignons des Indes. De fort gros gerorle. De 
fafcols des Indes, de figues d'Inde. La pomme da 
Mandragore, La femence de Guanabanus, Vno 
grande quantité de petits fruits diuers & eftran* 
gers , enfilçs enfeiwble, Vn fruit rare long de cou- 
leur de bois. Autre fruit rare de couleur de cha* 
Jbgne, plat, longuet & ouale. Autre qui retint 
auflïà la chaftagne, Autre ayant deflùs comme 
vn cachet en forme de croiflant. Autre en forme 
lie ligue y mais ayant vne efeorce fort fibreufe & 
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cfpaiflc, 8c dedans Ynnoyeau comme vn pignoti 
d'Inde* Autre fruit eftrangcr veftud'vn hcnilon 
tres-dur, & ayant vnnoyau dur comme vncaiU 
lou, & blanc dedans comme neige. 

Autres fruits cr femences 4 
Lfes pois de la chine de toute groflèur. LepoU : \ 
urelong, blanc, noir, &deguinéecn fa goufle â 
Courge couuerte de verrues. Millets rares, blanc, 
noir & autres. Vuae amomi. Iuiubes. Gouflèsde A 
l'arbre de Iudas. Les carrouges. Les oranges des 
Indes. Les palmites. La coloquinte. Tous les 
cardamomes, Baccap orientales. Lacafle entière. 
Les piftaches , noix voiiuqucs , noix metcllcs, 
behen , febeftes , anacardes , oubebes , taniarii^ 
des, &c. 

Des minerdux (^'premièrement des pierres. 
Vn beau chandelier dcCriftal pefant fix hures.' 
Deux chaînes d'AgateSjjafpes, & caflïdoines. Le 
rocher des vrais Diamants, ou il yen a d'attachés* 
Le rocher des diamans d'alançoni Se autres faux. 
Pc groflès Turquoifes de vieille &nouuclle roche; 
en forme de dents. Dïuers enftaux polis, fans po- 
lir,*: autres attachez a leurs matrices, tailles a 
facetes naturellement. Du Iafpe de toutes cou- 
leurs. De Marbre de toutes couleurs en boules, 
Marbre brut. DuPorphire. Des Saphirs. Des 
Efmeraudes. Des Hiacinthes. Dcs Grenats. Des 
Caffidoincs. Des Agates, wk pierre ferpcntine. 
Des Qnichcs. Des Sardonrès. Vne pierre où 
on void deux yeux femblàBles naturellement auec 
leurs prunelles. Autre ou on void vn paifage rem-* 
ply d'Arbres. Autre où on void vn beau rofier. 
Autre où on void vneccur jaune. Autre où on 
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Void comme vn ferpent entortille. Trois Crapau-, 
dines , dont l'vne cil dans le roc qui cft fa matrice, 
bien qu'on croyc quelles vienent de la tefte d'vn 
crapaut. De TopaiTes. Beaucoup de Lapis ku 
zuhs. Beaucoup de Cornalines. Pierres de pu 
cote. Pierres dcfponges. Pierres de graueles. 
Des aymants comuns. L'aimant blanc , qui eft 
fort rare. Deux pierres àeftoiles , où aftroites, 
qui fe remuent dans le vinaigre fans ^u'on les tou-< 
chc. Des pierres d'Arondelles. De pierres îudai- 
ques en forme d'oliues* De pierres de lui* eh for* 
nie decone. Deux pierres d'Aigles diuerfcs, Se 
qui refonent quand on les fecoûe. Deux pierres 
de tonerre. Cinq langues de Malte dmerfes , ou 
pierres relîemblans «i des langues* ta pierre d'eeil. 
tes pierres d'Efcreuices & cancres. Deux pierres 
de iâincite croix d'Efpagne. Pierre de loup de 
nier. La pierre de Balagate, de fang&delait, 
enchaflèe en argent. De lemerv. L'amiantos ou 
lin incombuftible, te coral blanc y rouge , noir > 
Se baftard. Trois arbres entiers de coral naiflànr* 
De fort grandes congélations d'eau. De petites 
de diuerfes fortes, de branchues fe pertuifees. Vn 
pomeau d'cfpee antique de jafpe fort beau , tire 
dVn fepulchre. La pierre dite perigueux. La 
pierre de colique ou de maigre, ta pierre d'Arme* 
nie. Des pierres de touche. Vn Camaieu grauc 
d'vnc Diane qui cha(Te vn Cerf. Du Iaiet brutXa 
pierre hxmatite. La pierre fanguinc. La pierre 
Thraciene. La pierre Stalattite. 
La pierre plombine. La pierre du Talc. La pier* 
re Hammonite. La pierre Entrochos. Le Prii* 
polirhos. L'iufterapctra; L'enofteos. De belle* 
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p ierrcs artificielles, luifantes & de diuerfes cbti^ 
leurs formées par la force du feu. 

Cbojes changées en picora 
Du pain pétrifie. Des os & Dents humaines* 
Vue pierre ou on void naturellement vne femme 
debout en bollc. Autre ou on voiddes arbuftes 
reprefentes. De^ joignons petrthez auec coque & 
fans coque. Des œufs d'oilcau^ ohues. Vue 
amande petriiiceauec coque & ians coque. Du 
bois & brandies pétrifiées. Des fueilles changées 
en pierre. DelaVeilè. Des pois. Des lentil* 
lies. Vn oeil de Serpent pétrifié. Des langues de 
Serpent, ou becs de Cane apierns. Des racines 
d'herbes pétrifiées. Des Capillaires fecipres pétri- 
fié. Vue efponge pétrifiée. Du cranc humain 
pétrifie, Vne plante d'Hépatique apierne. 

Diuerfes coquilles de mer,changéesen pierre 
iointes & feparées,des tellincs & des moules. Vue 
figue pétrifiée. De la moufle changée en pierre. 
Vn potiron pétrifié. Vn morceau de ferpent pé- 
trifié. Des doux couuerts de pierre. Diuerfes 
fortes de limaçons, plats,ronds, longs , & marins 
noirs, & blancs pétrifiez , de diuerfes fortes* Des 
efeorces de melon changées en pierre. Des mem- 
bres virilsauec les tclliculcs,&des matrices de femi 
mes changées en pierre. Vne efeorce de citron 
changée en pierre* Vu rognon pétrifié* Vnc 
dent de Dragon de pierre. Vn roulf au de pierre. 
Des dragées pétrifiées. Diuerfes congélations ra- 
res, & de la caue goutiere de Tours* Autres chofes 
apierrics , comme vn tcfticule de chcual, du miel 
en rayon, du lard, ou le maigre, le gras &le ranco 
paroilfent fort bien, & vu fromage* 
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& autres ehtffes. Vn gland change en Marcaflî- 
te* Plufieurs limaçons diucrs , changez en mine 

Autres miner Aux*. 

De toutes fortes de minéraux des boutiques, Src* 
Du Sel de montagne de Cardone , blanc & rou- 
ge. De Sel gemme. Sel armoniac. Delà mine, 
de l'or*. De rangent. Du cuiure* Del'fftain. 
Du plomb. Du fer, & acier y en ayant vncpiçr-* 
re en-forme de corne de licorne» Des marcattites* 
D'eftain de glace* Minerai qui s'cnuolle à efcaiiles 
luifantes fort ailemcnr* De l'ambre jaune 
remplynaturellementd'infcftesi De terre iigii- 
léeauec le cachet du grand Turc, & d'autre fans 
ficeau. Dufauon naturel* Toutes fortes de talcs& 
alums, comme aluni de plume 3 &c»T6utes couleurs 
& tcrrcsminerales. 

Dts antiquité^ 
Vne vriïe grande & vne moyenne de tefre , Vnô 
petite de verre. Des touuercles & autres pièces 
de petites vrnes de terre (igillée auec des infcnptiôs 
& des os qui cftoient dans les vrnes. Vn vafe an- 
cien Des facnfices qui cft de marbra grifaftrc fait 
en forme d'hydre* Vne lampe fepulcralc des an- 
ciens. De la mcfche inextinguible , ou lin iru 
combuftible, aucc lequel on feparoït les cendres 
des morts de celles du bois, & duquel, on faifoitdu 
linge qui fe lauoit dans le feu* deux lacrymoirs an* 
tiques différents* Vn dieu pénates. Vn petit 
dieu des Egyptiens fort antique* Vne belle fla- 
tuë très antique du dieu mercure* ayant dc$ ailles 
au bonct,& tenant vnebourcedu telle de quel-* 
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que animal. Vn vafe ancien , ou vr/lc de bronfç# 
ou métal de Connthc, ( rcibnnaiic commd vue 
cloche lionlefrape) aucedes înfcriptions incon- 
nues à lentour incruitées d'argent. Vn excellent 
relief ancien de bronzç reprefentant la chaflè du 
taureau. Autre furl'iuoire reprefentant le fiege 
d'vne ville. Vn caillou fort dur eferit c;; Ljfîe, 
^mique, & tire d'vn fepulchre. Du paue à la 
ni Clique du temple de Diane. Les pierres blan- 
che & noirç, dont on iettoitle fort anciennement.' 
Diuers liures jinanufcrits ( du temps qu'on nefçd- 
uoit iniprimcOEtentre autres vne bible en par- 
chemin. Grande quantité de medaillôs & médailles 
antiques , dargent , de bronze & plomb, 
rom.Mies> grecques, gotiques &hebraiques, tou- 
te dcinslcurs armoires & chalTcs. De médailles ou 
figures fur refniail& la nacre. Beaucoup de mo- 
noyes de diuerfes nations. Beaucoup de 
grctuciires antiques, toutes dans leurs eftuis. 4^0. 
rares tailles douces tant antiques que modernes des 
meilleurs autheurs, comme Michclange, Raphaël, 
Jucas, &albert, mifcs dans vn fort grand liure. 
Des flèches antiques. Des cottes de maille. Lan«« 
tes, bouclier, Chaufetrapes , flafques décor-* 
ne de biifHc,mafles d'armes ayans de petitsmou- 
linsdanslc m anche, & autres armcsdutempspaffe, 

cljêfes artificielles. 
Deux chef> docuurcsde tournerie, IV n de dou* 
ze gobelets , efpais feulçment comme du papier, 
l'autre eft de tous les vtenfiles dVne maifon dans 
vne bocte. Vn panier tres-bien eflabouré , fait 
auec vnosde cerife. vn cueiller de la chine & 
dnpapicr 5 toilc ? & certes le tout de foye du mefmç 
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pays. Vne coupe de bois de lierre quifeparclc vin 
de l'eau. Vne riche & grande talle de porcelaine 
tres-fine. De beaux ouurages de découpure fur du 
parchemin & papier. Vn hure rare , qui hicilictc 
parfix diuerfes tbis fe trouuc touhours diuers^ fau 
ianttantoft tous fesfiieillets blancs , tantoït noirs', 
uiseferipts, puis peints &en fin remplis de carta- 
les , & puis de muiiquc. La clef d'Arc himede. 
Vn fb^t beau chafteau de carton peint. Vne por- 
te s'ouurant de tous coftez , & vue autre ihtttn* 
tiondependant de celle-là. Vne pierre qui four- 
nit d'ancre pour vn grand nombre d'années. Vn 
papier fur lequel ayant efcrtpt,- on Je peut effacer 
&y referire toute la vie auec de l'ancre, faàf Y vfer. 
Deux cauxtrcs-claires qui méfiées prôdiiïfènt de 
l'ancre envn clin d'oeil. Vnrare& beau cçffret 
d'Iuoire percé à jour , & cloué dargent Se vn au- 
tre fort-bien trauaiiié. Vn miroir concauc d'a- 
cier, qui bruilelc bois , fond le plomb au folcil , 
renuerfe les obicts , porte fort loin la lumière, & 
fait le vifage très gros. Vn miroir comie^e , dans 
lequel on le void tout debout, & y voit tout ce qui 
cft dans lecabinet. vn miroir tout rond comme 
vn éboule. V ni petk miroir ardent, & qui 
grofïîtlcs objets. Vn miroi»cy]in.lrique dacier 
alongeantfort le vifige, & plulieurs perfpcctiues 
quifi raportem. 

De lunettes à h puce,oumicrofcopcs qui grof. 
fidèntfovt les obtet^ De lunettes de multiplica- 
tion, & pour aprocher les obiets. Vn triangle de 
verre pour voir FArcencicl. 

Deux ftatues d'albuitre & vue de cire fort bien 
£aite,qui crie & remue les yeux,' Vne Boullok\ Du 
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merçurc fixeou pierre qui engloutit l'argent vif 
qu'on Juy.prcfcmc. Vn arc des fauuuges,& la fleC 
chc, Vn plat d'efeorec de cocos, vn gobelet 
de la chine de certain jonc, très aruftement agen* 
cç & verni dedans de coukur d'or. Deux cho- 
(es liquides & froides, qui meflees excitent en vn 
înftant vue fort grande chaleur. De l'or potable. * 
Pe lefcriturc & papier .de la Chine & Arménie. 
Des paniers de fruits, tres^bien imitez des naturels, 
tant çn yçrrç qu'autres matières. Vn thermomè- 
tre. PJuJîeurs autres fortes d'inftrumems de 
snufîquéj çomme vn lut d moire , vne harpe &c. 
Piuerfe poterie d'Italie rare en forme de baflîns > 
P la P>>^?4gnes , coqs , dauphins & vafes. Vn 
tr^s-beau plat defayeuccou eft reprcfcntfc'e l'hi- 
itoire ^Andromède. Vn vafe de Catfidoine. Vue 
boule yfpée fort groflb Peux figures' en taille 
douce à trois faces »ii oh void trois chofes diuer- 
fes çn vn mcfme portraîct félon qu'on fe finie. 

Autre représentant vn archer qui vous vife 
droit de quel codé quori fe .mette. Autre ou on 
void quatre hommes bien qu'il n'y en ayeque 
deux. Deux globes, qui ont quatre pams*«ou en* 
tiiron. de Diamètre, & deux autres très-petits, 
deux groflès boules de verre iafpe'. Vn chenet 
qui souure par lettres^ autres tcllesimientions 
gentilcsl Vn verre qui s'alongc. Vue perfpccli- 
uc danf vju coffretàipîuiîeurs raretez furie verre & 
autres matières. La poudre de fitapathie. Vnjeu 
de.quiJIcs qui auccJa boule & la baiterie pcfe 
qu'vn grain de bled y & vnjeu d'echoesne pefant 
que trois grains. Quatre liqueurs en vnc 
fcoje , rgj>rçfcnuh$ les quatre elemens qui font 
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diftiniftement feparees. Cinquante portraits à 
l'huile, excellais, grands, ou petits, defqucls il y 
en à quatre de fort grands douze de Rome, & les, 
autres de Flandres & Paris, & vn excellent 
original ancien fur le cuiure, a feauoir vn petit 
Ecce Homo. Seize 'autres petits tableaux de mi"* 
niature. zo. grands de deftrempe. -2.de marbre 
en bofle & deux fur le velin , couuerts de talc & 
garnis debene. Il yen à fur la toile, cuiure, Se 
bois & font tous cormehez* leurs reprefentations 
fontdes hiftoircs nudités, hommes îlluftrcSjfrui-* 
tages , paifages &c t 

Vn fromage & vn pain Se trois plats de carton 
Verni qui lont très bien trauaillcz. Vn cabinet 
ddïènccs & autres chofes thimiques. Vue poudre 
failam changer Peau cômune en ancre, Vnc pou- 
dre qui change l'eau en rin.vne falicre antique de 
efmaillè de Tourn age des Penicaux. Les douze 
Ccfars aufïïde cuiure eîrnaillé. Toutes les chofes 
fufdites fontrengees en huift ceintures enuironan* 
la chambre, a fçauoirfixaux parois qui font tou- 
tes pleines de portraits, vne fur deux rangs deli- 
ures ennombre de cinq cens volumes , panny 
lefquels il y en a de fort curieux , & vne dans lue 
cens armoires pleins derarctez. 

Il y a en outrebcaucoup de manuferits en tous 
arts Se feienecs. Des belles Cartes Géogra- 
phiques , & quantité de pièces de demy relief 
en plomb , cftain , plaftre, fouffre , bronzc,& ciré. 

On void auffi vne grotte artificielle dans le fuG* 
ditcabinct remplieyde congelatiôs coquillage 3 &c« 
qu.j cft grandement reercatiue. 
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PSEAVME. 9u 



Ieye o Dieu m* ont livrée 
Tes ouurages tres-faintfs l 
'Dont es faits de tes m ai n$ 
il faut nue me recrée. 

O Dieu quelle hautefjt 
Des œuvres que tu fais, 
Ef quelle eften tes faits 
Ta profonde fage fie. 
sA ceey rien connoijlre 
peut l'homme abruty f 
Er le fot abe/li 
Ne fçait que ce peut ejlnï 




FIN, 



